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I.A. Introduction [1], [2] 
 

5ŝǎ ƭŜ ŘŞōǳǘ ŘŜ ǎƻƴ ŜȄƛǎǘŜƴŎŜΣ ƭΩIƻƳƳŜ ǎΩest intéressé aux plantes aromatiques. Déjà 

40 000 ans av. J.-C., les aborigènes du continent australien les utilisaient. La tradition 

aromatique se développe aussi très vite en Inde, en Chine.  1000 ans après J.-C., Avicenne, 

médecin arabo-musulman,  perfectionne le procédé de distillation des huiles essentielles 

pures. 

[Ωǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǇƭŀƴǘŜǎ ŀǊƻƳŀǘƛǉǳŜǎ gagne ensuite ƭŜ ōŀǎǎƛƴ ƳŞŘƛǘŜǊǊŀƴŞŜƴ ŀǾŜŎ [Ω9ƎȅǇǘŜΣ 

ƭΩLǘŀƭƛŜ Ŝǘ ƭŀ DǊŝŎŜΦ /Ŝ ǎƻƴǘ ƭŜǎ wƻƳŀƛƴǎ ǉǳƛ ŘƛŦŦǳǎŜnt ŎŜ ǎŀǾƻƛǊ Ŝƴ hŎŎƛŘŜƴǘ ƧǳǎǉǳΩŀǳ aƻȅŜƴ-

âge.  

Il faut attendre le XXe siècle que le chimiste français René-Maurice Gattefossé  crée le mot 

ŀǊƻƳŀǘƘŞǊŀǇƛŜ Ŝǘ ǇǳōƭƛŜ Ŝƴ мфот ǳƴ ƻǳǾǊŀƎŜ Řǳ ƳşƳŜ ƴƻƳ ǇƻǳǊ ǉǳŜ ƭΩŀǊƻƳŀǘƘŞǊŀǇƛŜ 

comme nous la connaissons émerge. De nombreux médecins comme Valnet, Durrafourd ou 

Lapraz contribuent ŜƴǎǳƛǘŜ Ł ƭΩŀǇǇǊƻŦƻƴŘƛǎǎŜƳŜƴǘ ŘŜ ŎŜǘǘŜ ŘƛǎŎƛǇƭƛƴŜ ǉǳƛ, depuis, ne cesse de 

se développer. 

/ŜǇŜƴŘŀƴǘΣ ƭΩŀǊƻƳŀǘƘŞǊŀǇƛŜ Ŝǎǘ ǳƴŜ ǎŎƛŜƴŎŜ ǉǳƛ Řƻƛǘ ǎŜ ŦƻƴŘŜǊ premièrement sur des 

connaissances botaniques précises, évitant ainsi la confusion entre les huiles essentielles. En 

effet, chaque espèce végétale a une composition chimique qui lui est propre et qui lui 

confère des effets thérapeutiques et toxiques caractéristiques. Deuxièmement, il est 

nécessaire de maîtriser ƭΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ pour chaque huile essentielle que ce soit son dosage, sa 

ǇƻǎƻƭƻƎƛŜΣ ǎŀ ǾƻƛŜ ŘΩŀŘƳƛƴƛǎǘǊŀǘƛƻƴ Ƴŀƛǎ ŀǳǎǎƛ ǎŜǎ ŎƻƴǘǊŜ-indications. La méconnaissance ou 

le non-respect de ces précisions laissent la porte ouverte aux abus et aux effets secondaires 

et/ou toxiques. Le pharmacien doit donc renforcer son rôle de conseiller car il est de plus en 

plus sollicité pour cette discipline devenue à la portée du grand public.   

/ΩŜǎǘ ǇƻǳǊǉǳƻƛΣ ƭŜǎ ƎŞƴŞǊŀƭƛǘŞǎ ǎǳǊ ƭŜǎ ƘǳƛƭŜǎ ŜǎǎŜƴǘƛŜƭƭŜǎΣ ŘŜ ƭŜǳǊ ƳƻŘŜ ŘΩƻōǘŜƴǘƛƻƴ Ł ƭŜǳǊǎ 

ǾƻƛŜǎ ŘΩŀŘƳƛƴƛǎǘǊŀǘƛƻƴ Ŝƴ Ǉŀǎǎŀƴǘ par leur toxicité, seront rappelées dans la première partie. 

Ensuite, la seconde partie détaillera les caractéristiques des états dépressifs mineurs, des 

états anxieux et des troubles du sommeil. Enfin, six huiles essentielles indiquées pour 

corriger ces pathologies seront prises en exemple dans la troisième partie.  
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I.B. Définition[1], [2] 
 

Le terme aromathérapie vient du grec aroma ǉǳƛ ŘŞǎƛƎƴŜ ƭΩ « odeur » et du terme therapia, 

« soins ηΦ Lƭ ŘŞǎƛƎƴŜ ƭΩŜƳǇƭƻƛ  ǘƘŞǊŀǇŜǳǘƛǉǳŜ ŘŜǎ ƘǳƛƭŜǎ ŜǎǎŜƴǘƛŜƭƭŜǎΣ ŜǎǎŜƴŎŜǎ Ŝǘ ƘȅŘǊƻƭȅǎŀǘǎ 

obtenus à partir des plantes aromatiques. Une huile essentielle est la fraction odorante 

ŜȄǘǊŀƛǘŜ ŘΩǳƴŜ ǇƭŀƴǘŜ ŀǊƻƳŀǘƛǉǳŜΦ  

Pour la Pharmacopée européenne (8e édition) une huile essentielle est un « produit odorant, 

ƎŞƴŞǊŀƭŜƳŜƴǘ ŘŜ ŎƻƳǇƻǎƛǘƛƻƴ ŎƻƳǇƭŜȄŜΣ ƻōǘŜƴǳ Ł ǇŀǊǘƛǊ ŘΩǳƴŜ ƳŀǘƛŝǊŜ ǇǊŜƳƛŝǊŜ ǾŞƎŞǘŀƭŜ 

ōƻǘŀƴƛǉǳŜƳŜƴǘ ŘŞŦƛƴƛŜΣ ǎƻƛǘ ǇŀǊ ŜƴǘǊŀƛƴŜƳŜƴǘ Ł ƭŀ ǾŀǇŜǳǊ ŘΩŜŀǳΣ ǎƻƛǘ ǇŀǊ Řƛǎǘƛƭƭŀǘƛƻƴ ǎŝŎƘŜΣ 

soit par un procédé un procédé mécanique sans chauffage. Une huile essentielle est le plus 

ǎƻǳǾŜƴǘ ǎŞǇŀǊŞŜ ŘŜ ƭŀ ǇƘŀǎŜ ŀǉǳŜǳǎŜ ǇŀǊ ǳƴ ǇǊƻŎŞŘŞ ǇƘȅǎƛǉǳŜ ƴΩŜƴǘǊŀƛƴŀƴǘ Ǉŀǎ ŘŜ 

changement significatif de sa composition » 

Une plante aromatique est une plante médicinale ou non, à parfum. Elle est définie par la 

présence de composés odorants dans un ou plusieurs de leurs organes producteurs (fleur, 

fruit, graine, écorce, bois, racine, rhizome). ¢ƻǳǎ ƭŜǎ ƻǊƎŀƴŜǎ ŘΩǳƴŜ ƳşƳŜ ŜǎǇŝŎŜ ǇŜǳǾŜƴǘ 

renfermer une huile essentielle mais la composition de celle-ci peut varier selon sa 

localisation. 

Lƭ Ŝǎǘ ƛƴŘƛǎǇŜƴǎŀōƭŜ ŘŜ ǎǳƛǾǊŜ ƭŀ ŘŞƴƻƳƛƴŀǘƛƻƴ ƭŀǘƛƴŜ ǎŎƛŜƴǘƛŦƛǉǳŜ ǇƻǳǊ ƭΩƛŘŜƴǘƛŦƛŎŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ 

plante car le langage vulgarisé peut être imprécis et trompeur. Elle suit le schéma suivant : 

- La « Famille », catégorie qui rassemble un groupe de genre apparentés. 

- Le « Genre ηΣ ŎŀǘŞƎƻǊƛŜ ǉǳƛ ǊŀǎǎŜƳōƭŜ ǳƴ ƎǊƻǳǇŜ ŘΩŜǎǇŝŎŜǎ Ł ŎŀǊŀŎǘŞǊƛǎǘƛǉǳŜǎ 

spécifiques. 

- [Ω « Espèce », catégorie qui englobe des plantes du même genre, très proches notée 

« sp ». 

- La « Sous-espèce », ŘƛǾƛǎƛƻƴ Ł ƭΩƛƴǘŞǊƛŜǳǊ ŘŜǎ ŜǎǇŝŎŜǎΣ ƴƻǘŞŜ ζ ssp ». 

- [ΩƛƴƛǘƛŀƭŜ ƻǳ ƭΩŀōǊŞǾƛŀǘƛƻƴ Řǳ ƴƻƳ Řǳ ōƻǘŀƴƛǎǘŜ ǉǳƛ ŀ ŘŞŎǊƛǘ ƭŀ ǇƭŀƴǘŜΣ ŜƭƭŜ ǎǳƛǘ ƭŀ 

dénomination botanique 

- La « Variété cultivée ηΣ ǇƭŀƴǘŜ ŎǳƭǘƛǾŞŜǎ ǇƻǳǊ ǎŜǎ ŎŀǊŀŎǘŞǊƛǎǘƛǉǳŜǎ ǳƴƛǉǳŜǎΣ ŎΩŜǎǘ ǳƴŜ 

variante sǇƻƴǘŀƴŞŜ Ł ƭΩƛƴǘŞǊƛŜǳǊ ŘΩǳƴŜ ƳşƳŜ ŜǎǇŝŎŜΦ 

- [Ω « Hybride », plante issue du croisement entre variétés, variétés cultivées et 

espèces. 

{ƛ ƻƴ ǇǊŜƴŘ ƭΩŜȄŜƳǇƭŜ ŘŜ ƭΩƘǳƛƭŜ ŜǎǎŜƴǘƛŜƭƭŜ de Citrus aurantium ssp amara L. (Rutaceae), 

lΩƻǊŀƴƎŜ ŀƳŜǊ Ŝǎǘ ƭŜ ƴƻƳ ŦǊŀƴœŀƛǎ courant, puis on détaille, Citrus (genre) aurantium 

(espèce) ssp amara (sous-espèce) L. (pour Linné) Rutaceae (famille).  

Les huiles essentielles sont des liquides volatiles qui par évaporation peuvent retourner à 

ƭΩŞǘŀǘ ŘΩƻŘŜǳǊ ǎŀƴǎ ƭŀƛǎǎŜǊ ŘŜ ǘǊŀŎŜǎΦ Elles sont solubles dans les huiles végétales et dans 

ƭΩŀƭŎƻƻƭ Ƴŀƛǎ Ǉŀǎ Řŀƴǎ ƭΩŜŀǳΦ 9ƭƭŜǎ ƴŜ ŎƻƴǘƛŜƴƴŜƴǘ ƴƛ ǾƛǘŀƳƛƴŜǎΣ ƴƛ ǎŜƭǎ ƳƛƴŞǊŀǳȄΣ ƴƛ ŀŎƛŘŜǎ 

gras. Ce sont ne sont pas des corps gras. 
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Les termes « essences végétales », « huiles volatiles », « essences aromatiques », « arômes »  

désignent ƭŜǎ ƘǳƛƭŜǎ ŜǎǎŜƴǘƛŜƭƭŜǎΦ tŀǊ ŎƻƴǘǊŜΣ ǳƴ ƘȅŘǊƻƭŀǘ ŎƻǊǊŜǎǇƻƴŘ Ł ƭŀ ǾŀǇŜǳǊ ŘΩŜŀǳ 

condensée obtenue après distillation à la vapeur des plantes aromatiques ; sa concentration 

en composés odorants est faible et elle est soluōƭŜ Řŀƴǎ ƭΩŜŀǳ. 
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I.CΦ tǊƻŎŞŘŞǎ ŘΩƻōǘŜƴǘƛƻƴ  ŘΩǳƴŜ ƘǳƛƭŜ ŜǎǎŜƴǘƛŜƭƭŜ  
 

Une huile essentielle peut être obtenue par différents procédés, notamment lΩŜƴǘǊŀƛƴŜƳŜƴǘ 

Ł ƭŀ ǾŀǇŜǳǊ ŘΩŜŀǳ Ŝǘ ƭΩŜȄǇǊŜǎǎƛƻƴ (ou extraction mécanique) à froid. Cependant des nouveaux 

procédés font leurs apparitions. 

I.C.1. Par entrainement Ł ƭŀ ǾŀǇŜǳǊ ŘΩŜŀǳΦ[1]ς[4] 
 

LΦ/ΦмΦŀ [ŀ Řƛǎǘƛƭƭŀǘƛƻƴ Ł ƭŀ ǾŀǇŜǳǊ ŘΩŜŀǳ ǎŀǘǳǊŞŜ 

 

Figure 1 ȡ 3ÃÈïÍÁ ÄÅ ÄÉÓÔÉÌÌÁÔÉÏÎ Û ÌÁ ÖÁÐÅÕÒ ÄȭÅÁÕ [5]  

 

[ŀ Řƛǎǘƛƭƭŀǘƛƻƴ Ŝǎǘ ǳƴ ǇǊƻŎŞŘŞ ŘŜ ǎŞǇŀǊŀǘƛƻƴ ŘŜǎ Ŏƻƴǎǘƛǘǳŀƴǘǎ ŘΩǳƴ ƳŞƭŀƴƎŜ ǇŀǊ ŞōǳƭƭƛǘƛƻƴΦ 9lle 

ǊŜǇƻǎŜ ǎǳǊ ƭŀ ŘƛŦŦŞǊŜƴŎŜ ŘŜ ǾƻƭŀǘƛƭƛǘŞ ŘŜǎ ǎǳōǎǘŀƴŎŜǎΣ ŎΩŜǎǘ-à-ŘƛǊŜΣ ǎǳǊ ƭŜ Ŧŀƛǘ ǉǳΩŜƭƭŜǎ 

présentent des températures de vaporisation différentes. 

Dans cette technique, on utilise un alambic et on place la partie de la plante aromatique que 

ƭΩƻƴ ǾŜǳǘ ǳtiliser sur une plaque percée ou une grille métallique. De la vapeur, provenant de 

ƭΩŜŀǳ Ŝƴ Şōǳƭƭƛǘƛƻƴ Ǿŀ ǘǊŀǾŜǊǎŜǊ ƭŀ ǇƭŀƴǘŜ Ŝǘ ŜƳƳŜƴŜǊ ŀǾŜŎ ŜƭƭŜ ǎƻƴ ŜǎǎŜƴŎŜΦ 9ƭƭŜǎ Ǿƻƴǘ ŦƻǊƳŜǊ 

un mélange gazeux homogène  qui va alors passer dans un serpentin baignant dans une eau 

ŦǊŀƞŎƘŜ ŎƻƴǎǘŀƳƳŜƴǘ ǊŜƴƻǳǾŜƭŞŜΦ /ΩŜǎǘ ŀƛƴǎƛ ǉǳŜ ǎŜ ǇǊƻŘǳƛǘ ƭŀ ŎƻƴŘŜƴǎŀǘƛƻƴΦ  

Le liquide arrive alors dans un vase florentin  ou essencier pour la décantation. On obtient 

ŘƻƴŎΣ ǘƻǳǘ ŘΩŀōƻǊŘΣ  ƭΩƘǳƛƭŜ ŜǎǎŜƴǘƛŜƭƭŜΣ ƛƴǎƻƭǳōƭŜ Řŀƴǎ ƭΩŜŀǳΣ Ǉƭǳǎ ƭŞƎŝǊŜ qui flotte à la surface 

et est recueillie par ŘŞōƻǊŘŜƳŜƴǘΦ tǳƛǎΣ ƛƭ ȅ ŀ ƭŀ ǾŀǇŜǳǊ ŘΩŜŀǳ ŎƻƴŘŜƴǎŞŜΣ ƭΩŜŀǳ ŘŜ Řƛǎǘƛƭƭŀǘƛƻƴ ǉǳƛ 

ŎƻƴǘƛŜƴǘ ǳƴ ŦŀƛōƭŜ ǇƻǳǊŎŜƴǘŀƎŜ ŘΩƘǳƛƭŜ ŜǎǎŜƴǘƛŜƭƭŜΣ ŎΩŜǎǘ ƭΩƘȅŘǊƻƭŀǘΦ  

Le rendement ainsi que le temps de distillation sont très variables en fonction de la plante 

aromatique ainsi que de la partie utilisée. 
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LΦ/ΦмΦōΦ [ΩƘȅŘǊƻŘƛǎǘƛƭƭŀǘƛƻƴ 

 

tƻǳǊ ƭΩƘȅŘǊƻŘƛǎǘƛƭƭŀǘƛƻƴ ǎƛƳǇƭŜΣ ƭŜ ƳŀǘŞǊƛŜƭ ǾŞƎŞǘŀƭ ǇŜǳǘ şǘǊŜ ƛƴǘŀŎǘ ƻǳ ōǊƻȅŞΦ Lƭ Ŝǎǘ 

ŘƛǊŜŎǘŜƳŜƴǘ ƛƳƳŜǊƎŞ Řŀƴǎ ƭΩŀƭŀƳōƛŎ ǊŜƳǇƭƛ ŘΩŜŀǳ ǉǳƛ ǎŜǊŀ ǇƻǊǘŞŜ Ł ŞōǳƭƭƛǘƛƻƴΦ  

[Ŝǎ ǾŀǇŜǳǊǎ ǎƻƴǘ ŎƻƴŘŜƴǎŞŜǎ ǎǳǊ ǳƴŜ ǎǳǊŦŀŎŜ ŦǊƻƛŘŜ Ŝǘ ƭΩƘǳƛƭŜ ŜǎǎŜƴǘƛŜƭƭŜ ǎŜ ǎŞǇŀǊŜ ƎǊŃŎŜ à la 

différence de densité. 

LΦ/ΦмΦŎ [ΩƘȅŘǊƻŘƛŦŦǳǎƛƻƴ 

 

Cette fois-ŎƛΣ ƭŀ ǾŀǇŜǳǊ ŘΩŜŀǳ Ŝǎǘ ǇǳƭǎŞŜ Ł ǘǊŝǎ ŦŀƛōƭŜ ǇǊŜǎǎƛƻƴ Ł ǘǊŀǾŜǊǎ ƭŀ ƳŀǎǎŜ ǾŞƎŞǘŀƭŜ Řǳ 

haut vers le bas. 

/ŜǘǘŜ ƳŞǘƘƻŘŜ ǇŜǊƳŜǘ ǳƴ Ǝŀƛƴ ŘŜ ǘŜƳǇǎ Ŝǘ ŘΩŞƴŜǊƎƛŜ ǇƻǳǊ ŘŜǎ ǇǊƻŘǳƛǘǎ ƻōǘŜƴǳǎ 

sensiblement identiques aux techniques précédentes.  

 

I.C.2. [ΩŜȄǇǊŜǎǎƛƻƴ Ł ŦǊƻƛŘΦ[1]ς[4] 
 

/ΩŜǎǘ ƭŀ ƳŞǘƘƻŘŜ ƭŀ Ǉƭǳǎ ǎƛƳǇƭŜ Ƴŀƛǎ ŜƭƭŜ ƴŜ ǇŜǳǘ şǘǊŜ ǇǊŀǘƛǉǳŞŜ ǉǳe pour les zestes frais ou 

ǇŞǊƛŎŀǊǇŜǎ ŦǊŀƛǎ ŘΩŀƎǊǳƳŜǎΦ /ΩŜǎǘ-à-ŘƛǊŜ ǉǳΩŜƭƭŜ ŎƻƴŎŜǊƴŜ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ ƭŜ ŎƛǘǊƻƴΣ le 

pamplemousse, la bergamote, ƭΩorange douce et amer, le bigaradier, la ƳŀƴŘŀǊƛƴŜ ΧŜǘŎ  

Le principe est de briser les poches à essences contenues dans les zestes frais des fruits pour 

en recueillir les composés odorants. 

¢ƻǳǘ ŘΩŀōƻǊŘΣ ƻƴ Ǿŀ ǊƻƳǇǊŜ ǎŜǎ ǇƻŎƘŜǎ ǇŀǊ ŀōǊŀǎƛƻƴ ƻǳ ŞŎƭŀǘŜƳŜƴǘ Ǉǳƛǎ ƭŜǎ ŎƻƳǇƻǎŞǎ Ǿƻƴǘ 

être séparés par centrifugation ou décantation. 

/ΩŜǎǘ ǳƴƛǉǳŜƳŜƴǘ Řŀƴǎ ŎŜ Ŏŀǎ que le terme « essence η Ŝǎǘ ŎƻǊǊŜŎǘŜƳŜƴǘ ǳǘƛƭƛǎŞ ŎŀǊ ƛƭ ƴΩȅ ŀ 

Ŝǳ ŀǳŎǳƴŜ ƳƻŘƛŦƛŎŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǎǘǊǳŎǘǳǊŜ ōƛƻŎƘƛƳƛǉǳŜ ƭƻǊǎ Řǳ ǇǊƻŎŞŘŞ ŘΩŜȄǘǊŀŎǘƛƻƴΦ 

Cependant, dans le langage courant, le liquide obtenu est largement appelé « huile 

essentielle ». 

 

I.C.3 Les autres procédés[4] 
 

Ces autres procédés utilisent les micro-ondes et en sont encore au stade pilote. On voit donc 

ǎŜ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜǊ ƭΩƘȅŘǊƻŘƛǎǘƛƭƭŀǘƛƻƴ ƎŞƴŞǊŞŜ ǇŀǊ ƳƛŎǊƻ-ondes et ƭΩƘȅŘǊƻŘƛŦŦǳǎƛƻƴ ǇŀǊ ƳƛŎǊƻ-

ondes. Dans ce dernier cas, la plante fraîche est chauffée par micro-ondes sans ŀƧƻǳǘ ŘΩŜŀǳΦ 

[ΩƘǳƛƭŜ ŜǎǎŜƴǘƛŜƭƭŜ Ŝǎǘ ŜƴǘǊŀƛƴŞŜ Řŀƴǎ ƭŜ ƳŞƭŀƴƎŜ ŦƻǊƳŞ ŀǾŜŎ ƭΩŜŀǳ Ŏontenue dans les tissus 

de la plante.  
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Les produits fournis sont de grande qualité, de plus, cela permet un gain de temps et 

ŘΩŞƴŜǊƎƛŜ ŀǾŜŎ ŘŜǎ ǇǊƻŎŞŘŞǎ Ǉƭǳǎ ǎƛƳǇƭŜǎ Ŝǘ Ǉƭǳǎ ŦŀŎƛƭŜǎ Ł ŎƻƴǘǊƾƭŜǊΦ 
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I.DΦ /ǊƛǘŝǊŜǎ ŘŜ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘΩǳƴŜ ƘǳƛƭŜ ŜǎǎŜƴǘƛŜƭƭŜ.  
Une huile essentielle utilisée dans un but thérapeutique doit répondre à un certain nombre 

de critères de qualité.  

I.D.1 La dénomination botanique[1], [2], [6] 

 

¢ƻǳǘ ŘΩŀōƻǊŘΣ ƛƭ ȅ ŀ ƭŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭŀ ǇƭŀƴǘŜ ŜƭƭŜ-ƳşƳŜΦ tƻǳǊ ƎŀǊŀƴǘƛǊ ŎŜƭŀΣ ƭΩŀǇǇŜƭƭŀǘƛƻƴ ŘŜ 

ƭΩƘǳƛƭŜ ŜǎǎŜƴǘƛŜƭƭŜ Řƻƛǘ şǘǊŜ ŎŜƭƭŜ ŘŜ ƭŀ ǇƭŀƴǘŜ ŘΩƻǊƛƎƛƴŜ ǎŜƭƻƴ ƭŀ ŘŞƴƻƳƛnation botanique 

classique (nomenclature binomiale). Ce nom doit être suivi du nom latin pour éviter toute 

erreur.  

!ƛƴǎƛΣ ƭΩƛŘŜƴǘƛǘŞ ōƻǘŀƴƛǉǳŜ ŜȄŀŎǘŜ ŘŜ ƭŀ ǇƭŀƴǘŜ Řƻƛǘ şǘǊŜ ŎƻƴƴǳŜ ŎƻƳƳŜ ǎƻƴ ƻǊƛƎƛƴŜ 

ŞǾŜƴǘǳŜƭƭŜ ǎƛ ŎŜƭŀ ǎΩŀǾŝǊŜ ƴŞŎŜǎǎŀƛǊŜΦ 9ƴ ŜŦŦŜǘΣ ŎŜǊǘŀƛƴŜs plantes à essences constituent des 

crus ŎŀǊ ƭΩŜǎǎŜƴŎŜ ǇǊƻŘǳƛǘŜ ǇŀǊŀƛǘ ǳƴƛǉǳŜ Ŝǘ ƴƻǳǾŜƭƭŜ ŎƘŀǉǳŜ ŀƴƴŞŜ Ŝǘ selon les endroits où 

elles poussent, la qualité du sol de culture. Cependant, la précision du cru botanique ne 

ǎΩƛƳǇƻǎŜǊŀ ǉǳŜ ƭƻǊǎǉǳŜ ƭŜǎ ŜǎǎŜƴŎŜǎ ǎeront destinées à la recherche scientifique. 

I.D.2. Les modes de culture et de récolte[1], [2], [6] 

 

Deuxièmement, les modes de culture et de cueillette sont des éléments déterminants. La 

ŎǳƭǘǳǊŜ Řƻƛǘ ǎŜ ŘŞǊƻǳƭŜǊ Ł ƭΩŀōǊƛ ŘŜǎ Ǉƻƭƭǳǘƛƻƴǎ ŀǘƳƻǎǇƘŞǊƛǉǳŜǎΣ ƭŀ ǇƭŀƴǘŜ Řƻƛǘ şǘǊŜ ǎŀǳǾŀƎŜ 

ou saine (de culture biologique).  

La récolte, elle aussi doit répondre à des critères stricts sous peine de passer à côté de leur 

ǇǳƛǎǎŀƴŎŜ ŘΩŀŎǘƛƻƴΦ 9ƭƭŜ Řƻƛǘ ŀǾƻƛǊ ƭƛŜǳ ŀǳ ƳƻƳŜƴǘ ƻǴ ŎŜǊǘŀƛƴǎ ƻǊƎŀƴŜǎ ŘŜ ƭŀ ǇƭŀƴǘŜ ǎƻƴǘ ƭŜǎ 

Ǉƭǳǎ ŎƻƴŎŜƴǘǊŞǎ Ŝƴ ŜǎǎŜƴŎŜ Ŝǘ ŎŜ ƳƻƳŜƴǘ Ŝǎǘ ǎǇŞŎƛŦƛǉǳŜ Ł ŎƘŀŎǳƴŜ ŘΩŜƭƭŜǎΦ 

I.D.3. Le chémotype[1]ς[3], [6] 

 

Troisièmement, il faut connaitre le «  chémotype » ou chimiotype. Cela permet de définir la 

ou les molécule(s) biochimiquement active(s) sur une pathologie.  

Une même plante aromatique peut produire plusieurs huiles essentielles avec des 

compositiƻƴǎ ŎƘƛƳƛǉǳŜǎ ŘƛŦŦŞǊŜƴǘŜǎ Ł ǇŀǊǘƛǊ ŘΩǳƴ ƳşƳŜ ƻǊƎŀƴŜΦ /Ŝƭŀ ŘŞǇŜƴŘ Řǳ ōƛƻǘƻǇŜ ǉǳƛ 

ŎƻƳǇǊŜƴŘ ƭŀ ŎƻƳǇƻǎƛǘƛƻƴ Řǳ ǎƻƭ ŘŜ ŎǳƭǘǳǊŜΣ ŘŜ ƭΩŜƴǎƻƭŜƛƭƭŜƳŜƴǘΣ ŘŜ ƭΩŀƭǘƛǘǳŘŜΣ ŘŜ ƭŀ ǇŞǊƛƻŘŜ 

ŘŜ ǊŞŎƻƭǘŜΣ Řǳ ƳƻŘŜ ŘŜ ŎǳƭǘǳǊŜ ƧǳǎǉǳΩŀǳȄ ŜǎǇŝŎŜǎ ŀǾƻƛǎƛƴŀƴǘŜǎΦ ¢ƻǳǎ ŎŜǎ ŎǊƛǘŝǊŜǎ Ƴƻdifient 

les constituants de la plante, certains apparaissent ou disparaissent totalement et ils sont 

appelés « chémotype ».  

[Ŝǎ ŎƘŞƳƻǘȅǇŜǎ ƻōǘŜƴǳǎ Ł ǇŀǊǘƛǊ ŘΩǳƴŜ ƳşƳŜ ǇƭŀƴǘŜ ŀǳǊƻƴǘ ƴƻƴ ǎŜǳƭŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ŀŎǘƛǾƛǘŞǎ 

thérapeutiques différentes mais aussi des toxicités différentes. Par exemple, lΩƘǳƛƭŜ 

essentielle Thymus vulgaris CT thujanol est anti-infectieuse mais aussi stimulante et 

régénératrice pour les cŜƭƭǳƭŜǎ Řǳ ŦƻƛŜΦ tŀǊ ŎƻƴǘǊŜΣ ƭΩƘǳƛƭŜ ŜǎǎŜƴǘƛŜƭƭŜ ŘŜ  Thymus vulgaris CT 

thymol est antibactérienne et hépatotoxique à fortes doses. 
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I.D.4. [Ŝ ƳƻŘŜ ŘΩƻōǘŜƴǘƛƻƴ[2], [3] 
 

Ensuite, on exige que les essences soient produites uniquement  par distillation à la vapeur 

ŘΩŜŀǳ ƻǳ ǇŀǊ ŜȄǘǊŀŎǘƛƻƴ  Ł ŦǊƻƛŘ ǎƛ ŜƭƭŜǎ ǎƻƴǘ ŘŜǎǘƛƴŞŜǎ Ł ǳƴ ǳǎŀƎŜ ƳŞŘƛŎƛƴŀƭΦ [Ŝǎ ŀǳǘǊŜǎ 

ǘŜŎƘƴƛǉǳŜǎ ŘΩŜȄǘǊŀŎǘƛƻƴ ŎƻƳƳŜ ƭΩŜƴŦƭŜǳǊŀƎŜ ǎƻƴǘ ǊŞǎŜǊǾŞǎ Ł ŘŜǎ ǳǎŀƎŜǎ ǘŜƭǎ ǉǳŜ ƭŀ 

parfumerie. Les modalités du prƻŎŞŘŞ ŘŜ Řƛǎǘƛƭƭŀǘƛƻƴ Ł ƭŀ ǾŀǇŜǳǊ ŘΩŜŀǳ ŎƻƳƳŜ ƭŀ ƴŀǘǳǊŜ ŘŜ 

ƭΩŜŀǳΣ ƭŜ ƳŀǘŞǊƛŜƭ ŘŜ ƭΩŀƭŀƳōƛŎ ƻǳ ŜƴŎƻǊŜ ƭŀ ǇǊŜǎǎƛƻƴ Ŝǘ ƭŀ ŘǳǊŞŜ ŘŜ Řƛǎǘƛƭƭŀǘƛƻƴ ŘŞǘŜǊƳƛƴŜƴǘ ƭŀ 

ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩƘǳƛƭŜ ŜǎǎŜƴǘƛŜƭƭŜΦ 

I.D.5. Autres[1] 
 

Enfin, elles doivent être de production annuelle car elles ne possèdent pas un très long 

potentiel de conservation.  

5Ŝ ǇƭǳǎΣ ŜƭƭŜǎ ŘƻƛǾŜƴǘ şǘǊŜ ǇǳǊŜǎΣ ŎΩŜǎǘ-à-ŘƛǊŜ ƴƻƴ ƳŞƭŀƴƎŞŜǎ Ł ŘΩŀǳǘǊŜǎ ŜǎǎŜƴŎŜǎ Ŝǘ 

totalement naturelle donc non dénaturées avec des molécules de synthèse chimique.  
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I.E. Composition chimique des huiles essentielles.[2], [4] 
 

Une huile essentielle contient souvent cinquante à cent molécules différentes, cela peut 

même atteindre trois cent composéǎΦ [Ŝǎ ŎƻƳǇƻǎŀƴǘǎ ŀǊƻƳŀǘƛǉǳŜǎ ŘΩǳƴŜ ƘǳƛƭŜ ŜǎǎŜƴǘƛŜƭƭŜ 

sont des molécules connues et biochimiquement définies. Elles sont responsables des 

propriétés thérapeutiques. 

Les constituants des huiles essentielles appartiennent de façon quasi-exclusive à deux 

groupes, le groupe des terpénoïdes et le groupe des composés aromatiques dérivés du 

phénylpropane. Cependant, ce dernier est beaucoup moins fréquent. 

I.E.1. Les terpénoïdes 
 

La grande majorité des terpènes est issue du règne végétal. Dans le cas des huiles 

ŜǎǎŜƴǘƛŜƭƭŜǎΣ ƻƴ ƴŜ ǎΩƛƴǘŞǊŜǎǎŜ ǉǳΩŀǳȄ ƳƻƴƻǘŜǊǇŝƴŜǎ Ŝǘ ŀǳȄ ǎŜǎǉǳƛǘŜǊǇŝƴŜǎ ǉǳƛ ǎƻƴǘ ƭŜǎ 

terpènes les plus volatils. Ils sont définis comme la condensation en « tête à queue η ŘΩǳƴ 

ƴƻƳōǊŜ ǾŀǊƛŀōƭŜ ŘΩǳƴƛǘŞǎ ƛǎƻǇǊŞƴƛǉǳŜǎ (C5 H8). 

I.E.1.a. Les monoterpènes 

 

Ils ont comme formule  C10 H16 et sont issus du couplage de deux unités isopréniques. 

Lƭǎ ŎƻƴǘƛŜƴƴŜƴǘΣ ǘƻǳǘ ŘΩŀōƻǊŘΣ ǇǊŜǎǉǳŜ Ł ŎƘŀǉǳŜ Ŧƻƛǎ ŘŜǎ carbures et ceux-ci peuvent 

ŎƻƴǎǘƛǘǳŜǊ ƧǳǎǉǳΩŁ фл҈ ŘŜ ƭΩƘǳƛƭŜ ŜǎǎŜƴǘƛŜƭƭŜΦ /Ŝǎ ŎŀǊōǳǊŜǎ ǇŜǳǾŜƴǘ şǘǊŜ acycliques (myrcène, 

ocimènes), monocycliques (h- Ŝǘ ʴ-ǘŜǊǇƛƴŝƴŜΣ ˊ-cynème) ou bicycliques (pinèmes, ҟ3 ς 

carène, camphène, sabinène). Ils ont comme indications les pathologies muqueuses de 

ƭΩŀǊōǊŜ ǊŜǎǇƛǊŀǘƻƛǊŜΣ ƭŜǎ ŀŦŦŜŎǘƛƻƴǎ ŎƻƴƎŜǎǘƛǾŜǎ Řǳ ŎƛǊŎǳƛǘ ǾŜƛƴŜǳȄ Ŝǘ ƭȅƳǇƘŀǘƛǉǳŜ ŀƛƴǎƛ ǉǳŜ ƭŜǎ 

affections prostatiques. 

Figure 2 : Myrcène[7]  

 

 

 

Ensuite, on trouve aussi des alcools acycliques (géraniol, linalol, citronellol), monocycliques 

(menthol, -h terpinéol, terpin-1-èn-4ol) et bicycliques (bornéol, fenchol). Cette famille 

biochimique est notamment efficace face aux pathologies microbiennes, virales et 

fongiques.  

Figure 3 : Linalol[7]  
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Puis, il y a des aldéhydes qui sont le plus souvent acycliques (géranial, néral, citronellal). Ces 

molécules sont connues pour leur activité anti-inflammatoire et sédative, on conseille donc 

les huiles essentielles qui en contiennent pour les pathologies rhumatismales, articulaires et 

tendineuses ainsi que les pathologies affectant le système nerveux. 

Figure 4 : Citronellal[7]  

 

 Les cétones peuvent aussi être trouvées sous forme acyclique (tagétone), monocyclique 

(menthone, isomenthone, carvone, pulégone) et bicyclique (camphre, fenchone, thuyones). 

Ils ont des propriétés mucolytiques, lipolytiques, antifongiques et antivirales qui favorisent 

ƭΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ƘǳƛƭŜǎ ŜǎǎŜƴǘƛŜƭƭŜǎ ǉǳƛ Ŝƴ ŎƻƴǘƛŜƴƴŜƴǘ Řŀƴǎ ƭŜǎ ƛƴŦŜŎǘƛƻƴǎ ƳǳŎƻǇǳǊǳƭŜƴǘŜ 

virales, bactériennes et parasitaires au niveau de la sphère respiratoire et de la sphère 

gynécologique. Cependant, il faut accorder une attention particulière à cette classe chimique 

qui entraine une neurotoxicité et une action abortive.  

Figure 5 : Camphre[7]  

 

Il en est de même pour les esters ; ils peuvent être acycliques (acétate ou propionate de 

linalyle), monocycliques όŀŎŞǘŀǘŜ ŘŜ ƳŜƴǘƘȅƭŜΣ ŀŎŞǘŀǘŜ ŘΩ-hterpinyle) et bicycliques (acétate 

ŘΩƛǎƻōƻǊƴȅƭŜύΦ Ils ont une activité spasmolytique au niveau central, neurotrope et 

ƳǳǎŎǳƭƻǘǊƻǇŜ ŀƛƴǎƛ ǉǳΩǳƴ ŜŦŦŜǘ ŀƴǘƛ-inflammatoire.  

Figure 6 : Acétate de linalyle[8]  
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Enfin, on trouve les éthers cycliques dont le plus courant est le 1,8-cinéole et les péroxydes 

ǎƻǳǎ ŦƻǊƳŜ ŘΩŀǎŎŀǊƛŘƻƭe. Ils font partie des oxydes terpéniques, fréquemment rencontrés 

dans la composition des huiles essentielles. Ils sont utiles dans les infections virales ou 

ōŀŎǘŞǊƛŜƴƴŜǎ ŘŜ ƭΩŀǊōǊŜ respiratoire.   

Figure 7 : 1,8 cinéole[9]  

 

Pour terminer, les huiles essentielles contiennent aussi des phénols comme le thymol, le 

carvacrol Ŝǘ ƭΩŜǳƎŞƴƻƭ ǉǳƛ ǎƻƴǘ ŘŜǎ ƳƻƭŞŎǳƭŜǎ ŀƴǘƛ-infectieuses puissantes. 

 

I.E.1.b Les sesquiterpènes 

 

Ils ont comme formule C15 H24 et sont issus du couplage de trois unités isopréniques. 

Cette catégorie renferme les mêmes variations structurales que la précédente avec en 

majorité des carbures, des alcools et des cétones. Avec un allongement de la chaine (FPP), 

on trouve une plus grande variété de structure dont les plus caractéristiques des huiles 

essentielles sont ǘƻǳǘ ŘΩabord les carbures mono- ƻǳ ǇƻƭȅŎȅŎƭƛǉǳŜǎ όʲ-ōƛǎŀōƻƭŝƴŜΣ ʲ-

caryophyllène, longifolène) qui ont une activité contre les pathologies allergiques et 

inflammatoires.  

Figure 8 ȡ ɼ-caryophyllène[10]  

 

 

Puis les alcools (ŦŀǊƴŞǎƻƭΣ ŎŀǊƻǘƻƭΣ ʲ-santalol, patchoulol), cétones (nootkatone, cis-

longipinane-2,7-ŘƛƻƴŜΣ ʲ-vétivone), aldéhydes (sinensals), esters (acétate de cédryle). 
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Figure 9 : Farnésol[11]  

 

I.E.2. Les composés aromatiques 

 

Ils sont beaucoup moins fréquents et sont des dérivés du phénylpropane. Ce sont la plupart 

du temps des allyl- et propénylphénols, parfois des aldéhydes caractéristiques de certaines 

huilŜǎ ŜǎǎŜƴǘƛŜƭƭŜǎ ŎƻƳƳŜ ƭΩŀƴƛǎΣ le girofle, la muscade. On peut aussi trouver des lactones 

dérivées des acides cinnamiques. 

I.E.3 [Ŝǎ ŎƻƳǇƻǎŞǎ ŘΩƻǊƛƎƛƴŜǎ ŘƛǾŜǊǎŜǎΦ 
 

Lƭ Ŧŀǳǘ ǉǳΩƛƭǎ ǎƻƛŜƴǘ ŜƴǘǊŀƛƴŀōƭŜǎ ǇŀǊ ƭŀ ǾŀǇŜǳǊ ŘΩŜŀǳ ǇƻǳǊ Ŝƴ ǘǊƻǳǾŜǊ Řŀƴǎ ƭŜǎ ƘǳƛƭŜǎ 

essentielles.  

On peut citer les comǇƻǎŞǎ ƛǎǎǳǎ ŘŜ ƭŀ ŘŞƎǊŀŘŀǘƛƻƴ ŘΩŀŎƛŘŜǎ ƎǊŀǎ Ŝǘ ƭŜǎ ŎƻƳǇƻǎŞǎ ƛǎǎǳǎ ŘŜ ƭŀ 

dégradation de terpènes 

Les composés azotés ou soufrés sont rares dans les huiles essentielles mais on peut 

mentionner les pyrazines. Ces composés vont dans la plupart des cas ne donneǊ ŘΩǳƴŜ ƴƻǘŜ 

ƻƭŦŀŎǘƛǾŜ Ł ƭΩƘǳƛƭŜ ŜǎǎŜƴǘƛŜƭƭŜΦ 

I.E.4 Relations Structure ς Activité 
 

/Ŝ ǎƻƴǘ ƭŜǎ ŎƻƳǇƻǎŀƴǘǎ ŘΩǳƴŜ ƘǳƛƭŜ ŜǎǎŜƴǘƛŜƭƭŜ ǉǳƛ ǎƻƴǘ ǊŜǎǇƻƴǎŀōƭŜs de son activité 

ǘƘŞǊŀǇŜǳǘƛǉǳŜΦ hƴ ǎΩƛƴǘŞǊŜǎǎŜ ici aux groupes chimiques pouvant apporter une diminution 

ŘŜǎ ǎȅƳǇǘƾƳŜǎ Ŝƴ Ŏŀǎ ŘΩŞǘŀǘ ŘŞǇǊŜǎǎƛŦ ƳƛƴŜǳǊΣ ŘΩŞǘŀǘ ŀƴȄƛŜǳȄ Ŝǘ ŘŜ ǘǊƻǳōƭŜǎ Řǳ ǎƻƳƳŜƛƭΦ 

I.E.4.a Activité neurotrope 

 

[Ŝǎ ƘǳƛƭŜǎ ŜǎǎŜƴǘƛŜƭƭŜǎ ǇŜǳǾŜƴǘ ǘƻǳǘ ŘΩŀōƻǊŘ ŀǾƻƛǊ ǳƴŜ ŀŎǘƛǾƛǘŞ ŎŀƭƳŀƴǘŜ Ŝǘ ǊŜƭŀȄŀƴǘŜΦ /ŜƭƭŜǎ 

qui contiennent des esters (acétate de linalyle, formiate de géranyle, antranylate de 

méthyle) et des alcools monoterpéniques (linalol, géraniol, alpha-terpinéol) sont les plus 

actives. Elles présentent une activité spasmolytique, anxiolytique et facilitent le sommeil. 

Les carbures sesquiterpéniques sont également calmants. Pour une activité plus sédative, on 

recherche surtout des citrals, du linalol, des dérivés azotés, des esters monoterpéniques. 

Ensuite, les huiles essentielles peuvent aussi stimuler le système nerveux. Elles ont une 

activité analeptique. Pour cela, des esters monoterpéniques rentrent dans la composition.  
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I.E.4.b Activité spasmolytique et myorelaxante 

 

Les huiles essentielles spasmolytiques sont utilisées en cas de contractions musculaires, de 

crampes, de spasmes digestifs mais aussi pour gérer le stress et favoriser le sommeil. 

Les groupes chimiques présentant ces propriétés sont comme précédemment les esters 

monoterpéniques et les alcools monoterpéniques, mais aussi les phénols monoterpéniques 

(thymol, carvacrol) et ƭΩeugénol. 

On peut aussi citer les éthers (méthylchavicol, méthyleugénol, myristicine) mais ils ont une 

toxicité très importante qui restreint leur utilisation.    
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I.F. Etiquetage et conservation[3] 

I.F.1. Etiquetage  

 

[ΩŞǘƛǉǳŜǘǘŜ ŘŜ ŎƘŀǉǳŜ ŦƭŀŎƻƴ ŘΩƘǳƛƭŜ ŜǎǎŜƴǘƛŜƭƭŜ ƻǳ ŘΩŜǎǎŜƴŎŜ Řƻƛǘ ǇƻǊǘŜǊ ǇƭǳǎƛŜǳǊǎ ƳŜƴǘƛƻƴǎ 

dont certaines sont obligatoires car elles permettent son identification. En effet, au 

minimum il faut la dénomination botanique en français et en latin, la partie utilisée, les 

moƭŞŎǳƭŜǎ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭŜǎ ŀǾŜŎ ǇǊŞŎƛǎƛƻƴ Řǳ ŎƘŞƳƻǘȅǇŜ ǎΩƛƭ ȅ Ŝƴ ŀ ǳƴ Ŝǘ ŜƴŦƛƴ ƭŜ ǘȅǇŜ ŘŜ ŎǳƭǘǳǊŜΦ 

Pour commencer il y a donc la dénomination botanique. En français courant (nom 

vernaculaire), elle manque de précisions et peut générer des erreurs pouvant être graves. Il 

faut donc absolument se reporter à la dénomination latine qui est internationale et ne 

permet pas de confusions. 

  Ensuite, la partie utilisée doit être précisée car pour une même plante plusieurs huiles 

essentielles peuvent être obtenues suivant la partie utilisée. Chacune de ces huiles 

essentielles à des propriétés, une utilisation et une toxicité différentes. 

tǳƛǎΣ ƭŀ ŎƻƳǇƻǎƛǘƛƻƴ ŎƘƛƳƛǉǳŜ Řƻƛǘ şǘǊŜ ƴƻǘƛŦƛŞŜ ŎΩŜǎǘ Ł ŘƛǊŜ ƭŜǎ ƳƻƭŞŎǳƭŜǎ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭŜǎ Ƴŀƛǎ 

aussi le chémotype si nécessaire. Les huiles essentielles sont constituées principalement par 

des dérivés terpéniques et plus rarement par des dérivés du phénylpropane. Pour contrôler 

la composition chimique des huiles essentielles, les laboratoires effectuent une 

chromatographie en phase gazeuse couplée à une spectrométrie de masse qui permet 

ŘΩƛŘŜƴǘƛŦƛŜǊ ƭŜǎ ŘƛŦŦŞǊŜƴǘǎ Ŏƻƴǎǘƛǘǳŀƴǘǎ Ŝǘ ƭŜǳǊ ǇǊƻǇƻǊǘƛƻƴΦ [ŀ ǇƘŀǊƳŀŎƻǇŞŜ ŜǳǊƻǇŞŜƴƴŜ Ŝǘ ƭŀ 

norme Afnor définissent les critères à respecter.  

Enfin, on distingue trois types de collecte des plantes utilisées pour les huiles essentielles : la 

culture conventionnelle par opposition à la culture biologique (donc sans engrais ni 

pesticides) et la cueillette sauvage. 

9ƴ Ǉƭǳǎ ŘŜ ŎŜƭŀΣ ƭΩŞǘƛǉǳŜǘǘŜ ǇŜǳǘ ŀǳǎǎƛ ǇǊŞŎƛǎŜǊ ƭΩƻǊƛƎƛƴŜ ƎŞƻƎǊŀǇƘƛǉǳŜΣ ƭŜ ƳƻŘŜ ŘΩƻōǘŜƴǘƛƻƴΣ 

la quantité ou encore le numéro de lot.  

I.F.2. Conservation 

 

Les huiles essentielles doivent être contenues dans un flacon opaque et bouché car la 

ƭǳƳƛŝǊŜ Ŝǘ ƭΩƻȄȅƎŝƴŜ ǇŜǳǾŜƴǘ ƭŜǎ ŀƭǘŞǊŜǊΦ On préfère dont les flacons en aluminium, en acier 

inoxydable ou encore en verre teinté antiactinique. En plus, une température de stockage 

entre 8°C et 25°C est optimale. 

La plupart des huiles essentielles se conservent deux à cinq ans sauf les huiles essentielles 

ƻōǘŜƴǳŜǎ Ł ǇŀǊǘƛǊ ŘŜ ȊŜǎǘŜ ŘΩŀƎǊǳƳŜǎΦ !ƛƴǎƛΣ ŜƭƭŜǎ  ǎΩƻȄȅŘent plus rapidement donc ne se 

ŎƻƴǎŜǊǾŜƴǘ ǉǳΩǳƴ ƻǳ ŘŜǳȄ ŀƴǎΦ  
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I.GΦ 5ƛŦŦŞǊŜƴǘǎ ƳƻŘŜǎ ŘΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ƘǳƛƭŜǎ ŜǎǎŜƴǘƛŜƭƭŜǎΦ[2], [3] 
 

[Ŝ ŎƘƻƛȄ Řǳ ƳƻŘŜ ŘΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘΩǳƴŜ ƘǳƛƭŜ ŜǎǎŜƴǘƛŜƭƭŜ ǎŜǊŀ ǾŀǊƛŀōƭŜ ǇƻǳǊ ŎƘŀǉǳŜ ƘǳƛƭŜ 

essentielle suivant ses propriétés et sa toxicité mais aussi en fonction du patient, de son âge, 

de la pathologieΣ ŘŜ ƭΩŜŦfet recherché, ŘŜ ƭŀ ŘǳǊŞŜ ŘŜ ƭΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴΧ ŜǘŎΦ  

I.G.1. Voie cutanée 

 

Les huiles essentielles étant lipophiles, elles pénètrent facilement les différentes couches 

cutanées avant de diffuser dans la microcirculation périphérique puis dans la circulation 

sanguine générale. On peut donc avoir une action locale mais aussi une action sur tout 

ƭΩƻǊƎŀƴƛǎƳŜΦ  

Figure 10 ȡ ,ÅÓ ÖÏÉÅÓ ÄȭÁÂÓÏÒÐÔÉÏÎ ÐÅÒÃÕÔÁÎïÅ[2] 
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[ΩŀǇǇƭƛŎŀǘƛƻƴ ŘΩǳƴŜ ƘǳƛƭŜ ŜǎǎŜƴǘƛŜƭƭŜ ǇǳǊŜ ǎǳǊ ƭŀ ǇŜŀǳ ǊŜǎǘŜ ŜȄŎŜǇǘƛƻƴƴŜƭƭŜ Ŝƴ Ŏŀǎ ŘΩǳǊƎŜƴŎŜ 

ǘŜƭƭŜ ǉǳΩǳƴŜ ǇƛǉǳǊŜ ƻǳ ǳƴŜ ōǊǶƭǳǊŜΦ 9ƭƭŜ ƴΩŜǎǘ ǇƻǎǎƛōƭŜ ǉǳŜ ŎƘŜȊ ƭŜǎ ŀŘǳƭǘŜǎ Ŝǘ ƭŜǎ ŜƴŦŀƴǘǎ ŘŜ 

plus de 7 ans et se limite à une goutte à renouveler si besoin. 

[Ωǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ǇŀǊ voie cutanée se limite surtout à un usage dilué. Pour la dilution, il y a 

différeƴǘŜǎ ǇƻǎǎƛōƛƭƛǘŞΣ ƭŀ Ǉƭǳǎ ŎƭŀǎǎƛǉǳŜ Ŝǎǘ ƭΩŜƳǇƭƻƛ ŘΩhuiles végétales. Ensuite, on peut se 

ǎŜǊǾƛǊ ŘΩǳƴŜ ŎǊŝƳŜ ƻǳ ŘΩǳƴ ƭŀƛǘ ƴŜǳǘǊŜ ǉǳƛ ǇŜǊƳŜǘǘŜƴǘ ŀǳǎǎƛ ǳƴŜ ƘȅŘǊŀǘŀǘƛƻƴ ǎǳǇŜǊŦƛŎƛelle de 

la peau. Enfin, il y a les gels neutres qui sont plus pénétrants du fait de leur concentration en 

alcool.  

transépidermique 

intercellulaire transcellulaire 

Par les annexes 

Appareil 

pilosébacé 

Glandes 

sudoripare

s 

Follicules pileux Glandes sébacées 

Derme 
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La voie cutanée est envisageable à plusieurs conditions. On exclut les huiles essentielles 

photosensibilisantes, dermocaustiques et allergisantes.  De plus, il faut être très vigilant sur 

les peaux allergiques ou hypersensibles comme chez le nourrisson. Enfin, on évite toutes les 

muqueuses.   

tƭǳǎƛŜǳǊǎ ŞƭŞƳŜƴǘǎ ǎƻƴǘ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘǎ Řŀƴǎ ƭŀ Ŧŀœƻƴ ŘΩŀǇǇƭƛǉǳŜǊ ǳƴŜ ƘǳƛƭŜ ŜǎǎŜƴǘƛŜƭƭŜ ǇŀǊ ǾƻƛŜ 

cutanée : lΩŜȄŎƛǇƛŜƴǘ ǳǘƛƭƛǎŞΣ ƭŜ ǇƻǳǊŎŜƴǘŀƎŜ ǳǘƛƭƛǎŞΣ ƭŀ ǉǳŀƴǘƛǘŞ ǘƻǘŀƭŜ ŀǇǇƭƛǉǳŞŜ Ŝǘ ƭŜ ŎƘƻƛȄ ŘŜ 

ƭŀ ǎǳǊŦŀŎŜ ŘΩŀǇǇƭƛŎŀǘƛƻƴΦ 

I.G.1.a. [ΩŜȄŎƛǇƛŜƴǘ 

 

tǊŜƳƛŝǊŜƳŜƴǘΣ ƭΩŜȄŎƛǇƛŜƴǘ ǳǘƛƭƛǎŞΦ tƭǳǎ ƭΩƘǳƛƭŜ ŜǎǎŜƴǘƛŜƭƭŜ Řƻƛǘ ǇŞƴŞǘǊŜǊ ǇǊƻŦƻƴŘŞƳŜƴǘΣ Ǉƭǳǎ 

son excipient huileux devra être fluide. Ainsi, sur ce schéma, on peut faire une première 

ǎŞƭŜŎǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩƘǳƛƭŜ ǾŞƎŞǘŀƭŜ ǎǳƛǾŀƴǘ ƭŜ ƴƛǾŜŀǳ ŘΩŀŎǘƛƻƴ ǊŜŎƘŜǊŎƘŞΦ 9ƴǎǳƛte, cela dépend aussi 

ŘŜǎ ŎŀǊŀŎǘŞǊƛǎǘƛǉǳŜǎ ŘŜ ƭΩƘǳƛƭŜ ǾŞƎŞǘŀƭŜΣ ŘŜ ǎƻƴ ŀǎǇŜŎǘΣ de ses propriétés, de son utilisation 

thérapeutique. 

Figure 11 ȡ 3ÉÔÅÓ ÄȭÁÃÔÉÏÎ ÐÏÓÓÉÂÌÅÓ ÄÁÎÓ ÌÁ ÐÅÁÕ ÁÐÒîÓ ÌȭÁÐÐÌÉÃÁÔÉÏÎ ÔÏÐÉÑÕÅ ÄÅÓ (%#4[2] 
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Lƭ Ŝǎǘ ŘŞŎƻƴǎŜƛƭƭŞ ŘΩǳǘƛƭƛǎŜǊ ŘŜǎ ǎǳǇǇƻǊǘǎ ƴƻƴ ƴŜǳǘǊŜǎ ƻǳ ƴƻƴ ǇǊŞǾǳǎ Ł ŎŜǘ ŜŦŦŜǘ ŎŀǊ ƭŜǎ ƘǳƛƭŜǎ 

essentielles augmentent la pénétration dans le sang des substances présentes dans ces 

supports. Ainsi, les données internationales de sécurité des huiles essentielles préconisent 

de ne pas les mélanger à des supports contenant des produits chimiques car il y a un risque 

de surdosage et de toxicité. 

I.G.1.b.La concentration 

 

5ŜǳȄƛŝƳŜƳŜƴǘΣ ƛƭ ȅ ŀ ƭŀ ŘƻǎŜ Ł ŀǇǇƭƛǉǳŜǊΦ [ŀ Řƛƭǳǘƛƻƴ Ŝǎǘ ǇƻǎǎƛōƭŜ ŘŜ м҈ ŘΩƘǳƛƭŜ ŜǎǎŜƴǘƛŜƭƭŜ Ł 

фф҈Φ  9ƭƭŜ ŘŞǇŜƴŘΣ ŜƭƭŜ ŀǳǎǎƛΣ Řǳ ǎƛǘŜ ŘΩŀǇǇƭƛŎŀǘƛƻƴ ŀƛƴǎƛ ǉǳŜ ŘŜ ƭΩŀŎǘƛƻƴ ǊŜŎƘŜǊŎƘŞŜ Ŝǘ ŘŜ ƭŀ 

ǘƻƭŞǊŀƴŎŜ ŘŜ ƭΩƘǳƛƭŜ Ŝǎsentielle. 

Figure 12 : les pourcentages de dilution recommandés[2]  

Dilution huileuse à : 

- 1% HECT = action dermocosmétique 

- 3% HECT = action réparatrice tégumentaire 

                                  Solution nasale, auriculaire, vaginale 

- 5% HECT = action sur le système nerveux 

                     Gestion du stress et du bien ςêtre 

- 7% HECT = action circulatoire, sanguine et lymphatique 

- 10% HECT = action musculaire, tendineuse et articulaire 

                       action systémique pour les peaux hypersensibles   

                                    solution pour les HECT irritantes (cannelles) 

- 15 % HECT = action sport et compétition 

- 20% HECT = action systémique pour les peaux sesnibles 

                      Solution pour les HECT dermocaustiques (HECT à phénols et à aldéhydes) 
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- 30% HECT = action locale très puissante (cellulolytique, antiparasitaire) 

- рл҈  I9/¢ Ґ ǎƛ ƭŜ ǘƘŞǊŀǇŜǳǘŜ ƘŞǎƛǘŜ ǎǳǊ ƭΩŜƳǇƭƻƛ Ł ƭΩŞǘŀǘ ǇǳǊ 

- Jusque 99% HECT = action générale avec des huiles essentielles au dessus de tout           

soupçon (ravintsara par exemple) 

 

 

5ΩǳƴŜ Ŧŀœƻƴ ƎŞƴŞǊŀƭŜΣ ǇƻǳǊ ǳƴ ŜƳǇƭƻƛ ǘƘŞǊŀǇŜǳǘƛǉǳŜ ŎƘŜȊ ƭΩŀŘǳƭǘŜΣ ƭŀ Řƛƭǳǘƛƻƴ Ŝǎǘ ƭŜ Ǉƭǳǎ 

souvent comprise entre 5 et 30% pour se soigner. Elle est de 3 à 5 % pour un usage régulier 

en prévention ou un problème chronique. 

/ƘŜȊ ƭΩŜƴŦŀƴǘΣ ǇŜǳ ƛƳǇƻǊǘŜ ƭΩǳǎŀƎŜΣ ƭŜ ǇƻǳǊŎŜƴǘŀƎŜ ŘŜ Řƛƭǳǘƛƻƴ Řƻƛǘ ǎŜ ǎƛǘǳŜǊ ŜƴǘǊŜ лΣр Ŝǘ н҈ 

pour un enfant de moins de 7 ans, 1 à 3 % chez les enfants de 7 à 10 ans et peut aller jusque 

5% chez les enfants de plus de 10 ans. 

I.G.1.c. [ŀ ȊƻƴŜ ŘΩŀǇǇƭƛŎŀǘƛƻƴ 

 

tŜǳ ƛƳǇƻǊǘŜ ƭŀ ȊƻƴŜ ŘΩŀǇǇƭƛŎŀǘƛƻƴΣ ŎŜƭŀ ǎŜ ŦŜǊŀ ǘƻǳƧƻǳǊǎ ǎƻǳǎ ŦƻǊƳŜ ŘŜ ƳŀǎǎŀƎŜΦ  [Ŝ ŎƘƻƛȄ ŘŜ 

ƭŀ ȊƻƴŜ ŘΩŀǇǇƭƛŎŀǘƛƻƴ ŘŞǇŜƴŘ ŘŜǎ ǘǊƻǳōƭŜǎ Ł ŎƻǊǊƛƎŜǊΣ ŘŜ la faciliǘŞ ŘΩŀǇǇƭƛŎŀǘƛƻƴΦ [ΩƻƭŦŀŎǘƛƻƴ 

rentre aussi en compte. 

Plus la peau est fine et vascularisée, plus les huiles essentielles pénètreront rapidement. 

Quand la situation demande une vitesse de pénétration élevée, on choisira les poignets, les 

plis des genoux ou des coudes ou encore les avants bras.   

5ŀƴǎ ǳƴŜ ǎƛǘǳŀǘƛƻƴ ŎƭŀǎǎƛǉǳŜΣ ŎŜƭŀ ŘŞǇŜƴŘ ŘŜ ƭΩŀŎǘƛƻƴ ǊŜŎƘŜǊŎhée. Voici quelques exemples.  

On choisit : 

- Le thorax pour une action au niveau des bronches 

- La colonne vertébrale pour une action sur le système nerveux et immunitaire 

- [ΩŀōŘƻƳŜƴ ǇƻǳǊ ǳƴŜ ŀŎǘƛƻƴ ŘƛƎŜǎǘƛǾŜ ƻǳ ŀƴǘƛǎǇŀǎƳƻŘƛǉǳŜ 

- Le plexus solaire pour une action sur les systèmes cardiaque et nerveux sympathique 

- Les tempes, la nuque et le front pour les migraines 

Les paumes de main et les plantes de pieds constituent aussi des zones de choix car elles 

assurent une très bonne pénétration et ce sont des zones à accès facile pour le personnel 

médical.  

 

I.G.2. Voie orale 
 

/ΩŜǎǘ ǳƴŜ ǾƻƛŜ ŘΩŀŘƳƛƴƛǎǘǊŀǘƛƻƴ ǉǳƛ Ŝǎǘ Řŀƴǎ ƭŀ ǇƭǳǇŀǊǘ ŘŜǎ Ŏŀǎ ǊŞǎŜǊǾŞŜ Ł ƭΩŀŘǳlte car il y a de 

ƴƻƳōǊŜǳȄ ǊƛǎǉǳŜǎ ŘΩŜŦŦŜǘǎ ƛƴŘŞǎƛǊŀōƭŜǎΦ 9ƴ ŜŦŦŜǘΣ ƭŀ ǘƻȄƛŎƛǘŞ Ŝǎǘ ƳŀȄƛƳŀƭŜ ƭƻǊǎǉǳŜ ƭΩƻƴ ǳǘƛƭƛǎŜ 

la voie orale.  
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I.G.2.a. La posologie 

 

Lƭ Ŝǎǘ ŎƻƴǎŜƛƭƭŞ ŘŜ ƴŜ Ǉŀǎ ŘŞǇŀǎǎŜǊ нлл Ł нрл ƳƎ ǇŀǊ ƧƻǳǊ ŎƘŜȊ ƭΩŀŘǳƭǘŜ Ŝǘ ǇƻǳǊ ƭŜǎ ƘǳƛƭŜǎ 

essentielles sans toxicité. Dans le cas contraire, on reste plutôt entre 120 et 150 mg par jour.  

[Ŝǎ ƘǳƛƭŜǎ ŜǎǎŜƴǘƛŜƭƭŜǎ ƻōǘŜƴǳŜǎ Ł ǇŀǊǘƛǊ ŘŜ ȊŜǎǘŜǎ ŘΩŀƎǊǳƳŜǎ ǎƻƴǘ ƳƛŜǳȄ ǘƻƭŞǊŞŜǎ ŘƻƴŎ ƻƴ 

peut aller jusque 300 à 400 mg par jour. 

De plus, elle est conseillée durant 5 à 7 jours maximum et répartie en plusieurs prises par 

jour. 

I.G.2.b. Le support 

 

Lƭ ȅ ŀ ǘƻǳǘ ŘΩŀōƻǊŘ ƭŀ ǾƻƛŜ ƻǊŀƭŜ ǇǳǊŜ ƭƻǊǎǉǳŜ ƭΩƻƴ ƛƴƎŝǊŜ ƭΩƘǳƛƭŜ ŜǎǎŜƴǘƛŜƭƭŜ ǇǳǊŜ ǎǳǊ ǳƴ 

comprimé neutre, du sucre, de la mie de pain, ou encore du miel. 

Elle est réservée aux huiles essentielles sans toxicité majeure qui sont pour la plupart celles 

ŘŞǊƛǾŞŜǎ ŘŜǎ ȊŜǎǘŜǎ ŘΩŀƎǊǳƳŜǎ ŎƻƳƳŜ ƭŜǎ ƘǳƛƭŜǎ ŜǎǎŜƴǘƛŜƭƭŜǎ ŘŜ ŎƛǘǊƻƴƴƛŜǊΣ ŘΩƻǊŀƴƎŜ ŀƳŜǊΣ 

ŘŜ ōŜǊƎŀƳƻǘŜ Ƴŀƛǎ ŀǳǎǎƛ ƭΩƘǳƛƭŜ ŜǎǎŜƴǘƛŜƭƭŜ ŘŜ ƳŜƴǘƘŜ ǇƻƛǾǊŞŜΦ  

Ensuite, il y a la voie orale diluée, qui concerne la plupart des huiles essentielles. 

On peut, premièrement, les mélanger à un soluté. Il peut être alcoolique comme une 

teinture mère, non alcoolique comme le solubol ou encore huileux comme une huile 

végétale. Les deux premiers nécŜǎǎƛǘŜƴǘ ŘΩşǘǊŜ ƳŞƭŀƴƎŞǎ Ł ƭΩŜŀǳ ŀǇǊŝǎ ƭŜǳǊǎ ǇǊŞǇŀǊŀǘƛƻƴǎΦ  

5ŜǳȄƛŝƳŜƳŜƴǘΣ ƛƭ ȅ ŀ ƭŜǎ ŦƻǊƳŜǎ ǎƻƭƛŘŜǎΣ ŎΩŜǎǘ-à-dire les gélules et les capsules molles. Elles 

ǇŜǳǾŜƴǘ şǘǊŜ ŘƛǎǇƻƴƛōƭŜǎ ǇǊşǘŜǎ Ł ƭΩŜƳǇƭƻƛ ƻǳ ǇǊŞǇŀǊŞes à partir de formules adaptées. 

Cependant, le ǇƘŀǊƳŀŎƛŜƴ ŘΩƻŦŦƛŎƛƴŜ ƴΩŜǎǘ Ǉƭǳǎ ŀǳǘƻǊƛǎŞ Ł ŜŦŦŜŎǘǳŜǊ ŘŜǎ ǇǊŞǇŀǊŀǘƛƻƴǎ 

officinales, seules les préparations magistrales prescrites restent autorisées à la fabrication 

en officine.  

I.G.3. Voie respiratoire 
 

/ŜǘǘŜ ǾƻƛŜ ŎƻƳǇǊŜƴŘ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ ǘǊƻƛǎ ƳƻŘŜǎ ŘΩŀŘƳƛnistration différents. Il y a la diffusion 

ŀǘƳƻǎǇƘŞǊƛǉǳŜ Ǉǳƛǎ ƭΩƛƴƘŀƭŀǘƛƻƴ ƘǳƳƛŘŜ Ŝǘ ŜƴŦƛƴ ƭΩƛƴƘŀƭŀǘƛƻƴ ǎŝŎƘŜΦ 

La diffusion atmosphérique est utilisée la plupart du temps pour aseptiser un 

environnement, elle permet de parfumer, désodoriser mais peut aussi être une arme contre 

les insectes. Elle agit aussi comme outil de relaxation ou pour favoriser le sommeil. Cela 

dépend des huiles essentielles utilisées. 

Lƭ ƴΩȅ ŀ Ǉŀǎ ŘŜ ŎƻƴǘǊŜ-ƛƴŘƛŎŀǘƛƻƴ ƳŀƧŜǳǊŜΦ /ŜǇŜƴŘŀƴǘΣ ƻƴ ŘŞŎƻƴǎŜƛƭƭŜ ŘΩǳǘƛƭƛǎŜr des huiles 

essentielles qui sont irritantes, dermocaustiques ou encore neurotoxiques avec présence de 

camphre. On évite aussi de diffuser en présence de personnes ayant des antécédents de 
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convulsions ou faisant partie des personnes à risques comme les nourrissons et les femmes 

enceintes même si cela reste possible. 

hƴ ǇŜǳǘ ŘƛŦŦǳǎŜǊ ǳƴŜ ƻǳ ŘŜǳȄ ƘǳƛƭŜǎ ŜǎǎŜƴǘƛŜƭƭŜǎ ƻǳ ǳƴ ŎƻƳǇƭŜȄŜ ǇǊşǘ Ł ƭΩŜƳǇƭƻƛ Řǳ 

commerce qui permet de ne pas se tromper. On limite la diffusion à 5 à 20 minutes deux à 

trois fois par jour. 

9ƴǎǳƛǘŜΣ ƛƭ ȅ ŀ ƭΩƛƴƘŀƭation humide où les huiles essentielles sont entrainées par la vapeur 

ŘΩŜŀǳ Ŝǘ ŘƛǊŜŎǘŜƳŜƴǘ ƛƴǎǇƛǊŞŜǎΦ [ΩŀŎǘƛƻƴ Şǘŀƴǘ ǎǳǊǘƻǳǘ ƭƻŎŀƭŜΣ ŎŜǘǘŜ ǘŜŎƘƴƛǉǳŜ Ŝǎǘ ǳǘƛƭƛǎŞŜ 

principalement pour décongestionner les voies aériennes supérieures. 

On évite les mêmes huiles essentielles que précédemment en plus de celles obtenues à part 

ŘŜ ȊŜǎǘŜǎ ŘΩŀƎǊǳƳŜǎΦ 5Ŝ ǇƭǳǎΣ ƭΩƛƴƘŀƭŀǘƛƻƴ ƘǳƳƛŘŜ Ŝǎǘ ŎƻƴǘǊŜ ƛƴŘƛǉǳŞŜ ŎƘŜȊ ƭΩŜƴŦŀƴǘ ŘŜ Ƴƻƛƴǎ 

de 12 ans, les femmes enceintes ou allaitantes, les personnes asthmatiques ou avec des 

antécédents ŘΩŞǇƛƭŜǇǎƛŜΦ 

Elle doit être faite pendant 5 à 10 minutes et au moins une heure avant de sortir à 

ƭΩŜȄǘŞǊƛŜǳǊΦ 

9ƴŦƛƴΣ ƛƭ ȅ ŀ ƭΩƛƴƘŀƭŀǘƛƻƴ ǎŝŎƘŜ ǉǳƛ Ǿŀ ǎǘƛƳǳƭŜǊ ƭŜǎ ǊŞŎŜǇǘŜǳǊǎ ƻƭŦŀŎǘƛŦǎΦ 9ƭƭŜ ŎƻƴǎƛǎǘŜ Ł ŘŞǇƻǎŜǊ 

ŘŜǳȄ Ł ǘǊƻƛǎ ƎƻǳǘǘŜǎ ǎǳǊ ǳƴ ƳƻǳŎƘƻƛǊ Ŝǘ ŘΩȅ ǊŜspirer plusieurs fois dans la journée. 

Lƭ ƴΩȅ ŀ Ǉŀǎ ŘŜ ŎƻƴǘǊŜ-indication pour cette utilisatƛƻƴ ǎƛ ŎŜ ƴΩŜǎǘ ŘΩşǘǊŜ ǾƛƎƛƭŀƴǘ sur le 

potentiel irritant des huiles essentielles. 

 

I.G.4. Voie rectale 

 

Sous forme de suppositoires, les huiles essentielles passent dans la veine cave inférieure et 

donc dans la circulation générale. Cette voie est utilisée surtout pour atteindre les bronches 

et la sphère ORL mais aussi en cas de nausées ou vomissements. 

Elles sont contre indiquéeǎ Ŝƴ Ŏŀǎ ŘΩƘŞƳƻǊǊƻƠŘŜǎ ƻǳ ŘŜ ƳŀƭŀŘƛŜs inflammatoires chroniques 

ŘŜ ƭΩƛƴǘŜǎǘƛƴ Ƴŀƛǎ ŀǳǎǎƛ ŎƘŜȊ ƭΩŜƴŦŀƴǘ ŘŜ Ƴƻƛƴǎ ŘŜ ол ƳƻƛǎΦ hƴ ŞǾƛǘŜ ƭŜǎ ƘǳƛƭŜǎ ŜǎǎŜƴǘƛŜƭƭŜǎ 

dermocaustiques et irritantes. 

 

I.G.5. Voie vaginale 
 

Les ovules sont utilisés pour soigner les affections gynécologiques en traitement local.  

De la même façon que pour la voie rectale, on évite les huiles essentielles dermocaustiques 

et irritantes. De plus, comme la muqueuse vaginale est très perméable, on limite la 

ŎƻƴŎŜƴǘǊŀǘƛƻƴ Ł р Ł мл҈ ŘΩƘǳƛƭŜ ŜǎǎŜƴǘƛŜƭƭŜΦ  
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I.H. Effets indésirables et toxicité des huiles essentielles. [2],[3][12] 
 

Lƭ Ŝǎǘ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘ ŘŜ ŎƻƴƴŀƞǘǊŜ ƭŀ ǘƻȄƛŎƛǘŞ ŘŜǎ ƘǳƛƭŜǎ ŜǎǎŜƴǘƛŜƭƭŜǎ ŘŜǾŀƴǘ ƭΩŀǳǘƻƳŞŘƛŎŀǘƛƻƴ 

grandissante dans ce domaine. En effet, cette thérapeutique a une  connotation de « produit 

naturel » auprès du grand public ǎƻǳǎ ǇǊŞǘŜȄǘŜ ǉǳΩŜƭƭŜ Ŝǎǘ ƻōǘŜƴǳŜ Ł ǇŀǊǘƛǊ ŘŜ ǇƭŀƴǘŜǎ  et 

ǉǳΩŜƭƭŜ Ŝǎǘ ŘƛǎǇƻƴƛōƭŜ Řŀƴǎ ŘŜǎ ŎƻƳƳŜǊŎŜǎ ƴƻƴ ǇƘŀǊƳŀŎŜǳǘƛǉǳŜǎΦ !ƛƴǎƛΣ ƭΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ 

huiles essentielles apparait, à tort,  comme inoffensive et sans risque. 

On distingue deux cas de toxicité, la toxicité aigüe et la toxicité chronique. La toxicité aigüe 

par voie orale des huiles essentielles est, en général, faible.[12]  

En majorité, elles ont une DL50  entre 2 et 5g/kg voire plus de 5g/kg, cependant une 

quinzaine ont une DL50 ŜƴǘǊŜ м Ŝǘ  нƎκƪƎ ŎƻƳƳŜ ƭŜ ōŀǎƛƭƛŎΣ ƭΩŜǎǘǊŀƎƻƴΣ ƭŀ ǎŀrriette. Les plus 

dangereuses ont une DL50 inférieure à 1g/kg comme pour ƭΩƘǳƛƭŜ ŜǎǎŜƴǘƛŜƭƭŜ ŘŜ boldo (DL50 

=0,13g/kg) ou de thuya. Leur utilisation est déconseillée en aromathérapie. 

Les accidents les plus graves ont lieu chez des jeunes enfants et se présentent sous forme de 

crises épileptiformes et tétaniformes, de troubles psychiques et sensoriels menant à une 

hospitalisation.  

Les effets indésirables et la toxicité des huiles essentielles dépendent de la voie 

ŘΩŀŘƳƛƴƛǎǘǊŀǘƛƻƴ ǎŀŎƘŀƴǘ ǉǳŜ ƭŀ ǾƻƛŜ ƻǊŀƭŜ Ŝǎǘ ƭŀ Ǉƭǳǎ ǊƛǎǉǳŞŜ Ŝǘ ƭŀ ǾƻƛŜ ŎǳǘŀƴŞŜ ƭŀ Ǉƭǳǎ ǎǶǊŜΦ 

Ensuite, cela varie aussi en fonction ŘŜ ƭŀ ŘƻǎŜ ǳǘƛƭƛǎŞŜ Ŝǘ Řǳ ƭƛŜǳ ŘΩŀǇǇƭƛŎŀǘƛƻƴΦ Enfin, le seuil 

de tolérance de chaque patient rentre aussi en compte. 

I.H.1. Photosensibilisation 

 

9ƭƭŜ ŎƻƴŎŜǊƴŜ Ŝƴ ƳŀƧƻǊƛǘŞ ƭΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ǇŀǊ ǾƻƛŜ ŎǳǘŀƴŞŜ Ƴŀƛǎ ŀǳǎǎƛ ǇŀǊ ǾƻƛŜ ƻǊŀƭŜ ŘΩƘǳƛƭŜǎ 

essentielles contenant des furo- ou pyrocoumarines.  

9ƴ Ŏŀǎ ŘΩŜȄǇƻǎƛǘƛƻƴ ǎƻƭŀƛǊŜΣ ƻƴ observe des réactions érythémateuses sur le derme ou 

ƭΩŞǇƛŘŜǊƳŜ ŀƛƴǎƛ ǉǳΩǳƴŜ ǇƻǎǎƛōƭŜ ƘȅǇŜǊǇƛƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴΦ [ŀ ǊŜƭŀǘƛƻƴ ŀǾŜŎ ǳƴŜ ŞǾŜƴǘǳŜƭƭŜ 

ŎŀǊŎƛƴƻƎŞƴŝǎŜ Ŝǎǘ Ŝƴ ŎƻǳǊǎ ŘΩŞǘǳŘŜǎΦ 

Dans cette catégorie, il faut être vigilant notamment avec les huiles essentielles provenant 

de ȊŜǎǘŜǎ ŘΩŀƎǊǳƳŜǎΦ 

I.H.2. Allergie 

 

Les lactones sesquiterpèniquesǎΣ ƭΩŀldéhyde cinnamique, les phénylpropanoïdes et les 

hydropéroxydes sont les principales molécules allergisantes. 

Cela dépend du terrain du patient mais aussi de ƭΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴΦ ¦ǘƛƭƛǎŞŜ ǎǳǊ ǳƴŜ ǇŞǊƛƻŘŜ ǘǊƻǇ 

longue, toute huile essentielle peut devenir allergisante. 
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I.H.3. Dermocausticité 
 

Les huiles essentielles riches en phénols et en aldéhydes aromatiques et terpéniques sont les 

Ǉƭǳǎ ŘŜǊƳƻŎŀǳǎǘƛǉǳŜǎΦ /ΩŜǎǘ-à-dire ǉǳΩŜƭƭŜǎ ǎƻƴǘ ƛǊǊƛǘŀƴǘŜǎ ǇƻǳǊ ƭŀ ǇŜŀǳ Ŝǘ ƭŜǎ ƳǳǉǳŜǳǎŜǎΦ 

9ƭƭŜǎ ǇŜǳǾŜƴǘ ŀƭƭŜǊ ƧǳǎǉǳΩŁ ōǊǶƭŜǊ ƭŀ ǇŜŀǳ Ŝƴ Ŏŀǎ ŘŜ ƳŀǳǾŀƛǎŜ ǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴΦ 

I.H.4. Hépatotoxicité 
 

Cette toxicité concerne les huiles essentielƭŜǎ ǉǳƛ ǎƻƴǘ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ŘŜǊƳƻŎŀǳǎǘƛǉǳŜǎΣ ŎΩŜǎǘ-à-

dire les huiles essentielles contenant des phénols. Elles interférent avec les enzymes 

hépatiques entrainant une altération des fonctions de métabolisation et conduisent à de 

possibles dommages hépatiques. 

Pour éviter cela, on les utilise sur une période courte (5 à 7 jours) et à faible dose. On peut 

aussi associer une huile essentielle hépatoprotectrice comme le citron (Citrus limon) par 

exemple. 

 

I.H.5. Neurotoxicité 

 

Les huiles essentielles concernées sont celles riches en cétones. Elles déclenchent une 

dégradation du tissu neuronal et provoquent des convulsions.  

[Ŝ ǊƛǎǉǳŜ Ŝǎǘ ǇŀǊǘƛŎǳƭƛŝǊŜƳŜƴǘ ŞƭŜǾŞ ǇŀǊ ǾƻƛŜ ƻǊŀƭŜ ƻǳ ǊŜŎǘŀƭŜ Ŝǘ ŎƘŜȊ ƭΩŜƴŦŀƴǘΦ 

I.H.6. Néphrotoxicité 

 

/ΩŜǎǘ ƭΩŀōǎƻǊǇǘƛƻƴ ǇŀǊ ǾƻƛŜ ƻǊŀƭŜ ŘΩƘǳƛƭŜǎ ŜǎǎŜƴǘƛŜƭƭŜǎ ǊƛŎƘŜǎ Ŝƴ ƳƻƴƻǘŜǊǇŝƴŜǎ ǎǳǊ ŘŜ ƭƻƴƎǳŜǎ 

périodes qui peut enflammer et détériorer à terme les néphrons.  

Attention notamment à celles qui sont concentrées en alpha-pinène comme toutes celles 

dérivées des espèces de pins. 

I.H.7 Cancérogenèse 

 

Ce sont des huiles essentielles qui altèrent la division ou la multiplication cellulaire modifient 

ƭŀ ǎǘǊǳŎǘǳǊŜ ŘŜ ƭΩ!5bΦ Lƭ ȅ ŀ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ ƭΩƘǳƛƭŜ ŜǎǎŜƴǘƛŜƭƭŜ ŘŜ ǎŀŦǊƻƭŜ ǉǳƛ Ŝǎǘ ŘŞǎƻǊƳŀƛǎ 

rejetée de tout emploi médical.  
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I.H.8. Tératogénicité 
 

Les études sur les huiles essentielles pouvant altérer le développemeƴǘ Řǳ Ŧǆǘǳǎ ǎƻƴǘ ŘŜ 

Ǉƭǳǎ Ŝƴ Ǉƭǳǎ ƴƻƳōǊŜǳǎŜǎΦ [Ŝ ǊƛǎǉǳŜ Şǘŀƴǘ ƭŜ ǇŀǎǎŀƎŜ ǘǊŀƴǎǇƭŀŎŜƴǘŀƛǊŜ ǎŀŎƘŀƴǘ ǉǳŜ ƭŜ Ŧǆǘǳǎ 

ƴΩŜǎǘ Ǉŀǎ ŎŀǇŀōƭŜ ŘŜ ƳŞǘŀōƻƭƛǎŜǊ ŎŜǊǘŀƛƴǎ ŎƻƳǇƻǎŀƴǘǎ Ŝǘ Ł ǳƴ ǎȅǎǘŝƳŜ ƴŜǊǾŜǳȄ ǘǊŝǎ ŦǊŀƎƛƭŜΦ  

Lƭ Ŧŀǳǘ ŘƻƴŎ şǘǊŜ ǇŀǊǘƛŎǳƭƛŝǊŜƳŜƴǘ ǾƛƎƛƭŀƴǘ Ł ƭΩǳǎŀƎŜ des huiles essentielles chez la femme 

enceinte. Les voies internes (orale, vaginale, rectale) sont contre-indiquées. 
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Partie II : Description 

des pathologies 
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II.A. Etats dépressifs mineurs 

II.A.1. Généralités [13] 

 

5ΩǳƴŜ Ŧŀœƻƴ ƎŞƴŞǊŀƭŜΣ ƭŀ ŘŞǇǊŜǎǎƛƻƴ Ŝǎǘ ŎŀǊŀŎǘŞǊƛǎŞŜ ǇŀǊ ǳƴŜ ƘǳƳŜǳǊ ǘǊƛǎǘŜΣ ǳƴ 

ralentissement psychomoteur et des symptômes somatiques. Le risque principal de cette 

maladie est le suicide.  

La prévalence de la dépression est estimée entre 5 et 15% pour la population française. Les 

ŦŜƳƳŜǎ ǎƻƴǘ Ǉƭǳǎ ǘƻǳŎƘŞŜǎ ǉǳŜ ƭŜǎ ƘƻƳƳŜǎΦ [ŀ ǘǊŀƴŎƘŜ ŘΩŃƎŜ Ł Ǉƭǳǎ Ƙŀǳǘ ǊƛǎǉǳŜ Ŝǎǘ ŎŜƭƭŜ 

des adultes jeunes. 

[Ŝǎ ŦŀŎǘŜǳǊǎ ŘŜ ǊƛǎǉǳŜ ǎƻƴǘ Ŝƴ ŎƻǳǊǎ ŘΩŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴ Ƴŀƛǎ ƻƴ ǇŜǳǘ ǇǊŜƳƛŝǊŜƳŜƴǘΣ ŞǾƻǉǳŜǊ ƭŜ 

ǊƾƭŜ ŘŜ ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘΦ 9ŦŦŜŎǘƛǾŜment, le stress précoce comme en cas de maltraitance, 

ŘΩŀōŀƴŘƻƴΣ ŘΩƘŀǊŎŝƭŜƳŜƴǘ ŎƘŜȊ ƭΩŜƴŦŀƴǘ Ƴŀƛǎ ŀǳǎǎƛ ƭŜǎ ŞǾŞƴŜƳŜƴǘǎ ŘŜ ƭŀ ǾƛŜ ŎƻƳƳŜ ǳƴ 

ŘŞŎŝǎΣ ǳƴ ŘƛǾƻǊŎŜΣ ǳƴ ƭƛŎŜƴŎƛŜƳŜƴǘ ǎƻƴǘ ŘŜǎ ŦŀŎǘŜǳǊǎ ŘŜ ǊƛǎǉǳŜǎ ŘŜ ƭΩŞǘŀǘ ŘŞǇǊŜǎǎƛŦΦ 

Deuxièmement, les variations génétiques rentrent en compte, on évoque les gènes codant 

pour le transporteur de la sérotonine et pour le Brain-Derived Neutrophic Factor qui est 

essentiel à la prolifération, la différentiation et à la survie des neurones. 

II.A.2. Physiopathologie de la dépression.[13]ς[15] 
 

Les causes exactes de la dépression ne sont pas encore totalement connues. Cependant, il 

existe plusieurs théories. 

La théorie la plus développée est la théorie aminergique de la dépression. Selon celle-ci, il y 

ŀΣ ǘƻǳǘ ŘΩŀōƻǊŘΣ ǳƴŜ ŘƛƳƛƴǳǘƛƻƴ ŘŜǎ ŎƻƴŎŜƴǘǊŀǘƛƻƴǎ Ŝƴ ƳƻƴƻŀƳƛƴŜǎ ŎŞǊŞōǊŀƭŜǎ 

(noradrénaline, dopamine et sérotonine) chez le dépressif. On observe également une 

augmentation des récepteurs ̡-adrénergiques et sérotoninergiques cérébraux qui sont donc 

ƴƻƴ ǎǘƛƳǳƭŞǎΦ /ΩŜǎǘ ǎǳǊ ŎŜǎ ŘŜǳȄ ŎǊƛǘŝǊŜǎ ǉǳΩŀƎƛǎǎŜƴǘ la plupart des antidépresseurs.  

En effet, il a été constaté que les médicaments qui augmentent le taux de sérotonine et de 

noradrénaline amélioǊŀƛŜƴǘ ƭΩƘǳƳŜǳǊ ŘŜǎ ǇŀǘƛŜƴǘǎ ŘŞǇǊƛƳŞǎΦ 5Ŝ ǇƭǳǎΣ ƭŀ ŎƻƴŎŜƴǘǊŀǘƛƻƴ ŘŜ 

sérotonine dans le liquide céphalo-rachidien des patients suicidaires, souffrant de 

différentes pathologies psychiatriques, était diminuée. 

Cependant, on se rend compte actuellement, que ces variations seraient plus probablement 

ƭŀ ŎƻƴǎŞǉǳŜƴŎŜ ŘΩǳƴ ǇǊƻŎŜǎǎǳǎ ǇŀǘƘƻƭƻƎƛǉǳŜ ƛƴŎƻƴƴǳ Ǉƭǳǘƾǘ ǉǳΩǳƴ ƳŞŎŀƴƛǎƳŜ Ŏŀǳǎŀƭ 

immédiat. 
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Ainsi, les théories les plus récentes mettent en évidence des anomalies dans la réponse au 

stress. Il y aurait un rôle crƛǘƛǉǳŜ Ł ƭŀ Ŧƻƛǎ ŘŜǎ ǎȅǎǘŝƳŜǎ ŘΩŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŞƳƻǘƛƻƴǎ όŀƳȅƎŘŀƭŜΣ 

ganglions de la base, insula), des systèmes de régulation des émotions (hippocampe, cortex 

cingulaire antérieur et cortex préfontal) et de ceux impliqués dans le contrôle cognitif plus 

généralement. 

Figure 13 : Comparaison des mécanismes impliqués dans la réponse au stress extérieur chez une 

personne à tendance dépressive/anxieuse et chez une personne normale[16] 
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LLΦ!ΦоΦ [ƛƳƛǘŜǎ ŘŜ ƭŀ ǇǊƛǎŜ Ŝƴ ŎƘŀǊƎŜ Ł ƭΩƻŦŦƛŎƛƴŜ [14] 
 

hƴ ŘƛǎǘƛƴƎǳŜ ƭΩŞǘŀǘ ŘŞǇǊŜǎǎƛŦ ƳƛƴŜǳǊ ŘŜ ƭŀ ŘŞǇǊŜǎǎƛƻƴ ŀǾŞǊŞŜΦ 9ƴ ŜŦŦŜǘΣ ǎƛ ƭŜ ǇŀǘƛŜƴǘ ǇǊŞǎŜƴǘŜ 

une dépression majeure, ƛƭ ŦŀǳŘǊŀ ƭΩŀŘǊŜǎǎŜǊ ŘƛǊŜŎǘŜƳŜƴǘ Ł ǳƴ ƳŞŘŜŎƛƴ Ŝǘ ƴƻƴ ƭǳƛ ǇǊƻǇƻǎŜǊ  

ƭΩŀǊƻƳŀǘƘŞǊŀǇƛŜ ǎƛ ŎŜ ƴΩŜǎǘ Ŝƴ ǘƘŞǊŀǇƛŜ ŀŘƧǳǾŀƴǘŜΦ  

tƻǳǊ ǊŜŎƻƴƴŀƞǘǊŜ ŎŜ ǘȅǇŜ ŘŜ ǇŀǘƛŜƴǘΣ ƛƭ Ŧŀǳǘ ŎƻƴƴŀƞǘǊŜ ƭŜǎ ŎǊƛǘŝǊŜǎ ŘŜ ŘƛŀƎƴƻǎǘƛŎ ŘΩǳƴ ŞǇƛǎƻŘŜ 

dépressif majeur selon le DSM V ou cinquième édition du Manuel de diagnostique et 

ǎǘŀǘƛǎǘƛǉǳŜ ŘŜǎ ǘǊƻǳōƭŜǎ ƳŜƴǘŀǳȄ ŘŜ ƭΩ!ǎǎƻŎƛŀǘƛƻƴ !ƳŞǊƛŎŀƛƴŜ ŘŜ tǎȅŎƘƛŀǘǊƛŜΦ 

Figure 14 : Critères de diagnostiÃ ÄȭÕÎ ïÐÉÓÏÄÅ ÄïÐÒÅÓÓÉÆ ÍÁÊÅÕÒ selon le DSM 5[17]  

/ǊƛǘŝǊŜǎ ŘŜ ŘƛŀƎƴƻǎǘƛŎ ŘΩǳƴ 95a ǎŜƭƻƴ ƭŜ 5{a ± 

A. « Au moins cinq des symptômes suivants doivent avoir été présents pendant une même 
période d'une durée de deux semaines et avoir représenté un changement par rapport au 
fonctionnement antérieur; au moins un des symptômes est soit (1) une humeur dépressive, 
soit (2) une perte d'intérêt ou de plaisir. 
NB. Ne pas inclure des symptômes qui sont manifestement imputables à une affection 
générale. 

1. Humeur dépressive présente pratiquement toute la journée, presque tous les jours, signalée 
par le sujet (sentiment de tristesse ou vide) ou observée par les autres (pleurs). 

2. Diminution marquée de l'intérêt ou du plaisir pour toutes ou presque toutes les activités 
pratiquement toute la journée, presque tous les jours. 

3. Perte ou gain de poids significatif (5%) en l'absence de régime, ou diminution ou 
augmentation de l'appétit tous les jours. 

4. Insomnie ou hypersomnie presque tous les jours. 
5. Agitation ou ralentissement psychomoteur presque tous les jours. 
6. Fatigue ou perte d'énergie tous les jours. 
7. Sentiment de dévalorisation ou de culpabilité excessive ou inappropriée (qui peu être 

délirante) presque tous les jours (pas seulement se faire grief ou se sentir coupable d'être 
malade). 

8. Diminution de l'aptitude à penser ou à se concentrer ou indécision presque tous les jours 
(signalée par le sujet ou observée par les autres). 

9. Pensées de mort récurrentes (pas seulement une peur de mourir), idées suicidaires 
récurrentes sans plan précis ou tentative de suicide ou plan précis pour se suicider. 
 

B. Les symptômes induisent une souffrance cliniquement significative ou une altération du 
fonctionnement social, professionnel ou dans d'autres domaines importants. 
 

C. Les symptômes ne sont pas imputables aux effets physiologiques directs d'une substance ou 
d'une affection médicale générale. 
 

D. [ΩŞǇƛǎƻŘŜ ƴŜ ǊŞǇƻƴŘ Ǉŀǎ ŀǳȄ ŎǊƛǘŝǊŜǎ Řǳ ǘǊƻǳōƭŜǎ ǎŎƘƛȊƻŀŦŦŜŎǘƛŦ Ŝǘ ƴŜ ǎŜ ǎǳǇŜǊǇƻǎŜ Ǉŀǎ Ł ǳƴŜ 
schizophrénie, à un trouble schizophréniforme, à un trouble délirant ou à une autre trouble 
psychotique. 
 

E. Lƭ ƴΩȅ ŀ ƧŀƳŀƛǎ Ŝǳ ŘΩŞǇƛǎƻŘŜ ƳŀƴƛŀǉǳŜ ƻǳ ƘȅǇƻƳŀƴƛŀǉǳŜΦ 
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Note: La réponse normale et attendue en réponse à un événement impliquant une perte 
significative (ex : deuil, ruine financière, désastre naturel), incluant un sentiment de 
tristesse, de ǊǳƳƛƴŀǘƛƻƴΣ ŘŜ ƭΩƛƴǎƻƳƴƛŜΣ ǳƴŜ ǇŜǊǘŜ ŘΩŀǇǇŞǘƛǘ Ŝǘ ǳƴŜ ǇŜǊǘŜ ŘŜ ǇƻƛŘǎΣ ǇŜǳǾŜƴǘ 
ressembler à un épisode dépressif. Lŀ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘŜ ǎȅƳǇǘƾƳŜǎ ǘŜƭǎ ǉǳΩǳƴ sentiment de 
dévalorisation, des idées suicidaires (autre que vouloir rejoindre un être aimé), un 
ralentissement psychomoteur, et un altération sévère du fonctionnement général suggèrent 
ƭŀ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘΩǳƴ ŞǇƛǎƻŘŜ ŘŞǇǊŜǎǎƛŦ ƳŀƧŜǳǊ Ŝƴ Ǉƭǳǎ ŘŜ ƭŀ ǊŞǇƻƴǎŜ ƴƻǊƳŀƭŜ Ł ǳƴŜ ǇŜǊǘŜ 
significative. » 
 
!ƛƴǎƛΣ ƻƴ ǇǊƻǇƻǎŜǊŀ ƭΩŀǊƻƳŀǘƘŞǊŀǇƛŜ Ł ŘŜǎ ǇŀǘƛŜƴǘǎ ǇǊŞǎŜƴǘŀƴǘ ŎŜǊǘŀƛƴǎ ŘŜ ŎŜǎ ŎǊƛǘŝǊŜǎ Ƴŀƛǎ 
ayant pourtant des caractéristiques les excluant de ce diagnostic.   
 

II.A.4. Les principaux traitements et leurs effets indésirables.[18] 
 

Lƭ ȅ ŀ ǇƭǳǎƛŜǳǊǎ ŎŀǘŞƎƻǊƛŜǎ ŘΩŀƴǘƛŘŞǇǊŜǎǎŜǳǊǎ Ŝǘ ƛƭ ŀǇǇŀǊǘƛŜƴŘǊŀ ŀǳ ƳŞŘŜŎƛƴ ŘŜ ǎǘŀǘǳŜǊ ǎǳǊ ǎŀ 

nécessité et sa catégorie. 

hƴ ǘǊƻǳǾŜ ǘƻǳǘ ŘΩŀōƻǊŘ ƭŜǎ ŀƴǘƛŘŞǇǊŜǎǎŜǳǊǎ ǘǊƛŎȅŎƭƛǉǳŜǎ ƻǳ ƛƳƛǇǊŀƳƛƴƛǉǳŜǎ ŘΩǳƴŜ ǇŀǊǘ Ŝǘ ƭŜǎ 

Inhibiteurs ŘŜ aƻƴƻŀƳƛƴŜ hȄȅŘŀǎŜ όLa!hύ ŘΩŀǳǘǊŜ ǇŀǊǘΦ Lƭǎ ƻƴǘ Ŝƴ ŎƻƳƳǳƴ ŎŜǊǘŀƛƴǎ ŜŦŦŜǘǎ 

indésirables comme les effets anticholinergiques périphériques, ou atropiniques, que sont la 

sécheresse buccale, la rétention urinaire, la constipation et la tachycardie, et centraux avec 

des tremblements aux extrémités, des troubles mnésiques. On observe aussi des effets 

ǇǎȅŎƘƻǘƻƴƛǉǳŜǎ ŀǾŜŎ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ ǳƴŜ ƭŜǾŞŜ ŘŜ ƭΩƛƴƘƛōƛǘƛƻƴ ǎǳƛŎƛŘŀƛǊŜΦ 

Ensuite, il y a les inhibiteurs de recapture de la sérotonine et de la noradrénaline (IRSNA) et 

les inhibiteurs sélectifs de la recapture de la sérotonine (ISRS). Ils ont comme effets 

indésirables principaux des effets sérotoninergiques comme des troubles digestifs, nausées 

et vomissements ainsi que pour certains également des troubles psychotoniques avec une 

ƭŜǾŞŜ ŘŜ ƭΩƛƴƘƛōƛǘƛƻƴ ǎǳƛŎƛŘŀƛǊŜΦ    

9ƴŦƛƴΣ ƛƭ ȅ ŀ ƭŜǎ ƴƻƴ ŎƭŀǎǎŞǎ ƻǴ ƭΩƻƴ ǘǊƻǳǾŜ ƭŀ ƳƛŀƴǎŞǊƛƴŜ ǉǳƛ ǇŜǳǘ şǘǊŜ ǊŜǎǇƻƴǎŀōƭŜ 

ŘΩŀƎǊŀƴǳƭƻŎȅǘƻǎŜΣ ƭŀ ǘƛŀƴŜǇǘƛƴŜ ǉǳƛ ǇŜǳǘ ŜƴǘǊŀƛƴŜǊ ŘŜǎ ƘŞǇŀǘƛǘŜǎ ƻǳ ŜƴŎƻǊŜ ƭŀ ƳƛǊǘŀȊŀǇƛƴŜΦ 
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II.B. Etats anxieux 

II.B.1 Généralités[19][20] 
 

Les troubles anxieux sont la catégorie de troubles psychiatriques la plus répandue. Ce sont  

aussi les plus chroniques. Ils touchent entre  13,6 et 29,4 % de la population sur la vie entière 

et entre 6,4 et 17% sur les douze derniers mois. Comme précédemment,  les femmes sont 

plus touchées que les hommes. 

Ils constituent des entités syndromiques diverses avec comme caractéristiques principales la 

ǇŜǳǊ ŜȄŎŜǎǎƛǾŜΣ ƭΩŀƴȄƛŞǘŞ Ŝǘ ƭΩŞǾƛǘŜƳŜƴǘΦ Lƭǎ ǎƻƴǘ ǎǳŦŦƛǎŀƳƳŜƴǘ ǎŞǾŝǊŜǎ ǇƻǳǊ ŀƭǘŞǊŜǊ ƭŜ 

ǉǳƻǘƛŘƛŜƴ ŘŜ ƭΩƛƴŘƛǾƛŘǳΦ 

On distingue notamment la phobie spécifique, la phobie sociale, le trouble panique, 

ƭΩŀƎƻǊŀǇƘƻōie, le trouble anxieux généralisé, le trouble obsessionnel-ŎƻƳǇǳƭǎƛŦ Ŝǘ ƭΩŞǘŀǘ ŘŜ 

stress post-traumatique. 

[ΩŀƴȄƛŞǘŞ ǎΩŀǘǘŀǉǳŜ Ł ǘǊƻƛǎ ŦƻƴŎǘƛƻƴǎ : cognitive, comportementale et physique. Ce sont les 

manifestations physiques qui gênent le plus les patients et poussent à la consultation. Elles 

touchent tous les systèmes et principalement au niveau cardio-respiratoire, neurosensorielle 

et musculaire, digestif et urinaire. 

/ƻƳƳŜ ǇƻǳǊ ƭŀ ŘŞǇǊŜǎǎƛƻƴΣ ƛƭ ȅ ŀ ŘŜǎ ŦŀŎǘŜǳǊǎ ŘŜ ǊƛǎǉǳŜǎ ŘΩƻǊƛƎƛƴŜ ƎŞƴŞǘƛǉǳŜǎ Ŝǘ 

environnementaux qui interagissent. Les facteurs de risque environnementaux sont les 

ƳşƳŜǎ ǉǳŜ ǇǊŞŎŞŘŜƳƳŜƴǘΦ !ǳ ƴƛǾŜŀǳ ƎŞƴŞǘƛǉǳŜΣ ƛƭ ƴΩȅ ŀ Ǉŀǎ ŘŜ ƎŝƴŜ ƳŀƧŜǳǊ ƛŘŜƴǘƛŦƛŞ Ƴŀƛǎ 

plusieurs régions chromosomiques souvent en rapport avec les monoamines. 

II.B.2 Physiopathologie des états anxieux.[19] 
 

La physiopathologie des états anxieux emprunte de nombreuses voies communes avec 

celles de la dépression vues précédemment. 

Les connaissances neurobiologiques des troubles anxieux ont rapidement progressé grâce à 

la recherche sur la neurobiologie de la peur et le conditionnement de la peur. 

[Ŝǎ ŞǘǳŘŜǎ ƻƴǘ ƳƻƴǘǊŞ ǉǳŜ ƭΩŀƳȅƎŘŀƭŜ Ŝƴ ŎƻƴƴŜȄƛƻƴ ǎŜƭƻƴ ǳƴ ǊŞǎŜŀǳ ŎƻƳǇƭŜȄŜ ŀǾŜŎ ƭŜ 

cortex préfrontal, le thŀƭŀƳǳǎΣ ƭΩƛƴǎǳƭŀ Ŝǘ ƭΩƘƛǇǇƻŎŀƳǇŜ ƧƻǳŜ ǳƴ ǊƾƭŜ ŜǎǎŜƴǘƛŜƭ ǎǳǊ ŘŜ 

nombreux aspects du traitement émotionnel, y compris dans les réponses inadaptées et 

pathologiques à la peur. 

Là aussi, les monoamines jouent un rôle essentiel pas encore entièrement éclairci. Il y a tout 

ŘΩŀōƻǊŘ ƭŀ ǎŞǊƻǘƻƴƛƴŜ ǇƻǳǊ ƭŜǉǳŜƭ ƭŜǎ ǘƘŞƻǊƛŜǎ ŘŜ ƭΩŜȄŎŝǎ ƻǳ Řǳ ŘŞŦƛŎƛǘ ǎΩŀŦŦǊƻƴǘŜƴǘΦ tǳƛǎΣ 

ƳşƳŜ ǎƛ ƭŜǎ ǎȅƳǇǘƾƳŜǎ ŎƭƛƴƛǉǳŜǎ ŘŜ ƭΩŀƴȄƛŞǘŞ όǘǊŀƴǎǇƛǊŀǘƛƻƴΣ ǘǊŜƳōƭŜƳŜƴǘǎΣ ǇŀƭǇƛǘŀǘƛƻƴǎύ 

ǎǳƎƎŝǊŜƴǘ ǳƴ ǎȅǎǘŝƳŜ ƴŜǊǾŜǳȄ ŀǳǘƻƴƻƳŜ ŀŎǘƛǾŞΣ ƭΩƛƴŦƭǳŜƴŎŜ ŘŜ ƭŀ ƴƻǊŀŘǊŞƴŀƭƛƴŜ ƴΩŜǎǘ 

toujours pas définie. 
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On évoque aussi le rôle du système GABA, principal neurotransmetteur inhibiteur du 

système nerveux central. En effet, des anomalies du récepteur GABA ont été mises en 

ŞǾƛŘŜƴŎŜ Ŝƴ Ǉƭǳǎ ŘΩǳƴŜ ŀƭǘŞǊŀǘƛƻƴ Řǳ ƳŞǘŀōƻƭƛǎme GABAergique dans les troubles anxieux. 

LLΦ.ΦоΦ [ƛƳƛǘŜǎ ŘŜ ƭŀ ǇǊƛǎŜ Ŝƴ ŎƘŀǊƎŜ Ł ƭΩƻŦŦƛŎƛƴŜΦ[21]  

 

Lƭ Ŧŀǳǘ ŘƛǎǘƛƴƎǳŜǊ ŘΩǳƴ ŎƾǘŞ ƭΩŀƴȄƛŞǘŞ ƴƻǊƳŀƭŜ Ŝǘ ƭŜǎ ǎȅƳǇǘƾƳŜǎ ŀƴȄƛŜǳȄ Ŝǘ ŘŜ ƭΩŀǳǘǊŜ ƭŜǎ 

ǘǊƻǳōƭŜǎ ŀƴȄƛŜǳȄ ŎŀǊŀŎǘŞǊƛǎŞǎΦ Lƭǎ ǎƻƴǘ ŘŞŦƛƴƛǎ Ŝƴ ŦƻƴŎǘƛƻƴ Řǳ ƴƻƳōǊŜΣ ŘŜ ƭΩƛƴǘŜƴǎƛǘŞ Ŝǘ ŘŜ ƭŀ 

durée des symptômes et par une souffrance émotionnelle ou un retentissement marqués 

sur la vie du patient. 

! ƭΩƻŦŦƛŎƛƴŜΣ ƻƴ ƴŜ ǇǊŜƴŘǊŀ Ŝƴ ŎƘŀǊƎŜ ǉǳŜ ƭΩŀƴȄƛŞǘŞ ƴƻǊƳŀƭŜ Ŝǘ ƭŜǎ ǎȅƳǇǘƾƳŜǎ ŀƴȄƛŜǳȄ ǉǳƛ 

peuvent apparaître avant ou après un événement important comme un examen, un décès, 

un divƻǊŎŜΣ ŜǘŎΧ 

5ŝǎ ƭƻǊǎ ǉǳΩƛƭ ȅ ŀ ŘŜǎ ǎƛƎƴŜǎ ŘŜ ƎǊŀǾƛǘŞ ŎƻƳƳŜ ǇŀǊ ŜȄŜƳǇƭŜ ƭŜ ǇǊƻƭƻƴƎŜƳŜƴǘ ŘŜ ŎŜǘ ŞǘŀǘΣ 

ƭΩŀƎƎǊŀǾŀǘƛƻƴ ŘŜ ǎȅƳǇǘƾƳŜǎΣ ƭŀ ǇŜǊǎƛǎǘŀƴŎŜ ŘŜ ŎŜǳȄ-ci malgré la prise en charge officinale, 

des antécédents psychiatriques ou encore des répercussions sur la vie quotidienne, il faut 

orienter le patient vers une consultation médicale.  

II.B.4. Les principaux traitements et leurs effets indésirables.[18] 

 

Le traitement des troubles anxieux est notamment représenté par la catégorie des 

benzodiazépines. Cette classe médicamenteuse  présente de nombreux effets indésirables. 

Les effets sont tƻǳǘ ŘΩŀōƻǊd une amnésie rétrograde ainsi que des effets résiduels diurnes 

ŀǾŜŎ ǳƴŜ ŀǎǘƘŞƴƛŜΣ ŘŜǎ ǘǊƻǳōƭŜǎ ŘŜ ƭΩƘǳƳŜǳǊ Ŝǘ une somnolence.  

Ensuite apparait une dépendance physique et psychique entrainant un syndrome de sevrage 

Ŝƴ Ŏŀǎ ŘΩŀǊǊşǘ ōǊǳǘŀƭΦ 

Des troubles du sommeil et du comportement peuvent aussi apparaître avec des réactions 

ŘΩŀƎǊŜǎǎƛǾƛǘŞΣ ŘΩƛƳǇǳƭǎƛǾƛǘŞ Ŝǘ ŘŜǎ ǘŜƴŘŀƴŎŜǎ suicidaires. 
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II.C. Troubles du sommeil 
 

II.C.1. Généralités.[22][23] [24][25] 
 

Les troubles du sommeil se divisent en sept catégories : les insomnies, les troubles 

respiratoires ƭƛŞǎ ŀǳ ǎƻƳƳŜƛƭΣ ƭΩƘȅǇŜǊǎƻƳƴƛŜ ŘΩƻǊƛƎƛƴŜ ŎŜƴǘǊŀƭŜΣ les troubles du rythme 

circadien du sommeil, les parasomnies, les troubles des mouvements liés au sommeil et les 

symptômes isolésΦ bƻǳǎ ƴΩŀōƻǊŘŜǊƻƴǎ ƛŎƛ ǉǳŜ ƭŀ Ǉƭǳǎ ŦǊŞǉǳŜƴǘŜΣ ƭΩƛƴǎƻƳƴƛŜΦ 

 [ΩƛƴǎƻƳƴƛŜ ǎŜ ŘŞŦƛƴƛǘ ŎƻƳƳŜ ǳƴ ǊŜǘŀǊŘ ŘŜ ƭΩŜƴŘƻǊƳƛǎǎŜƳŜƴǘ ƻǳ ǳƴŜ ŘƛŦŦƛŎǳƭǘŞ Ł ƳŀƛƴǘŜƴƛǊ ƭŜ 

sommeil ; les deux pouvant être associés. Le nombre des éveils est variable mais peut gêner 

ƭŜ ŘƻǊƳŜǳǊ ŀǳ Ǉƻƛƴǘ ǉǳΩƛƭ ŀƛǘ ƭΩƛƳǇǊŜǎǎƛƻƴ ŘŜ ƴŜ Ǉŀǎ ŀǾƻƛǊ ŘƻǊƳƛ ŘŜ ƭŀ ƴǳƛǘΦ  

Ce trouble du sommeil est le plus souvent occasionnel, dans ce cas, plus de la moitié des 

ŦǊŀƴœŀƛǎ ǎΩŜƴ ǇƭŀƛƎƴŜΦ /ŜǇŜƴŘŀƴǘΣ ƻƴ ǇŜǳǘ ǇŀǊƭŜǊ ŘΩƛƴǎƻƳƴƛŜ ŎƘǊƻƴƛǉǳŜ ǎƛ ŜƭƭŜ ǎŜ ǇǊƻŘǳƛǘ ŀǳ 

moins trois fois par semaine pendant une période supérieure à un mois et avec un 

retentissement sur le bien-être pendant la journée du lendemain. Le retentissement sur la 

journée du lendemain peut se définir par une fatigue ou une altération des conditions de vie 

ǊŞǎǳƭǘŀƴǘ ŘΩǳƴŜ ǘŜƴŘŀƴŎŜ Ł ƭŀ ǎƻƳƴƻƭŜƴŎŜΣ ǳƴ ŘȅǎŦƻƴŎǘƛƻƴƴŜƳŜƴǘ ǎƻŎƛƻǇǊƻŦŜǎǎionnel, des 

symptômes divers comme des céphalées, des douleurs musculaires. Ce deuxième cas ne 

concerne que 10 à 20 % de la population. 

{Ŝƭƻƴ ŘƛŦŦŞǊŜƴǘŜǎ ŞǘǳŘŜǎΣ ƭΩƛƴǎƻƳƴƛŜ ŀǳƎƳŜƴǘŜ ŀǾŜŎ ƭΩŃƎŜ Ŝǘ Ŝǎǘ ŘŜǳȄ Ŧƻƛǎ Ǉƭǳǎ ŦǊŞǉǳŜƴǘŜ 

ŎƘŜȊ ƭŀ ŦŜƳƳŜ ǉǳŜ ŎƘŜȊ ƭΩƘƻƳƳŜΦ 

Lƭ ŜȄƛǎǘŜ ŘŜǎ ŦŀŎǘŜǳǊǎ ŦŀǾƻǊƛǎŀƴǘ ƭŜǎ ƛƴǎƻƳƴƛŜǎ ƻŎŎŀǎƛƻƴƴŜƭƭŜǎΦ ¢ƻǳǘ ŘΩŀōƻǊŘΣ ǳƴŜ  ƳŀǳǾŀƛǎŜ 

hygiène de vie comprenant du sport intensif tardif, un repas copieux et arrosé, la 

ŎƻƴǎƻƳƳŀǘƛƻƴ ŘΩŜȄŎƛǘŀƴǘǎΣ ƭŜ ǎǘǊŜǎǎ ƻǳ ŜƴŎƻǊŜ ƭŀ ǎǳǊŎƘŀǊƎŜ ŘŜ ǘǊŀǾŀƛƭΦ 9ƴǎǳƛǘŜΣ 

ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ ǊŜƴǘǊŜ Ŝƴ ŎƻƳǇǘŜΣ ƭŜ ōǊǳƛǘ Ŝǘ ƭŀ ǘŜƳǇŞǊŀǘǳǊŜ ŘŜ ƭŀ ŎƘŀƳōǊŜ ǇŜǳǾŜƴǘ 

perturber le sommeil.  

LLΦ/ΦнΦ tƘȅǎƛƻǇŀǘƘƻƭƻƎƛŜ ŘŜ ƭΩƛƴǎƻƳƴƛŜΦ[22] 

II.C.2.a. Le sommeil normal 

 

[ΩƘƻƳƳŜ Ǿƛǘ ǎŜƭƻƴ ǳƴ ǊȅǘƘƳŜ ŎƛǊŎŀŘƛŜƴ Řŀƴǎ ƭŜǉǳŜƭ ǎŜ ǎǳŎŎŝŘŜƴǘ ŞǾŜƛƭ Ŝǘ ŎȅŎƭŜ ŘŜ ǎƻƳƳŜƛƭΦ 

Un cycle de sommeil est constitué par des épisodes de sommeil lent et de sommeil 

ǇŀǊŀŘƻȄŀƭ Ŝǘ ŘǳǊŜ ŜƴǾƛǊƻƴ фл ƳƛƴǳǘŜǎ ŎƘŜȊ ƭΩƘƻƳƳŜΦ ¦ƴŜ ƴǳƛǘ ŘŜ ǎƻƳƳŜƛƭ Ŝǎǘ ŎƻƴǎǘƛǘǳŞŜ de 

trois à cinq cycles.  

tǊŜƳƛŝǊŜƳŜƴǘΣ ƭŜ ǎƻƳƳŜƛƭ ƭŜƴǘ Ŝǎǘ ŎŀǊŀŎǘŞǊƛǎŞ ǇŀǊ ƭΩŀōǎŜƴŎŜ ŘŜ ƳƻǳǾŜƳŜƴǘǎ ŎƻǊǇƻǊŜƭǎ Ŝǘ 

une respiration calme et régulière. On observe une diminution de la fréquence cardiaque, du 

tonus musculaire et de la température centrale. On distingue trois stades de sommeil lent 
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ŀǎǎƻŎƛŞǎ Ł ǳƴ ƴƛǾŜŀǳ ŘŜ Ǉƭǳǎ Ŝƴ Ǉƭǳǎ ŞƭŜǾŞ Řǳ ǎŜǳƛƭ ŘΩŞǾŜƛƭΦ [Ŝǎ ǎǘŀŘŜǎ м Ŝǘ н ŎƻǊǊŜǎǇƻƴŘŜƴǘ 

au sommeil lent léger et le stade 3 au sommeil lent profond. 

Deuxièmement, le sommeil paradoxal est un sommeil profond que seul un stimulus 

important peut interrompre et il survient toujours après une phase de sommeil lent. Il 

ŎŀǊŀŎǘŞǊƛǎŞΣ ŘΩǳƴ ŎƾǘŞΣ ǇŀǊ ŘŜǎ ǇƘŞƴƻƳŝƴŜǎ ǘƻƴƛǉǳŜǎ ǇŜǊǎƛǎǘŀƴǘǎ ŀǾŜŎ ǳƴŜ ŀǘƻƴƛŜ ŘŜǎ 

ƳǳǎŎƭŜǎ ǎǉǳŜƭŜǘǘƛǉǳŜǎ ǇƻǎǘǳǊŀǳȄΦ 5Ŝ ƭΩŀǳǘǊŜΣ ƻƴ ƻōǎŜǊǾŜ ŘŜǎ ǇƘŞƴƻƳŝƴŜs phasiques avec la 

présence de mouvements rapides oculaires, de petites secousses des muscles faciaux et des 

ŜȄǘǊŞƳƛǘŞǎ ŘŜǎ ƳŜƳōǊŜǎ ŀƛƴǎƛ ǉǳΩǳƴŜ ƛǊǊŞƎǳƭŀǊƛǘŞ ŎŀǊŘƛƻǊŜǎǇƛǊŀǘƻƛǊŜΦ   

Le début de nuit est caractérisé par la prédominance du sommeil lent et profond et peu de 

sommeil paradoxal alors que la fin de nuit présente un sommeil plus léger et une 

prédominance de sommeil paradoxal. 

Les épisodes de sommeil paradoxal sont toujours interrompus par un micro-éveil pendant la 

nuit puis un éveil définitif le matin. 

LLΦ/ΦнΦōΦ [ΩƛƴǎƻƳƴƛŜ 

 

[ŀ ǇƘȅǎƛƻǇŀǘƘƻƭƻƎƛŜ ŘŜ ƭΩƛƴǎƻƳƴƛŜ ƴΩŜǎǘ Ǉŀǎ ŜƴŎƻǊŜ ōƛŜƴ ŎƻƴƴǳŜΦ /ŜǇŜƴŘŀƴǘ, il existe 

diverses hypothèses, certaines évoquent un dérèglement du système veille-sommeil, 

ŘΩŀǳǘǊŜǎ ǳƴ ŘŞǊŝƎƭŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ƻǎŎƛƭƭŀǘŜǳǊǎ ŎƛǊŎŀŘƛŜƴǎΣ ŜƴŦƛƴ certaines mettent en avant une 

hyperactivation du système nerveux central. 

Sur le plan neurophysiologique, le sommeil des insomniaques est caractérisé par une 

diminution du temps du stade 3 et une augmentation du temps des stades 1 et 2. On 

observe aussi des éveils et des micro-éveils plus fréquents avec davantage de changements 

de cycle durant la nuit.  

[ŀ ǇƭǳǇŀǊǘ ŘŜ ŎŜǎ ƘȅǇƻǘƘŝǎŜǎ ǎŜ ƳŜǘǘŜƴǘ ŘΩaccord ǎǳǊ ƭΩƛƴǘŜǊŀŎǘƛƻƴ ŘŜ ŦŀŎǘŜǳǊǎ ǇǊŞŘƛǎǇƻǎŀƴǘǎΣ 

précipitants et perpétuants.  
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Figure 15 : InteractioÎÓ ÄÅÓ ÄÉÆÆïÒÅÎÔÓ ÆÁÃÔÅÕÒÓ ÄÅ ÌȭÉÎÓÏÍÎÉÅ [22] 

 

 

¢ƻǳǘ ŘΩŀōƻǊŘΣ ƭŜǎ ŦŀŎǘŜǳǊǎ ǇǊŞŘƛǎǇƻǎŀƴǘǎ ŜƴǘǊŀƛƴŜǊŀƛŜƴǘ ǳƴŜ ǾǳƭƴŞǊŀōƛƭƛǘŞ Ŝǘ ǎŜ ǎƛǘǳŜƴǘ Ł ǘǊƻƛǎ 

niveaux. Le premier est la suractivation physiologique qui se traduit notamment par une 

augmentation de la fréquence cardiaque, de la température corporelle, une vasoconstriction 

et une diminution du niveau de la mélatonine. Le deuxième est la suractivation cognitive 

incluant une incapacitŞ Ł ŎƻƴǘǊƾƭŜǊ ǎŜǎ ǇŜƴǎŞŜǎ ƭƻǊǎ ŘŜ ƭΩŜƴŘƻǊƳƛǎsement et des éveils 

nocturnes avec des inquiétudes, des ruminations. Le troisième est la suractivation 

émotionnelle qui se définit par une réponse plus grande et un temps plus long pour revenir 

au niveau émotionnel de base suite à un facteur stressant. 

Ensuite, les facteurs précipitants sont des événements de vie occasionnant une 

augmentation du stress comme un décès, un licenciement, des problèmes familiaux. 

[ΩƛƴǘŜǊŀŎǘƛƻƴ ŘŜ ŎŜǎ ŘŜǳȄ ǇǊŜƳƛŜǊǎ ǘȅǇŜǎ ŘŜ ŦŀŎǘŜǳǊǎ rentre en compte dans le 

ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŘΩǳƴŜ ƛƴǎƻƳƴƛŜ ŀƛƎǸŜΦ /ŜǇŜƴŘŀƴǘΣ Řŀƴǎ ƭŀ ǇƭǳǇŀǊǘ ŘŜǎ ŎŀǎΣ ŎŜƭƭŜ-ci se résorbe 

avec une résolution du facteur de stress ou une adaptation à celui-ci. 

Enfin, les facteurs perpétuants ƻǳ ŘΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ ǎŜ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜǊŀƛŜƴǘ Ŝƴ ǊŞǇƻƴǎŜ Ł ƭΩƛƴǎƻƳƴƛŜ 

chez les personnes les plus vulnérables et déclencheraient la chronicité de celle-ci. Ce sont 

des stratégies dysfonctionnelles mises en place pour tenter de récupérer le sommeil. On 

évoque notamment une inquiétude excessive à propos du sommeil et la peur de ne pas 

dormir qui amènent des comportements inadéquats, tels que rester au lit plus longtemps, 

faire la sieste dans la journée, qui vont interférer avec le cycle veille-sommeil. 
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Figure 16 ȡ ,Å ÃÅÒÃÌÅ ÖÉÃÉÅÕØ ÄÅ ÌȭÉÎÓÏÍÎÉÅ ÃÈÒÏÎÉÑÕÅ [26] 

 

II.C.3 Limites de la ǇǊƛǎŜ Ŝƴ ŎƘŀǊƎŜ Ł ƭΩƻŦŦƛŎƛƴŜΦ 
 

¢ƻǳǘ ŘΩŀōƻǊŘΣ Lƭ Ŧŀǳǘ ǊŜǾƻƛǊ ƭŜǎ ŎƻƴŘƛǘƛƻƴǎ ŘΩƘȅƎƛŝƴŜ ŘŜ ǾƛŜ Řǳ ǇŀǘƛŜƴǘ ǊŜƭŀǘƛǾŜǎ ŀǳ ǎƻƳƳŜƛƭ 

ŀǾŀƴǘ ŘΩŜƴǾƛǎŀƎŜǊ ǳƴŜ ǇǊƛǎŜ Ŝƴ ŎƘŀǊƎŜΦ 

5Ŝ ǇƭǳǎΣ ƻƴ ŎƻƴǎƛŘŞǊŜǊŀ ǉǳŜ ǎŜǳƭŜ ƭΩƛƴǎƻƳƴƛŜ ŀƛƎǸŜ ǇŜǳǘ ŦŀƛǊŜ ƭΩƻōƧŜǘ ŘΩǳƴ ŎƻƴǎŜƛƭ 

ŘΩŀǊƻƳŀǘƘŞǊŀǇƛŜ ƛǎƻƭŞΦ 9ƴ ŜŦŦŜǘΣ Řŝǎ ƭƻǊǎ ǉǳŜ ƭΩƛƴǎƻƳƴƛŜ Řǳ ǇŀǘƛŜƴǘ ǊŜƴǘǊŜ Řŀƴǎ ƭŜǎ ŎǊƛǘŝǊŜǎ ŘŜ 

la chronicité, il faudra avant tout lΩƻǊƛŜƴǘŜǊ ǾŜǊǎ ǳƴŜ Ŏƻƴǎǳƭǘŀǘƛƻƴ ƳŞŘƛŎŀƭŜΦ [ΩŀǊƻƳŀǘƘŞǊŀǇƛŜ 

pourra se présenter ensuite comme traitement adjuvant. 

Enfin, si le patient présente des facteurs de risques tels que des maladies psychiatriques 

associées ou des antécédents de ces mêmes maladies,  des dépressions ou encore des 

ǇŀǘƘƻƭƻƎƛŜǎ ǘǊŝǎ ƛƴǾŀǎƛǾŜǎ ŀǾŜŎ ŘŜǎ ǘǊŀƛǘŜƳŜƴǘǎ ƭƻǳǊŘǎ όŎŀƴŎŜǊΣ ±LIΣ ŜǘŎΧύΣ ƛƭ ŦŀǳŘǊŀ ƭŁ ŀǳǎǎƛ 

ƭΩƻǊƛŜƴǘŜǊ ǾŜǊǎ ǳƴŜ Ŏƻƴǎǳƭǘŀǘƛƻƴ ƳŞŘƛŎŀƭŜ Ŝƴ ǇǊŜƳƛŜǊ ƭƛŜǳΦ  

 

II.C.4. Les principaux traitements et leurs effets indésirables.[18][25] 
 

Comme précédemment, les benzodiazépines constituent la majorité des traitements contre 

les troubles du sommeil et donc induisent les mêmes effets indésirables. 
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On utilise aussi principalement les apparentés aux benzodiazépines qui peuvent entrainer 

une somnolence diurne  Ŝǘ ŘƻƴŎ ŘŜǎ ǊƛǎǉǳŜǎ ŘΩŀŎŎƛŘŜƴǘǎ Ŝǘ ŘŜ ŎƘǳǘŜΦ aŀƛǎ ŀǳǎǎƛ un rebond 

ǘǊŀƴǎƛǘƻƛǊŜ ŘƻƴŎ ǳƴŜ ŜȄŀŎŜǊōŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩƛƴǎƻƳƴƛŜ Ł ƭΩŀǊǊşǘ Řǳ ǘǊŀƛǘŜƳŜƴǘ ŀƛƴǎƛ ǉǳΩǳƴ 

phénomène de dépendance et de sevrage. 

La France est le premier pays consommateur de somnifères, sa consommation est trois à 

cinq fois supérieure à celle de ses voisins européens. Si on se concentre sur les personnes 

âgées (de plus de 65 ans ǎŜƭƻƴ ƭΩha{ύΣ ǳƴ ǘƛŜǊǎ ŘŜ ŎŜǘǘŜ ǘǊŀƴŎƘŜ ŘΩŃƎŜ Ŝƴ ŎƻƴǎƻƳƳŜ ŀƭƻǊǎ 

que cela ne serait pas indiqué ǇƻǳǊ ƭŀ ƳƻƛǘƛŞ ŘΩŜƴǘǊŜ ŜǳȄ. Il est donc important de savoir 

conseiller une solution alternative en officine ne comportant pas ces effets indésirables. 
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Partie III : Les huiles 

essentielles à utiliser 
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III.A. Exemple de six huiles essentielles à connaître pour la prise en 

charge de ces pathologies 
 

5ΩǳƴŜ Ŧŀœƻƴ ƎŞƴŞǊŀƭŜΣ ƻƴ ŘŞŎƻƴǎŜƛƭƭŜ ƭΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ƘǳƛƭŜǎ ŜǎǎŜƴǘƛŜƭƭŜǎ ŘŞǘŀƛƭƭŞŜǎ ƛŎƛ ŎƘŜȊ ƭŀ 

femme enceinte ou allaitante, ŎƘŜȊ ƭΩŜƴŦŀƴǘ ŘŜ Ƴƻƛƴǎ ŘŜ ŘƻǳȊŜ ŀƴǎΣ Ŝƴ Ŏŀǎ ŘΩŞǇƛƭŜǇǎƛŜΣ 

ŘΩŀǎǘƘƳŜ ƻǳ ŘΩŀƭƭŜǊƎƛŜs à un des composants. 

[ΩŞǘŀǘ ŘŞǇǊŜǎǎƛŦ ƳƛƴŜǳǊΣ ƭΩŞǘŀǘ ŀƴȄƛŜǳȄ et les troubles du sommeil sont souvent reliés entre 

eux et peuvent être présents chez le même patient. Ainsi, ces huiles essentielles permettent 

une prise en charge globale de ces troubles et nƻƴ ŘΩǳƴ ǎŜǳƭ ǎȅƳǇǘƾƳŜΦ   

III.A.1 Camomille noble (Chamaemelum nobile (L.) All.) [3], [27] 
 

Aussi appelée camomille romaine, elle fait partie de la famille des Asteracées. On la trouve 

en Europe occidentale mais aussi en Afrique du nord, aux Etats-Unis et en Argentine. 

/ΩŜǎǘ ǳƴŜ ǇƭŀƴǘŜ ƘŜǊōŀŎŞŜ ǾƛǾŀŎŜ Řƻƴǘ ƭŜǎ ǘƛƎŜǎ ǾŜƭǳŜǎ ǎŜ ǘŜǊƳƛƴŜƴǘ ǇŀǊ ŘŜǎ ŎŀǇƛǘǳƭŜǎ ŦƭƻǊŀǳȄ 

doubles odorants. Ses feuilles sont divisées en lobes courts et étroits. 

Figure 17 : Camomille romaine[28] 

 

 

{Ŝǎ ŦƭŜǳǊǎ Ŧƻƴǘ ƭΩƻōƧŜǘ ŘΩǳƴŜ ƳƻƴƻƎǊŀǇƘƛŜ ŜǳǊƻǇŞŜƴƴŜ ǇƻǳǊ ƭŜǳǊ ŀŎǘƛǾƛǘŞ ǎǇŀǎƳƻƭȅǘƛǉǳŜ 

(Annexe 1).  

{ƻƴ ƘǳƛƭŜ ŜǎǎŜƴǘƛŜƭƭŜ Ŝǎǘ ƻōǘŜƴǳŜ ǇŀǊ Řƛǎǘƛƭƭŀǘƛƻƴ Ł ƭŀ  ǾŀǇŜǳǊ ŘΩŜŀǳ ŘŜǎ ǇŀǊǘƛŜǎ ŀŞǊƛŜƴƴŜs 

fleuries. Elle contient en majorité des esters monoterpéniques (80-90%), angélate 

ŘΩƛǎƻōǳǘȅƭŜΣ ŀƴƎŞƭŀǘŜ ŘΩƛǎƻŀƳȅƭŜΦ  aŀƛǎ ŀǳǎǎƛ ŘŜǎ ŎŞǘƻƴŜǎ ƳƻƴƻǘŜǊǇŞƴƛǉǳŜǎ όм Ł п҈ύΣ 

pinocarvone et des lactones sesquiterpéniques (0.5%). 

Elle a des propriétés sédatives, calmantes et relaxantes ce qui permet son utilisation en cas 

ŘΩŀƴȄƛŞǘŞΣ ŘΩŀƴƎƻƛǎǎŜ Ŝǘ ŘŜ ǘǊƻǳōƭŜǎ Řǳ ǎƻƳƳŜƛƭ. Elle permet plutôt de favoriser 

ƭΩŜƴŘƻǊƳƛǎǎŜƳŜƴǘΦ 
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Elle peut être administrée par voie cutanée, surtout diluée, plus rarement pure. Elle peut 

aussi être employée par voie respiratoire, que ce soit par diffusion atmosphérique, 

inhalation sèche ou humide. Elle est parfois employée par voie orale. 

III.A.2 Lavande officinale (Lavandula angustifolia Mill.)[4], [3], [27]  

 

Elle est aussi appelée lavande fine ou lavande vraie. /ŜǇŜƴŘŀƴǘΣ ƭΩŀǇǇŜƭƭŀǘƛƻƴ ƭavande fine 

désigne plutôt celle des zones de culture les plus qualitatives alors que Lavande vraie 

concerne la lavande sauvage récoltée à la main. 

 Elle fait partie de la famille des Lamiacées, on la trouve dans le bassin méditerranéen mais 

elle est surtout cultivée en France, plutôt dans le sud-est. 

/ΩŜǎǘ ǳƴ arbrisseau qui se développe entre  800m et 1800Ƴ ŘΩŀƭǘƛǘǳŘŜΦ 9ƭƭŜ Ŝǎǘ ŎƻƴǎǘƛǘǳŞŜ ŘŜ 

petits rameaux possédant des feuilles vertes cendrées très étroites à leurs bases et des 

fleurs groupées en cymes bipares courtement pédonculées oscillants entre gris, bleu et 

violet ŀǳ ǎƻƳƳŜǘΦ /Ŝ ǎƻƴǘ ŎŜǎ ŦƭŜǳǊǎ ǉǳƛ ǎƻƴǘ ǳǘƛƭƛǎŞŜǎ ǇƻǳǊ ŦŀōǊƛǉǳŜǊ ƭΩƘǳƛƭŜ ŜǎǎŜƴǘƛŜƭƭŜΦ 

Figure 18 : Lavande officinale[29] 

 

 

 

 

[ΩƻōǘŜƴǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩƘǳƛƭŜ ŜǎǎŜƴǘƛŜƭƭŜ ǎŜ Ŧŀƛǘ ǇŀǊ Řƛǎǘƛƭƭŀǘƛƻƴ Ł ƭŀ ǾŀǇŜǳǊ ŘΩŜŀǳ Ŝƴ ŘŜǳȄ ǘŜƳǇǎ. Ses 

principaux constituants sont les alcools monoterpéniques avec le linalol (20 à 45҈ύΣ ƭΩŀƭǇƘŀ-

terpinéol (1%), le terpinène-4-ol (0,1 à 8%) et le bornéol (1 à 2%). On trouve aussi des esters 

ƳƻƴƻǘŜǊǇŞƴƛǉǳŜǎ όнр Ł рл҈ύ ŀǾŜŎ ƭΩŀŎŞǘŀǘŜ ŘŜ ƭƛƴŀƭȅƭŜ όнр à 47҈ύ Ŝǘ ƭΩŀŎŞǘŀǘŜ ŘŜ ƭŀǾŀƴŘǳƭȅƭŜΦ 

9ƴǎǳƛǘŜΣ ƛƭ ȅ ŀ ƭŜǎ ŎŀǊōǳǊŜǎ ƳƻƴƻǘŜǊǇŞƴƛǉǳŜǎ όр Ł нл҈ύ ŀǾŜŎ ƭΩocimène (4 à 16%) et enfin les 
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carbures sesquiterpéniques (5 à 8%) avec le béta-caryophyllène. Des teneurs maximales sont 

fixées pour le limonène < 1%, le cinéole <2,5%, le camphre <мΣн ҈ Ŝǘ ƭΩŀƭǇƘŀ-terpinéol<2%. 

[ΩŀŎǘƛǾƛǘŞ ŘŜ ŎŜǘǘŜ ƘǳƛƭŜ ŜǎǎŜƴǘƛŜƭƭŜ Ŝǎǘ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭŜƳŜƴǘ ƭƛŞŜ ŀǳ ƭƛƴŀƭƻƭ Ŝǘ Ł ƭΩŀŎŞǘŀǘŜ ŘŜ ƭƛƴŀƭȅƭŜΦ 

Elle a des propriétés calmante, anxiolytique et sédative qui permettent de la conseiller en 

Ŏŀǎ ŘΩŀƴȄƛŞǘŞΣ ŘŜ ŘƛŦŦƛŎǳƭǘŞs ŘΩŜƴŘƻǊƳƛǎǎŜƳŜƴǘ Ƴŀƛǎ ŀǳǎǎƛ ŘŜ ǊŞǾŜƛƭǎ ƴƻŎǘǳǊƴŜǎ ŎŀǊ ŜƭƭŜ 

augmente la durée du sommeil. 

Elle aussi peut être utilisée par voie cutanée le plus souvent diluée, par voie respiratoire que 

ce soit par diffusion atmosphérique, inhalation sèche ou humide et par voie orale. 

[ΩƘǳƛƭŜ ŜǎǎŜƴǘƛŜƭƭŜ ŘŜ ƭŀǾŀƴŘŜ ƻŦŦƛŎƛƴŀƭŜ Ŧŀƛǘ ƭΩƻōƧŜǘ ŘΩǳƴŜ ƳƻƴƻƎǊŀǇƘƛŜ Ł la pharmacopée 

européenne. Son utilisation est reconnue en cas de stress mental ou pour aider à trouver le 

sommeil. Cependant seules les utilisations par voie orale ou par voie cutanée sous forme de 

dilution dans un bain sont évoquées (Annexe 2). 

Attention à ne pas confondre la lavande officinale avec la lavande aspic (lavandula spica ou 

lavandula latifolia Medikus) ou le lavandin qui est un hybride entre la lavande officinale et la 

lavande aspic. Ils sont cultivés en dessoǳǎ ŘŜ уллƳ ŘΩŀƭǘƛǘǳŘŜ Ŝƴ CǊŀƴŎŜ Ŝt en Espagne.  

Figure 19 : Différence entre Lavande vraie, Lavande aspic et Lavandin [30] 

 

On retrouve des similitudes avec la lavande vraie dans leurs compositions et donc dans leurs 

indications. Cependant, on met aussi en évidence du 1-8 cinéole et du camphre qui rendent 

dangereux leurs utilisations chez les jeunes enfants. 

  

III.A.4 Marjolaine à coquilles (Origanum majorana L.) [4], [3], [27] 
 

hƴ ƭΩŀǇǇŜƭƭŜ ŀǳǎǎƛ ƳŀǊƧƻƭŀƛƴŜ ŘŜǎ ƧŀǊŘƛns ou origan des jardins. Elle fait partie de la famille 

des Lamiacées. 
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/ΩŜǎǘ ǳƴ ǎƻǳǎ-ŀǊōǊƛǎǎŜŀǳ ǇŞǊŜƴƴŜ ǉǳŜ ƭΩƻƴ ǘǊƻǳǾŜ Řŀƴǎ ƭŜ ōŀǎǎƛƴ ƳŞŘƛǘŜrranéen notamment 

Řŀƴǎ ƭŜ ƴƻǊŘ ŘŜ ƭΩ!ŦǊƛǉǳŜ. Ses feuilles sont gris feutré et ses fleurs blanches voire rose pâle 

ƛƴǎŞǊŞŜǎ Ł ƭΩŀƛǎǎŜƭƭŜ ŘŜ ōǊŀŎǘŞŜǎ ŀǊǊƻƴŘƛŜǎ Ŝǘ ŎƻƴŎŀǾŜǎΦ 

Figure 20 : Marjolaine à coquilles [31] 

 

   

{ƻƴ ƘǳƛƭŜ ŜǎǎŜƴǘƛŜƭƭŜ Ŝǎǘ ƻōǘŜƴǳŜ ǇŀǊ Řƛǎǘƛƭƭŀǘƛƻƴ Ł ƭŀ ǾŀǇŜǳǊ ŘΩŜŀǳ ŘŜǎ ǎƻƳƳƛǘŞǎ ŦƭŜǳǊƛŜǎΦ Elle 

Ŝǎǘ ŎƻƴǎǘƛǘǳŞŜ ŘΩŜǎǘŜǊǎ ƳƻƴƻǘŜǊǇŞƴƛǉǳŜǎ ŎƻƳƳŜ ƭΩŀŎŞtate de linalyle (2 à 3 %). Elle contient 

aussi des alcools monoterpéniques avec le terpinène-4-ol (6,5 à 25,5%), le cis et le trans 

thuyan-4-ol-п όу Ł нл҈ύΣ ƭΩŀƭǇƘŀ-terpinéol (4 à 5%), le linalol (1,5 à 3%), le citronnellol (0,5 à 

1,5 %) et le géraniol (0,5 à 1,5%). Ensuite, on trouve des carbures monoterpéniques comme 

le limonène (2 à 4%), le ǎŀōƛƴŝƴŜ όр Ł т҈ύΣ ƭΩŀƭǇƘŀ-terpinène (6 à 11%), le gamma-terpinène 

(9 à 16%) et le paracymène (1 à 6%). Enfin,  elle contient des carbures sesquiterpéniques 

comme le béta-caryophyllène (2 à 3%). 

Cette huile essentielle possède des propriétés calmantes grâce à ses alcools et esters 

ƳƻƴƻǘŜǊǇŞƴƛǉǳŜǎΦ 9ƭƭŜ Ŝǎǘ ŀǳǎǎƛ ƴŜǳǊƻǘƻƴƛǉǳŜ Ŝǘ ǎǘƛƳǳƭŀƴǘŜΦ /ΩŜǎǘ ƭŀ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘŜ ŎŀǊōǳǊŜǎ Ŝǘ 

ŘΩŀƭŎƻƻƭǎ ƳƻƴƻǘŜǊǇŞƴƛǉǳŜǎ Ł ŘŜǎ ǇǊƻǇƻǊǘƛƻƴǎ ǇǊƻŎƘŜǎ ǉǳƛ ŜȄǇƭƛǉǳŜ ŎŜǘ ŞǉǳƛƭƛōǊŜΦ 

9ƭƭŜ ǇŜǳǘ ŘƻƴŎ şǘǊŜ ŎƻƴǎŜƛƭƭŞŜ Ŝƴ Ŏŀǎ ŘΩŞǘŀǘ ŘŞǇǊŜǎǎƛŦ ƳƛƴŜǳǊΣ ŘŜ ŦŀǘƛƎǳŜ ƛƴǘŜƭƭŜŎǘǳŜƭƭŜ Ƴŀƛǎ 

ŀǳǎǎƛ ǇƻǳǊ ŘƛƳƛƴǳŜǊ ƭΩŀƴȄƛŞǘŞ Ŝǘ ƭŜ ǎǘǊŜǎǎΣ ŘΩŀǳǘŀƴǘ Ǉƭǳǎ ǉǳŜ ŎŜǎ ǎȅƳǇǘƾƳŜǎ ǇŜǳǾŜƴǘ şǘǊŜ 

souvent couplés.  

hƴ ǇŜǳǘ ƭΩŀŘƳƛƴƛǎǘǊŜǊ ǇŀǊ ǾƻƛŜ ŎǳǘŀƴŞŜ ŘƛƭǳŞŜ ŀƛƴǎƛ ǉǳŜ par diffusion atmosphérique. La voie 

ƻǊŀƭŜ ŘƛƭǳŞŜ ǇŜǳǘ şǘǊŜ ŜƴǾƛǎŀƎŞŜ ŀǳǎǎƛ Ƴŀƛǎ Řƻƛǘ şǘǊŜ ǊŞǎŜǊǾŞ Ł ƭΩŀŘǳƭǘŜΦ 

III.A.5 Néroli (Citrus aurantium L. ssp. amara Engl )[4], [3], [27] 
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Aussi appelé bigaradier, orange amer ou encore Citrus aurantium L. ssp. Aurantium,  il fait 

partie de la famille des Rutacées. 

Le bigaradier est un petit arbre à tronc ramifié en branches épineuses qui provient de la 

région méditerranéenne. Ses feuilles sont vertes brillantes et ont un limbe ovale, coriace et 

articulé sur un pétiolé ailé. Ses fleurs sont blanches à blanc-jaune et possède cinq pétales 

épais. 

Figure 21 : Fleurs de bigaradier[32]  

 

[ΩƘǳƛƭŜ ŜǎǎŜƴǘƛŜƭƭŜ ŘŜ bŞǊƻƭƛ Ŝǎǘ ƻōǘŜƴǳŜ ǇŀǊ Řƛǎǘƛƭƭŀǘƛƻƴ Ł ƭŀ ǾŀǇŜǳǊ ŘΩŜŀǳ ŘŜǎ ŦƭŜǳǊǎ ŦǊŀƞŎƘŜǎ 

ŘΩƻǊŀƴƎŜ ŀƳŜǊΦ 9ƭƭŜ Ŧŀƛǘ ƭΩƻōƧŜǘ ŘΩǳƴŜ ƳƻƴƻƎǊŀǇƘƛŜ ŜǳǊƻǇŞŜƴƴŜ. 

Ses différents constituants sont des alcools monoterpéniques comme le linalol (28 à 44%), 

ƭΩŀƭǇƘŀ-terpinéol (2 à 5,5%) et le géraniol. Ainsi que des esters monoterpéniques avec 

ƭΩŀŎŞǘŀǘŜ ŘŜ ƭƛƴŀƭȅƭŜ όн Ł мр҈ύΣ ƭΩŀŎŞǘŀǘŜ ŘŜ ƴŞǊȅƭŜ ό<нΣр҈ύ Ŝǘ ƭΩŀŎŞǘŀǘŜ ŘŜ ƎŞǊŀƴȅƭŜ όм Ł р҈ύΦ 

On trouve aussi des carbures monoterpéniques comme le limonène (9 à 18%), le myrcène  

et le ̡ -pinène (7 à 17 %). Ensuite, il y a des alcools sesquiterpéniques avec le nérolidol (1 à 

р҈ύΣ Ŝǘ ƭŜ ŦŀǊƴŞǎƻƭ όлΣу Ł п҈ύΦ 9ƴŦƛƴΣ ƻƴ ȅ ǘǊƻǳǾŜ ŀǳǎǎƛ ŘŜ ƭΩŀƴǘƘǊŀƴƛƭŀǘŜ de méthyle ( 0,1 à 

1%).  

Cette huile essentielle est connue pour ses propriétés sédatives, ƎǊŃŎŜ Ł ƭΩŀƴǘƘǊŀƴƛƭŀǘŜ ŘŜ 

méthyle, au linalol et aux esters monoterpéniques, et antidépressives. 

On peut donc la recommander en cas de troubles du sommeil mais aussi ŘΩŞǘŀǘǎ ŘŞǇǊŜǎǎƛŦǎ 

ƳƛƴŜǳǊǎ ŀǎǎƻŎƛŞǎ Ł ŘŜ ƭΩŀƴȄƛŞǘŞ Ŝǘ ŘŜ ƭΩŀƴƎƻƛǎǎŜΦ 

[ΩŀŘƳƛƴƛǎǘǊŀǘƛƻƴ ǇŜǳǘ ǎŜ ŦŀƛǊŜ ǇŀǊ ǾƻƛŜ ŎǳǘŀƴŞŜ ŘƛƭǳŞŜΣ ǇŀǊ ǾƻƛŜ ǊŜǎǇƛǊŀǘƻƛǊŜ ǉǳŜ ŎŜ ǎƻƛǘ Ŝƴ 

inhalation sèche humide ou en diffusion atmosphérique et en voie orale diluée plutôt chez 

ƭΩŀdulte pour cette dernière.   
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III.A.6 Petit grain bigaradier ( Citrus aurantium L. ssp. amara Engl)[4], [3], [27] 
 

Cette huile essentielle provient du même arbuste que la précédente, le bigaradier. 

/ŜǇŜƴŘŀƴǘΣ ŎŜǘǘŜ Ŧƻƛǎ ŎƛΣ ƻƴ ǎΩƛƴǘŞǊŜǎǎŜ Ł ƭŀ Řƛǎǘƛƭƭŀǘƛƻƴ ǇŀǊ ǾŀǇŜǳǊ ŘΩŜŀǳ ŘŜǎ ŦŜǳƛƭƭŜǎΣ ŘŜǎ 

ramilles et des petits fruits verts encore immaturesΣ ŎΩŜǎǘ ŎƻƳƳŜ ŎŜƭŀ ǉǳŜ ƭΩƻƴ ƻōǘƛŜƴǘ ŎŜǘǘŜ 

huile essentielle. 

Figure 22 : Petit grain bigaradier [27]  

 

[ŀ ŎƻƳǇƻǎƛǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩƘǳƛƭŜ ŜǎǎŜƴǘƛŜƭƭŜ ŘŜ ǇŜǘƛǘ ƎǊŀƛƴ ōƛƎŀǊŀŘƛŜǊ Ŝǎǘ ǘǊŝǎ ǇǊƻŎƘŜ ŘŜ ŎŜƭƭŜ ŘŜ 

néroli. NéanmƻƛƴǎΣ ŎŜǊǘŀƛƴŜǎ ƳƻƭŞŎǳƭŜǎ ǎΩȅ ǘǊƻǳǾŜƴǘ Ŝƴ ǇǊƻǇƻǊǘƛƻƴǎ Ǉƭǳǎ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜǎΣ 

ŎƻƳƳŜ ƭΩŜǎǘŜǊ ƳƻƴƻǘŜǊǇŞƴƛǉǳŜ ƭΩŀŎŞǘŀǘŜ ŘŜ ƭƛƴŀƭȅƭŜ όпл Ł рр҈ύ Ŝǘ ƭΩŀƭŎƻƻƭ ƳƻƴƻǘŜǊǇŞƴƛǉǳŜΣ 

le linalol (15 à 30%).    

/ΩŜǎǘ ǇƻǳǊǉǳƻƛ cette huile essentielle a certaines propriétés thérapeutiques en commun 

avec celle de néroli comme des actions calmante, anxiolytique et sédative, permettant son 

ƛƴŘƛŎŀǘƛƻƴ Ŝƴ Ŏŀǎ ŘΩŞǘŀǘ ŀƴȄƛŜǳȄΣ ŘΩŀƴƎƻƛǎǎŜ Ŝǘ ŘŜ ǘǊƻǳōƭŜǎ Řǳ ǎƻƳƳŜƛƭΦ 

Elle peut être utilisée par voie cutanée diluée, par voie respiratoire que ce soit sous 

inhalation sèche ou humide ou en diffusion atmosphérique et en voie orale diluée.  

III.A.3. Ylang-ylang (Cananga odorata Hook et Thom. ssp. genuina)[3], [27][33] 
 

/ΩŜǎǘ ǳƴ ŀǊōǊŜ ŘŜ  la famille des AnnƻƴŀŎŞŜǎ ǉǳƛ Ŧŀƛǘ ǉǳƛƴȊŜ Ł ǾƛƴƎǘ ƳŝǘǊŜǎ ŘŜ ƘŀǳǘŜǳǊ Ł ƭΩŞǘŀǘ 

sauvage mais limité à deux voire trois mètres pour faciliter la récolte. On le trouve surtout à 

Madagascar et dans les Comores. 

Il possède des feuilles vertes brillantes persistantes et alternes. Ses fleurs dont axillaires et 

très odorantes. Elles sont de couleur jaune-vert à six pétales en lanières. Elles sont cueillies 

ŀǳ ƭŜǾŜǊ Řǳ ƧƻǳǊ ǇƻǳǊ ƻōǘŜƴƛǊ ǳƴ ƳŀȄƛƳǳƳ ŘΩƘǳƛƭŜ ŜǎǎŜƴǘƛŜƭƭŜΦ 
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Figure 23 : Ylang-ylang[34]  

 

9ƴ ŜŦŦŜǘΣ ŎΩŜǎǘ ǇŀǊ ƭŜǳǊ Řƛǎǘƛƭƭŀǘƛƻƴ Ł ƭŀ ǾŀǇŜǳǊ ŘΩŜŀǳ ǉǳŜ ƭΩƘǳƛƭŜ ŜǎǎŜƴǘƛŜƭƭŜ Ŝǎǘ ƻōǘŜƴǳŜΦ hƴ 

distingue trois huiles essentielles différentes grâce à un procédé de fractionnement. 

¢ƻǳǘ ŘΩŀōƻǊŘ ƭΩƘǳƛƭŜ ŜǎǎŜƴǘƛŜƭƭŜ ŘΩȅƭŀƴƎ-ylang extra qui est obtenue à partir de la fraction de 

tête de la distillation, dans les deux premières heures. Elle est principalement utilisée en 

ǇŀǊŦǳƳŜǊƛŜΦ  9ƴǎǳƛǘŜΣ Ǉƭǳǎ ŘΩǳƴŜ ƘŜǳǊŜ ŀǇǊŝǎΣ ƻƴ ƻōǘƛŜƴǘ ƭΩƘǳƛƭŜ ŜǎǎŜƴǘƛŜƭƭŜ ŘΩȅƭŀƴƎ-ylang 

première qui est utilisé en parfumerie, en cosmétique et un peu en aromathérapie. Enfin, 

ŀǇǊŝǎ ƭŀ Řƛǎǘƛƭƭŀǘƛƻƴ ǘƻǘŀƭŜ ŘŜ му Ł нп ƘŜǳǊŜǎΣ ƻƴ ƻōǘƛŜƴǘ ƭΩƘǳƛƭŜ ŜǎǎŜƴǘƛŜƭƭŜ ŘΩȅƭŀƴƎ-ylang 

complète qui est privilégiée ǇƻǳǊ ƭΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ Ŝƴ ŀǊƻƳŀǘƘŞǊŀǇƛŜΦ 

[ΩƘǳƛƭŜ ŜǎǎŜƴǘƛŜƭƭŜ ŘΩȅƭŀƴƎ-ȅƭŀƴƎ ŎƻƳǇƭŝǘŜ Ŝǎǘ ŎƻƴǎǘƛǘǳŞŜ ŘΩŀƭŎƻƻƭǎ ƳƻƴƻǘŜǊǇŞƴƛǉǳŜǎ ŀǾŜŎ ƭŜ 

ƭƛƴŀƭƻƭ όр Ł т҈ύΣ ƭŜ ŦŀǊƴŞǎƻƭ όо Ł р҈ύΣ ŘΩŜǎǘŜǊǎ ƳƻƴƻǘŜǊǇŞƴƛǉǳŜǎ όнл Ł нр҈ύ ŎƻƳƳŜ ƭΩŀŎŞǘŀǘŜ 

et le salicylate de benzyle, le benzoate de benzyle. Mais aussi de carbures monoterpéniques 

(5 à 20%) et de carbures sesquiterpéniques (>30%) comme le ̡-caryophyllène, germacrène-

D, h -humulène, h -farnésène et ɹ- cadinène. 

Cette huile essentielle a des propriétés anxiolytique et calmaƴǘŜ ŀǾŞǊŞŜǎ Ŧŀƛǎŀƴǘ ƭΩƻōƧŜǘ ŘŜ 

nombreuses recherches  [35], [36]. Effectivement, elle permet de diminuer le rythme 

respiratoire, cardiaque et la pression sanguine. Elle est donc indiquée en cas de stress, 

ŘΩŀƴȄƛŞǘŞ Ŝǘ ŘŜ ŘŞǇǊƛƳŜΦ 

Elle peut être utilisée par voie cutanée diluée et par voie respiratoire que ce soit en diffusion 

atmosphérique, en inhalation sèche ou hǳƳƛŘŜΦ /ŜǇŜƴŘŀƴǘΣ ƭΩƻŘŜǳǊ ŘŜ ƭΩƘǳƛƭŜ ŜǎǎŜƴǘƛŜƭƭŜ ŘŜ 

ylang-ylang peut devenir vite entêtante et provoquer des migraines et nausées donc il faut 

être vigilant.  
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III.B. La pratique Ł ƭΩƻŦŦƛŎƛƴŜ 
 

5ΩǳƴŜ Ŧŀœƻƴ ƎŞƴŞǊŀƭŜΣ ŀǾŀƴǘ ƭŀ ǇǊƛǎŜ Ŝƴ ŎƘŀǊƎŜ Ł ƭΩƻŦŦƛŎƛƴŜ Ǉƻur ce type de pathologie, il 

ŦŀǳŘǊŀ ŞǾŀƭǳŜǊ ƭΩŞǘŀǘ Řǳ ǇŀǘƛŜƴǘ pour le diriger vers une consultation médicale si son état le 

nécessite.  

En effet, en cas ŘΩétats dépressifs majeurs et/ou de troubles anxieux caractérisésΣ ǎƛ ƭΩŞǘŀǘ Řǳ 

ǇŀǘƛŜƴǘ ŘǳǊŜ ƻǳ ǎΩŀƎƎǊŀve dans le temps et/ou malgré une première prise en charge 

officinale, si le retentissement sur sa vie personnelle est important, cela nécessite une 

consultation médicale. 

[Ŝǎ ŎƻƴǎŜƛƭǎ ǎŜ ōŀǎŜƴǘΣ ƛŎƛΣ ǎǳǊ ƭŜ Ŏŀǎ ŘΩǳƴ ŀŘǳƭǘŜ ǎŀƴǎ ǘǊŀƛǘŜƳŜƴǘ  ƻǳ ǇŀǘƘƻƭƻƎƛŜ ƴeurologique 

et psychiatrique particulière Ŝǘ ƴΩŀȅŀƴǘ Ǉŀǎ ŘΩŀƴǘŞŎŞŘŜƴǘǎ ŘΩŀƭƭŜǊƎƛŜǎΦ De plus, on pose 

comme pré-ǊŜǉǳƛǎ ǉǳΩм Ƴƭ Ґ нл ƎƻǳǘǘŜǎ ŎŀǊ ƭŜ ǾƻƭǳƳŜ ŘΩǳƴŜ ƎƻǳǘǘŜ ǇŜǳǘ ǾŀǊƛŜǊ ǎŜƭƻƴ ƭŜǎ 

marques et le type de compte-goutte. 

Pour le choix du mélange approprié, cela dépend bien sûr des différents symptômes 

ressentis par le patient mais aussi notamment de ses préférences olfactivesΣ ƭΩƻŘŜǳǊ ŘŜ 

lavande est très caractéristique. On prendra aussi en considération le critère économique, 

ǇŀǊ ŜȄŜƳǇƭŜΣ ƭΩƘǳƛƭŜ ŜǎǎŜƴtielle de néroli est onéreuse. 9ƴŦƛƴΣ ƭŀ ǾƻƛŜ ŘΩŀǇǇƭƛŎŀǘƛƻƴ Ŝǎǘ ŀǳǎǎƛ 

une information à prendre en compte pour que le conseil soit adapté.   

III.B.1 Etats dépressifs mineurs. 

III.B.1.a  Conseils 

Cet état peut survenir notamment après un événement personnel négatif comme un 

divorce, un décès ou encore un licenciement. Certaines personnes peuvent aussi être 

sujettes à une déprime saisonnière. 

{Ωƛƭ ȅ ŀ ǳƴ ŦŀŎǘŜǳǊ ŘŞŎƭŜƴŎƘŀƴǘΣ ŎΩŜǎǘ ƳƛŜǳȄ ŘŜ ƭΩƛŘŜƴǘƛŦƛŜǊ ǇƻǳǊ ǇƻǳǾƻƛǊ ŀŘŀǇǘŜǊ ƭŜ ŎƻƴǎŜƛƭ ŘŜ 

façon plus personnel. En effet, par exemple certaines associations existent notamment pour 

aider à surmonter un décèsΦ Lƭ Ŝǎǘ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘ ŘŜ ŎƻƴƴŀƞǘǊŜ ŀǳǎǎƛ ƭΩŜƴǾironnement du patient. 

III.B.1.b Application en aromathérapie[3], [27], [33] 

 

Voie orale :  

ü н ƎƻǳǘǘŜǎ ŘΩI9 ŘŜ aŀǊƧƻƭŀƛƴŜ Ł ŎƻǉǳƛƭƭŜǎ ǎǳǊ ǳƴ ŎƻƳǇǊƛƳŞ ƴŜǳǘǊŜΣ ǘǊƻƛǎ Ŧƻƛǎ ǇŀǊ ƧƻǳǊ 

pendant sept jours notamment pour une fatigue psychique. 

  

ü м ƎƻǳǘǘŜ ŘΩI9 ŘŜ ƳŀǊƧƻƭŀƛƴŜ Ł ŎƻǉǳƛƭƭŜǎ Ҍ м  ƎƻǳǘǘŜ ŘΩI9 ŘŜ ǊŀǾƛƴǘǎŀǊŀ Ҍ м ƎƻǳǘǘŜ ŘΩI9 

ŘΩƻǊŀƴƎŜǊ ŘƻǳȄ Ҍ ǉǳŜƭǉǳŜǎ ƎƻǳǘǘŜǎ ŘΩhuile végétale alimentaire deux à trois fois par 

jour.  

Voie respiratoire :  
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ü нл ƎƻǳǘǘŜǎ ŘΩI9 ŘŜ ƳŀǊƧƻƭŀƛƴŜ Ł ŎƻǉǳƛƭƭŜǎ Ҍ нл ƎƻǳǘǘŜǎ ŘΩI9 ŘŜ ŎŀƳƻƳƛƭƭŜ Ǌƻmaine + 

нл ƎƻǳǘǘŜǎ ŘΩI9 ŘŜ ƭŜƳƻƴƎǊŀǎǎ ƻǳ ŘŜ ƭƛǘǎŞŜ ŎƛǘǊƻƴƴŞŜ Ŝƴ ŘƛŦŦusion atmosphérique dix 

minutes, trois fois par jour 

Voie cutanée :   

ü Mélange idem que précédemment + huile végétale de macadamia QSP 20 ml en 

application cutanée, 10 à 20 gouttes du mélange sur les avant-bras, deux à quatre 

fois par jour notamment au coucher si nécessaire pendant deux à trois semaines 

 

III.B.2 Etats anxieux. 

III.B.2.a Conseils 

Certains patients peuvent avoir un tempérament anxieux et angoissé sans facteur de gravité 

qǳŜ ƭΩŀǊƻƳŀǘƘŞǊŀǇƛŜ ǇŜǳǘ ŀƛŘŜǊ. Le conseil peut intervenir avant un événement important 

comme un examen, une prise de parole en public. 

hƴ ǇŜǳǘ ŎƻƴǎŜƛƭƭŜǊ ŀǳ ǇŀǘƛŜƴǘ ŘΩŞǾƛǘŜǊ ƭŀ ǇǊƛǎŜ ŘΩŜȄŎƛǘŀƴǘǎ ŀǾŀƴǘ ŎŜǘ ŞǾŞƴŜƳŜƴǘΣ ƛƭǎ ǇŜǳǾŜƴǘ 

augmenter la sensation de teƴǎƛƻƴΦ 5Ŝǎ ǘŜŎƘƴƛǉǳŜǎ ŘŜ ǊŜƭŀȄŀǘƛƻƴ ǎΩŀǾŝǊŜƴǘ ŀǳǎǎƛ şǘǊŜ ǳǘƛƭŜǎ 

que ce soit au quotidien ou avant un rendez-vous précis, des exercices de respiration 

notamment.   

 III.B.2.b Application en aromathérapie[3], [27], [33] 

 

Voie orale : 

ü м ƎƻǳǘǘŜ ŘΩI9 ŘŜ ŎŀƳƻƳƛƭƭŜ ƴƻōƭŜ Ҍ м  ƎƻǳǘǘŜ ŘΩI9 ŘŜ ǇŜǘƛǘ ƎǊŀƛƴ ōƛƎŀǊŀŘƛŜǊ ǎǳǊ ǳƴ 

comprimé neutre, deux à trois fois par jour pendant sept jours 

 

ü н ƎƻǳǘǘŜǎ ŘΩI9 ŘŜ ƴŞǊƻƭƛ ǘǊƻƛǎ Ŧƻƛǎ ǇŀǊ ƧƻǳǊ ǎǳǊ ǳƴ ŎƻƳǇǊƛƳŞ ƴŜǳǘǊŜ 

 

ü н ƎƻǳǘǘŜǎ ŘΩI9 ŘŜ ǇŜǘƛǘ ƎǊŀƛƴ ōƛƎŀǊŀŘƛŜǊ ǎǳǊ ǳƴ ŎƻƳǇǊƛƳŞ ƴŜǳǘǊŜ trois fois par jour 

 

ü н ƎƻǳǘǘŜǎ ŘΩI9 ŘŜ ƭŀǾŀƴŘŜ ƻŦŦƛŎƛƴŀƭŜ ǎǳǊ ǳn comprimé neutre trois fois par jour 

Voie respiratoire :  

ü м ƎƻǳǘǘŜ ŘŜ ŘΩI9 ŘŜ ƴŞǊƻƭƛ Ҍ н ƎƻǳǘǘŜǎ ŘΩI9 ŘŜ ǇŜǘƛǘ ƎǊŀƛƴ ōƛƎŀǊŀŘƛŜǊ Ŝƴ ŘƛŦŦǳǎƛƻƴ 

atmosphérique dix minutes deux fois par jour 

 

ü мпл ƎƻǳǘǘŜǎ ŘΩI9 ŘŜ ƭŀǾŀƴŘŜ ŦƛƴŜ ƻǳ ŘΩI9 ŘŜ ǇŜǘƛǘ ƎǊŀƛƴ ōƛƎŀǊŀŘƛŜǊ Ҍ сл ƎƻǳǘǘŜǎ ŘΩI9 

ŘŜ ƭŜƳƻƴƎǊŀǎǎ ƻǳ ŘΩI9 ŘŜ ƭƛǘǎŞŜ ŎƛǘǊƻƴƴŞŜΦ hƴ ǳǘƛƭƛǎŜ quelques gouttes de ce 

mélange en diffusion atmosphérique. 
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ü мнл ƎƻǳǘǘŜǎ ŘΩI9 ŘŜ ƭŀǾŀƴŘŜ ŦƛƴŜ Ҍсл ƎƻǳǘǘŜǎ ŘΩI9 ŘŜ ƳandŀǊƛƴƛŜǊ Ҍ нл ƎƻǳǘǘŜǎ ŘΩI9 

ŘΩȅƭŀƴƎ-ylang. On utilise quelques gouttes de ce mélange en diffusion atmosphérique 

 

ü мнл ƎƻǳǘǘŜǎ ŘΩI9 ŘŜ ƭŀǾŀƴŘŜ ŦƛƴŜ Ҍ сл ƎƻǳǘǘŜǎ ŘΩI9 ŘŜ ƭŜƳƻƴƎǊŀǎǎ ƻǳ I9 ƭƛǘǎŞŜ 

ŎƛǘǊƻƴƴŞŜ Ҍ нл ƎƻǳǘǘŜǎ ŘΩI9 ŘŜ Ǉetit grain bigaradier. On utilise quelques gouttes de 

ce mélange en diffusion atmosphérique. A noter que celui-ci peut être utilisé aussi 

ŎƘŜȊ ƭΩŜƴŦŀƴǘ ŘŜ Ǉƭǳǎ ŘŜ ǎŜǇǘ ŀƴǎΦ 

 

ü н Ł о ƎƻǳǘǘŜǎ ŘΩI9 ŘŜ ŎŀƳƻƳƛƭƭŜ ǊƻƳŀƛƴŜ ǎǳǊ ǳƴ ƳƻǳŎƘƻƛǊ Ł ǊŜǎǇƛǊŜǊ ǇƭǳǎƛŜǳǊǎ Ŧƻƛǎ 

dans la journée donc en inhalation ǎŝŎƘŜ Ŝƴ Ŏŀǎ ŘΩŀƴȄƛŞǘŞ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜΦ 

 

ü н Ł о ƎƻǳǘǘŜǎ ŘΩI9 ŘŜ ƭŀǾŀƴŘŜ ŦƛƴŜΣ ŘŜ ǇŜǘƛǘ ƎǊŀƛƴ ōƛƎŀǊŀŘƛŜǊ ƻǳ ŘŜ ŎŀƳƻƳƛƭƭŜ ǊƻƳŀƛƴŜ 

Řŀƴǎ ǳƴ ōƻƭ ŘΩŜŀǳ ōƻǳƛƭƭŀƴǘŜ ŘƻƴŎ Ŝƴ ƛƴƘŀƭŀǘƛƻƴ ƘǳƳƛŘŜ ǳƴŜ Ŧƻƛǎ ǇŀǊ ƧƻǳǊΦ 

Voie cutanée :  

ü н ƎƻǳǘǘŜǎ ŘΩI9 ŘŜ lavande officinale en friction sur les plis des coudes deux fois par 

jour  

 

ü с ƎƻǳǘǘŜǎ ŘΩI9 ŘŜ ƭŀǾŀƴŘŜ ƻŦŦƛŎƛƴŀƭŜ Řŀƴǎ ǳƴ ōŀƛƴ ŜƴǘǊŜ ор Ŝǘ оу ϲ/ ǇŜƴŘŀƴǘ ŘƛȄ Ł 

vingt minutes une fois par jour 

 

ü нл ƎƻǳǘǘŜǎ ŘΩI9 ŘŜ ƭŀǾŀƴŘŜ ŦƛƴŜ Ҍ мл ƎƻǳǘǘŜǎ ŘΩI9 ŘŜ ƭŜƳƻƴƎǊŀǎǎ ƻǳ ŘŜ ƭƛǘǎŞŜ 

citronnée + 20 ƎƻǳǘǘŜǎ ŘΩI9 ŘŜ ŎŀƳƻƳƛƭƭŜ ǊƻƳŀƛƴŜ Ҍ ƘǳƛƭŜ ǾŞƎŞǘŀƭŜ ŘŜ ƳŀŎŀŘŀƳƛŀ 

QSP 25 ml.   

On applique dix à vingt gouttes de ce mélange sur les poignets, avant-bras et 

poitrine, trois à quatre fois par jour pendant la durée des troubles jusque trois 

semaines au maximum. On peut aussi utiliser le dos, les mains et la plante des pieds. 

 

ü мл ƎƻǳǘǘŜǎ ŘΩI9 ŘŜ ȅƭŀƴƎ-ȅƭŀƴƎ Ҍ нл ƎƻǳǘǘŜǎ ŘΩI9 ŘŜ ƭŜƳƻƴƎǊŀǎǎ ƻǳ ŘŜ ƭƛǘǎŞŜ 

ŎƛǘǊƻƴƴŞŜ Ҍ нл ƎƻǳǘǘŜǎ ŘΩI9 ŘŜ ŎŀƳƻƳƛƭƭŜ ǊƻƳŀƛƴŜ Ҍ ƘǳƛƭŜ ǾŞƎŞǘŀƭŜ ŘŜ ƳŀŎŀŘŀƳƛŀ 

QSP 25 ml. [ŀ ƳŞǘƘƻŘŜ ŘΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ Ŝǎǘ ƭŀ ƳşƳŜ ǉǳŜ ǇƻǳǊ ƭŜ ƳŞƭŀƴƎŜ ǇǊŞŎŞŘŜƴǘΦ 

 

ü пл ƎƻǳǘǘŜǎ ŘΩI9 ŘŜ ƳŀǊƧƻƭŀƛƴŜ Ł ŎƻǉǳƛƭƭŜǎ Ҍ пл ƎƻǳǘǘŜǎ ŘΩI9 ŘŜ ƭŀǾŀƴŘŜ ǾǊŀƛŜ Ҍ нл 

ƎƻǳǘǘŜǎ ŘΩI9 ŘŜ ŎŀƳƻƳƛƭƭŜ ǊƻƳŀƛƴŜ Ҍ ƘǳƛƭŜ ǾŞƎŞǘŀƭŜ ŘŜ ƳŀŎŀŘŀƳƛŀ v{t мр ƳƭΦ On 

applique 5 gouttes de ce mélange sur la plante des pieds matin et soir et si besoin à 

lΩƛƴǘŞǊƛŜǳǊ ŘŜǎ ǇƻƛƎƴŜǘǎ ƻǳ des coudes dans la journée. 
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III.B.3 Troubles du sommeil 

III.B.3.a Conseils[25][37] 

Les troubles du sommeil sont très souvent associés aux états dépressifs mineurs et aux 

troubles anxieux, ils peuvent aussi être isolés et augmentés par des mauvaises habitudes de 

ǾƛŜ ǉǳΩƛƭ Ŧŀǳǘ ƛŘŜƴǘƛŦƛŜǊΦ  

On procède donc, avant tout, à un rappel des règles hygiéno-diététiques en matière de 

ǎƻƳƳŜƛƭΦ ¢ƻǳǘ ŘΩŀōƻǊŘ, il faut maintenir des horaires réguliers en matière de lever, de 

coucher et pour les repas. Dans la journée, il faut essayer de pratiquer une activité physique 

ŀŘŀǇǘŞŜ ŀǾŜŎ ŀǳ Ƴƻƛƴǎ ǳƴŜ ǎƻǊǘƛŜ Ł ƭΩŜȄǘŞǊƛŜǳǊΦ [Ŝǎ ǎƛŜǎǘŜǎ ǘǊƻǇ ƭƻƴƎǳŜǎ όǎǳǇŞǊƛŜǳǊŜs à une 

heure) ou trop tardives (après 16h) sont déconseillées. 

9ƴǎǳƛǘŜΣ ƭŜ ǎƻƛǊΣ ƻƴ ŞǾƛǘŜ ƭŜǎ ŜȄŎƛǘŀƴǘǎ ŎƻƳƳŜ ƭŜ ŎŀŦŞΣ ƭŜ ǘƘŞΣ ƭΩŀƭŎƻƻƭ Ŝǘ ƭŀ ŎƛƎŀǊŜǘǘŜ Ǉǳƛǎ ƻƴ 

ǇǊƛǾƛƭŞƎƛŜ ŘŜǎ ǊŜǇŀǎ ƭŞƎŜǊǎΦ [ΩŀŎǘƛǾƛǘŞ ǎǇƻǊǘƛǾŜ Ŝǎǘ ŘŞŎƻƴǎŜƛƭƭŞŜ ǉǳŀƴŘ ŜƭƭŜ Ŝǎǘ ǘǊƻǇ ǘŀǊŘƛǾŜΣ 

(après 18h).  

Enfin, dans la chambre, la température idéale se situe entre 18 et 20 °C. Il ne faut pas être 

dérangé par le bruit ou la lumière et on évite de regarder des écrans que ce soit télévision, 

portable ou ordinateur juste avant de se coucher. 

Il ne faut pas attendre le sommeil à tout prix sous peine que cela devienne une obsession 

mais il faut respecter son propre rythme. 

III.B.3.b Application en aromathérapie[3], [27], [33] 

 

Voie orale : 

ü м ƎƻǳǘǘŜ ŘΩI9 ŘŜ ŎŀƳƻƳƛƭƭŜ ƴƻōƭŜ Ҍ м ƎƻǳǘǘŜ ŘΩI9 ŘŜ ōŀǎƛƭƛŎ ǘǊƻǇƛŎŀƭ ǎǳǊ ǳƴ ŎƻƳǇǊƛƳŞ 

neutre le soir au coucher   

ü м ƎƻǳǘǘŜ ŘΩI9 ŘŜ ƳŀǊƧƻƭŀƛƴŜ Ł ŎƻǉǳƛƭƭŜ Ҍ м ƎƻǳǘǘŜ ŘΩI9 ŘΩƻǊŀƴƎŜ ŘƻǳŎŜ ǎǳǊ ǳƴ 

comprimé neutre au diner et quinze minutes avant le coucher 

Voie respiratoire : 

ü пл ƎƻǳǘǘŜǎ ŘΩI9 ŘŜ ƭŀǾŀƴŘŜ ǾǊŀƛŜ Ҍ мпл ƎƻǳǘǘŜǎ ŘΩŜǎǎŜƴŎŜ ŘŜ ƳŀƴŘŀǊƛƴŜ Ҍ нл ƎƻǳǘǘŜǎ 

ŘΩI9 ŘŜ ƭƛǘǎŞŜ ŎƛǘǊƻƴƴŞŜΦ hƴ ǳǘƛƭƛǎŜ ǉǳŜƭǉǳŜǎ ƎƻǳǘǘŜǎ ŘŜ ŎŜ ƳŞƭŀƴƎŜ Ŝƴ ŘƛŦŦǳǎƛƻƴ 

ŀǘƳƻǎǇƘŞǊƛǉǳŜ ǇŜƴŘŀƴǘ мр Ƴƛƴ Řŀƴǎ ƭΩƘŜǳǊŜ ǇǊŞŎŞŘent le coucher ou en inhalation 

ǎŝŎƘŜ ǎǳǊ ǳƴ ƳƻǳŎƘƻƛǊ ǇƻǎŞ ǇǊŝǎ ŘŜ ƭΩƻǊŜƛƭƭŜǊΦ 

Voie cutanée : 

ü нл ƎƻǳǘǘŜǎ ŘΩI9 ŘŜ ŎŀƳƻƳƛƭƭŜ ǊƻƳŀƛƴŜ Ҍ нл ƎƻǳǘǘŜǎ ŘΩI9 ŘŜ ƳŀƎƴƻƭƛŀ όŦƭŜǳǊύ + 10 

ƎƻǳǘǘŜǎ ŘΩI9 ŘŜ ǎŀƴǘŀƭ ōƭŀƴŎ Ҍ ƘǳƛƭŜ ǾŞƎŞǘŀƭŜ ŘŜ ƳŀŎŀŘŀƳƛŀ v{t нр ƳƭΦ hƴ ŀǇǇƭƛǉǳŜ 

10 à 20 gouttes de ce mélange sur les avant-bras ou 20 gouttes sur la plante des 

pieds le soir avant le coucher, pendant deux à trois semaines 
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ü с ƎƻǳǘǘŜǎ ŘΩI9 ŘŜ ƭŀǾŀƴŘŜ ƻŦŦƛŎƛƴŀƭŜ Řŀƴǎ ǳƴ ōŀƛƴ ŜƴǘǊŜ ор Ł оу ϲ/ ǇŜƴŘŀƴǘ ŘƛȄ Ł ǾƛƴƎǘ 

minutes une fois par jour. 

 

ü пл ƎƻǳǘǘŜǎ ŘΩI9 ŘŜ ƭŀǾŀƴŘŜ ǾǊŀƛŜ Ҍ пл ƎƻǳǘǘŜǎ ŘΩI9 ŘŜ ȅƭŀƴƎ-ȅƭŀƴƎ Ҍ пл ƎƻǳǘǘŜǎ ŘΩI9 

ŘŜ ǇŜǘƛǘ ƎǊŀƛƴ ōƛƎŀǊŀŘƛŜǊ Ҍ ƘǳƛƭŜ ǾŞƎŞǘŀƭŜ ŘΩŀƳŀƴŘŜ ŘƻǳŎŜ v{t сл ƳƭΦ hƴ ǳǘƛƭƛǎŜ ŎŜ 

mélange en massage sur la face interne des poignets et la plante des pieds 

 

ü мл ƎƻǳǘǘŜǎ ŘΩI9 ŘŜ ƭŀǾŀƴŘŜ ŦƛƴŜ Ҍ мл ƎƻǳǘǘŜǎ ŘΩI9 ŘŜ ŎŀƳƻƳƛƭƭŜ ǊƻƳŀƛƴŜ Ҍ нл 

ƎƻǳǘǘŜǎ ŘΩI9 ŘΩƻǊŀƴƎŜ ŘƻǳŎŜ Ҍ ƘǳƛƭŜ ǾŞƎŞǘŀƭŜ ŘŜ ƳŀŎŀŘŀƳƛŀ v{t мр ƳƭΦ hƴ ǳǘƛƭƛǎŜ мл 

gouttes de ce mélange en massage le long de la colonne vertébrale dix minutes avant 

le coucher  

 

ü нл ƎƻǳǘǘŜǎ ŘΩI9 ŘŜ ŎŀƳǇƘǊƛŜǊ Ŏǘ ƭƛƴŀƭƻƭ Ҍ мл ƎƻǳǘǘŜǎ ŘΩI9 ŘŜ ƭŀǾŀƴŘŜ ŦƛƴŜ Ҍ ƘǳƛƭŜ 

ǾŞƎŞǘŀƭŜ ŘŜ ƳŀŎŀŘŀƳƛŀ v{t мл ƳƭΦ hƴ ǇŜǳǘ ŀǇǇƭƛǉǳŜǊ ŎŜ ƳŞƭŀƴƎŜ ŎƘŜȊ ƭΩŜƴŦŀƴǘ ŘŜ 

plus de sept ans, 10 gouttes le soir au coucher sur les avant-bras pendant huit à dix 

jours.  
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9ƴ ŎƻƴŎƭǳǎƛƻƴΣ ƭΩŀǊƻƳŀǘƘŞǊŀǇƛŜ ŀ ǎŀ ǇƭŀŎŜ Řŀƴǎ ƭŀ ǇǊƛǎŜ Ŝƴ ŎƘŀǊƎŜ ŘŜǎ Şǘŀǘǎ ŘŞǇǊŜǎǎƛŦǎ 

mineurs, des troubles anxieux et des troubles du sommeil. En effet, elle permet un conseil à 

ƭΩƻŦŦƛŎƛƴŜ ƭƻǊǎǉǳŜ ƭΩŞǘŀǘ Řǳ ǇŀǘƛŜƴǘ ƴΩŜǎǘ Ǉŀǎ ŀƭŀǊƳŀƴǘ Ŝǘ Ǉeut aider à tempérer le recours aux 

médicaments.  

Pour cela, il faut maîtriser les appellations des huiles essentielles pour choisir celle qui sera la 

plus adaptée au cas du patient. De plus, il faut être capable de conseiller le patient quant à 

leur utilisation (dosage, ǇƻǎƻƭƻƎƛŜΣ ǾƻƛŜ ŘΩŀŘƳƛƴƛǎǘǊŀǘƛƻƴύΣ Ƴŀƛǎ ŀǳǎǎƛ ŎƻƴƴŀƞǘǊŜ les contre-

indications et leur toxicité. Ainsi, les huiles essentielles peuvent devenir des produits 

ŘŀƴƎŜǊŜǳȄ ƭƻǊǎǉǳΩŜƭƭŜǎ ƴŜ ǎƻƴǘ Ǉŀǎ ŎƻǊǊŜŎǘŜƳŜƴǘ ǳǘƛƭƛǎŞŜǎ Řǳ Ŧŀƛǘ de leur composition 

chimique. 

Dans le cadre de cette thèse, un questionnaire a été distribué dans une cinquantaine de 

pharmacies différentes (Annexe 3). Il était destiné aux étudiants de sixième année, aux 

préparateurs et aux pharmaciens mais ce sont majoritairement des pharmaciens qui ont 

répondu. 

Presque lΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜǎ ǇƘŀrmacies interrogées ont affirmé avoir des huiles essentielles 

disponibles dans la pharmacie, dans la plupart des cas en libre accès puis derrière le 

comptoir. 

On remarque une différence ŜƴǘǊŜ ŘΩǳƴ ŎƾǘŞ ƭŜǎ ǘǊƻǳōƭŜǎ ŀƴȄƛŜǳȄ Ŝǘ ƭŜǎ ǘǊƻǳōƭŜǎ Řǳ ǎƻƳƳŜƛƭ 

Ŝǘ ŘŜ ƭΩŀǳǘǊŜ ƭŜǎ Şǘŀǘǎ ŘŞǇǊŜǎǎƛŦǎ ƳƛƴŜǳǊǎΦ Effectivement, pour les deux premières 

ǇŀǘƘƻƭƻƎƛŜǎΣ ƭΩŀǊƻƳŀǘƘŞǊŀǇƛŜ Ŝǎǘ ŎƻƴǎŜƛƭƭŞŜ Řŀƴǎ ŜƴǾƛǊƻƴ рл҈ ŘŜǎ Ŏŀǎ ŀƭƻǊǎ ǉǳΩŜƭƭŜ ƴŜ ƭΩŜǎǘ 

que dans 10% des cas pour la dernière pathologie.  

/ŜǘǘŜ ŘƛŦŦŞǊŜƴŎŜ ǎΩŜȄǇƭƛǉǳŜ ǘƻǳǘ ŘΩabord par la pathologie elle-même. Les états anxieux et les 

ǘǊƻǳōƭŜǎ Řǳ ǎƻƳƳŜƛƭ ǎƻƴǘ ŘŜǎ ǎȅƳǇǘƾƳŜǎ ǘǊŝǎ ŦǊŞǉǳŜƴǘǎ Ł ƭΩƻŦŦƛŎƛƴŜ Ŝǘ ǇƻǳǊ ƭŜǎǉǳŜƭǎ ƭŀ ǇǊƛǎŜ 

en charge peut se faire facilement par le pharmacien ƭƻǊǎǉǳΩƛƭǎ ǎƻƴǘ ǇŀǎǎŀƎŜǊǎ. Au contraire,  

les états dépressifs mineurs sont plus complexes car il y a plus de risques à les confondre 

ŀǾŜŎ ǳƴŜ ŘŞǇǊŜǎǎƛƻƴ ƛƴǎǘŀƭƭŞŜ ǇƻǳǊ ƭŀǉǳŜƭƭŜ ƭΩŀǊƻƳŀǘƘŞǊŀǇƛŜ ƴŜ ǎǳŦŦƛǊŀ ǇŀǎΦ !ƛƴǎƛΣ ƻƴ Ǿƻƛǘ ǉǳŜ 

ƭΩƻǊƛŜƴtation vers le médecin est la réponse la plus fréquemment donnée dans les conseils à 

ajouter.  

Ensuite, cette différence peut aussi être due aux huiles essentielles indiquées. Ces différents 

symptômes sont souvent reliés entre eux et donc les huiles essentielles à conseiller aussi. 

Les huiles essentielles de lavande vraie, de petit grain bigaradier sont connues que ce soit du 

grand public ou des pharmaciens  et elles sont citées en majorité dans le questionnaire pour 

les troubles du sommeil et les états anxieux. Au contraire, ƭΩƘǳƛƭŜ ŜǎǎŜƴǘƛŜƭƭŜ ŘŜ ƳŀǊƧƻƭŀƛƴŜ Ł 

coquilles, qui est plus spécifique des états dépressifs mineurs, est maîtrisée par un nombre 

de pharmaciens plus restreints et est donc moins conseillée. De plus, les laboratoires 

mettent maintenant à disposition un certain nombre de complexes par voie respiratoire, 

orale ou cutanée prêts Ł ƭΩŜƳǇƭƻƛ Řŀƴǎ ƭŜǎ ǘǊƻǳōƭŜǎ ŀƴȄƛŜǳȄ ƻǳ Řǳ ǎƻƳƳŜƛƭ ŀƭƻǊǎ ǉǳΩƛƭ Ŝƴ 

ŜȄƛǎǘŜ ǇŜǳ Ŝƴ Ŏŀǎ ŘΩŞǘŀǘ ŘŞǇǊŜǎǎƛŦ ƳƛƴŜǳǊΦ 
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Enfin, ƻƴ ǊŜƳŀǊǉǳŜ ǉǳŜ ƭƻǊǎǉǳŜ ƭΩŀǊƻƳŀǘƘŞǊŀǇƛŜ ƴΩŜǎǘ Ǉŀǎ conseillée, ŎΩŜǎǘ ƭŀ ǇƘȅǘƻǘƘŞǊŀǇƛŜ 

qui est privilégiée, Ǉǳƛǎ ƭΩƘƻƳŞƻǇŀǘƘƛŜ, pour la prise en charge des états anxieux et le 

troubles du sommeil. On retrouve le plus souvent Euphytose ©, Sédatif PC ©, Zénalia ©, la 

valériane et la passiflore. Ensuite, parmi ƭŜǎ ŀǳǘǊŜǎ ǇǊƻŘǳƛǘǎΣ ŎΩŜǎǘ ƭŜ ƳŀƎƴŞǎƛǳƳ Ŝǘ ƭŀ 

mélatonine, pour les troubles du sommeil, qui sont le plus souvent cités.  

On peut expliquer cette préférence pour la phytothérapie et pour ƭΩƘƻƳŞƻǇŀǘƘie par le fait 

que moins de contre-ƛƴŘƛŎŀǘƛƻƴǎΣ ŘΩŜŦŦŜǘǎ ƛƴŘŞǎƛǊŀōƭŜǎ Ŝǘ ŘΩƛƴǘŜǊŀŎǘƛƻƴǎ ƳŞŘƛŎŀƳŜƴǘŜǳǎŜǎ 

sont observés pour ces produits de santé par rapport aux huiles essentielles. On peut peut-

être aussi ŞƳŜǘǘǊŜ ƭΩƘȅǇƻǘƘŝǎŜ que les informations à connaître pour les conseiller 

correctement sont moins nombreuses.  

/ŜǇŜƴŘŀƴǘΣ Řŀƴǎ ƭŜ Ŏŀǎ ŘŜǎ Şǘŀǘǎ ŘŞǇǊŜǎǎƛŦǎ ƳƛƴŜǳǊǎΣ ŎΩŜǎǘ ƭŀ ǇƘȅǘƻǘƘŞǊŀǇƛŜ ǉǳƛ Ŝǎǘ 

largement privilégiée avec lΩǳǎŀƎe du ƳƛƭƭŜǇŜǊǘǳƛǎΦ /ΩŜǎǘ ǳƴ ƛƴŘǳŎǘŜǳǊ ŜƴȊȅƳŀǘƛǉǳŜ Ǉǳƛǎǎŀƴǘ 

pour lequel les interactions médicamenteuses sont nombreuses et qui appelle à la vigilance. 

hƴ ǇŜǳǘ ŘƻƴŎ ŎƻƴŎƭǳǊŜ ǉǳΩǳƴŜ ƳŜƛƭƭŜǳǊŜ ŎƻƴƴŀƛǎǎŀƴŎŜ ŘŜ ƭΩŀǊƻƳŀǘƘŞǊŀǇƛŜ ŀǳ ǎŜƛƴ ŘŜ 

ƭΩƻŦŦƛŎƛƴŜ, avec un apprentissage plus approfondi lors des études pharmaceutiques, pourrait 

aider au développement de son utilisation Ł ƭΩƻŦŦƛŎƛƴŜ.  

Cela permetǘǊŀƛǘ ŘŜ ŘƛŦŦǳǎŜǊ ǳƴ ƳŜƛƭƭŜǳǊ ŎƻƴǎŜƛƭ Ł ƭΩƻŦŦƛŎƛƴŜΦ [Ŝ ōǳƭƭŜǘƛƴ ŘΩƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴǎ Řǳ 

/Iw¦ ŘŜ [ƛƭƭŜ ǎǳǊ ƭΩƛƴǘƻȄƛŎŀǘƛƻƴ ŀǳȄ ƘǳƛƭŜǎ ŜǎǎŜƴǘƛŜƭƭŜǎ ƳƻƴǘǊŜ ǉǳŜ мпм Ŏŀǎ ŘΩƛƴǘƻȄƛŎŀǘƛƻƴǎ ƻƴǘ 

été recensés en 2015 [38].  Ce chiffre permet de poser la question des autres points de 

vente autorisés à vendre des huiles essentielles car depuis 15 ans les intoxications ne 

ŎŜǎǎŜƴǘ ŘΩŀǳƎƳŜƴǘŜǊΦ 

EnfinΣ ƭΩŀǊƻƳŀǘƘŞǊŀǇƛŜ ǇƻǳǊǊŀƛǘ ŀǇǇŀǊŀƞǘǊŜ Ǉƭǳǎ ŘƛǎǘƛƴŎǘŜƳŜƴǘ ŎƻƳƳŜ ǳƴ ǘǊŀƛǘŜƳŜƴǘ 

alternatif ou ŀŘƧǳǾŀƴǘ Řŀƴǎ ŘŜǎ Ŏŀǎ ǎŀƴǎ ƎǊŀǾƛǘŞ Ƴŀƛǎ ƻǴ ƭŀ ǇƘȅǘƻǘƘŞǊŀǇƛŜ Ŝǘ ƭΩƘƻƳŞƻǇŀǘƘƛŜ 

ne suffisent pas ou ne conviennent pas aux patients. La prescription de médicaments 

entrainant une dépendance et de nombreux effets indésirables pourrait donc ne pas être 

systématique.  
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Community herbal monograph on Chamaemelum nobile (L.) All., flos 

 

1.  Name of the medicinal  product  
 

To be specified for the individual finished product. 

 

2.  Qualitative and quantitative composition1,2
 

 

Well - established use  Traditional use  

 With regard to the registration application of 

Article 16d(1) of Directive 2001/83/EC as 

amended  

 
Chamaemelum nobile (L.) All., flos 

(Roman chamomile flower)  

 
i)  Herbal  substance  

As defined in the Ph. Eur. monograph.  
 

ii)  Herbal  preparations  

a)  Comminuted herbal  substance  

b)  Liquid extract (DER 1:1), extraction solvent 

ethanol 70%  v/v  

 

3.  Pharmaceutical form 
 

Well - established use  Traditional use  

 Herbal substance and comminuted herbal 

substance as herbal tea for oral use.  

Herbal preparations in liquid dosage forms for oral 

use.  

The pharmaceutical form should be described by 

the European Pharmacopoeia full standard term.  

 

4.  Clinical particulars 
 

4.1.  Therapeutic indications 
 

Well - established use  Traditional use  

 Traditional herbal medicinal product for the 

symptomatic treatment of mild, spasmodic gastro -  

 
1 The material complies with the Ph. Eur. monograph (ref.: 01/2008:0380 corrected 6.0). 

2 The declaration of the active substance(s) for an individual finished product should be in accordance with relevant herbal quality guidance. 



 

Well - established use  Traditional use  

 intestinal complaints including bloating and 

flatulence.  

The product is a traditional herbal medicinal 

product for use in the specified indication 

exclusively based upon long -standing use.  

 

4.2.  Posology and method of administration3
 

 

Well - established use  Traditional use  

 Posology  
 

Adolescents, adults and elderly  
 

Herbal tea: 1 -4 g of the herbal substance or 

comminuted herbal substance in 100 -150 ml of 

boiling water as a herbal infusion 3 times daily 

between the meals.  

Liquid extract: 1 -4 ml 3 times daily.  
 

The use in children under 12 years of age is not 

recommended (see section 4.4 óSpecial warnings 

and prec autions for useô). 

Duration of use  
 

If the symptoms persist longer than 2 weeks 

during the use of the medicinal product, a doctor 

or a qualified health care practitioner should be 

consulted.  

Method of administration  
 

Oral use.  

 

4.3.  Contraindications 
 

Well - established use  Traditional use  

 Hypersensitivity to the active substance and to 

other plants of the Asteraceae (Compositae) 

family.  

 

4.4.  Special warnings and precautions for use 
 

Well - established use  Traditional use  

 The use in children under 12 years  of age has not  

 
3 For guidance on herbal substance/herbal preparation administered as herbal tea or as infusion/decoction/macerate 
preparation, please refer to the HMPC óGlossary on herbal teasô (EMA/HMPC/5829/2010 Rev.1). 



 

Well - established use  Traditional use  

 been established due to lack of adequate data.  
 

If the symptoms worsen during the use of the 

medicinal product, a doctor or a qualified health 

care practitioner should be consulted.  

For extracts containing ethanol, the appropriate 

labelling for ethanol, taken from the óGuideline on 

excipients in the label and package leaflet of 

medicinal products for human useô, must be 

included.  

 

4.5.  Interactions with other medicinal products and other forms of interaction 
 

Well - establ ished use  Traditional use  

 None reported.  

 

4.6.  Fertility, pregnancy and lactation 
 

Well - established use  Traditional use  

 Safety during pregnancy and lactation has not 

been established. In the absence of sufficient 

data, the use during pregnancy and lactation is 

not recommended.  

No fertility data available.  

 

4.7.  Effects on ability to drive and use machines 
 

Well - established use  Traditional use  

 No studies on the effect on the ability to drive and 

use machines have been performed.  

 

4.8.  Undesirable effects 
 

Well - established use  Traditional use  

 None reported.  
 

If adverse reactions occur, a doctor or a qualified 

health care practitioner should be consulted.  



 

4.9.  Overdose 
 

Well - established use  Traditional use  

 No case of overdose has been reported.  

 

5.  Pharmacological properties 
 

5.1.  Pharmacodynamic properties 
 

Well - established use  Traditional use  

 Not required as per Article 16c(1)(a)(iii) of 

Directive 2001/83/EC as amended.  

 

5.2.  Pharmacokinetic properties 
 

Well - established use  Traditional use  

 Not required as per Article 16c(1)(a)(iii) of 

Directive 2001/83/EC as amended.  

 

5.3.  Preclinical safety data 
 

Well - established use  Traditional use  

 Not required as per Article 16c(1)(a)(iii) of 

Directive 2001/83/EC as amended, unless 

necessary for the safe use of the product.  

Tests on reproductive toxicity, genotoxicity and 

carcinogenicity have not been performed.  

 

6.  Pharmaceutical particulars 
 

Well - established use  Traditional use  

 Not applicable.  

 

7.  Date of compilation/last revision 
 

22 November 2011 
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Keywords Herbal medicinal products; HMPC; Community herbal monographs; traditional use; Lavandula 

angustifolia Miller, aetheroleum; Lavandulae aetheroleum; lavender oil 

.D όōŇƭƎŀǊǎƪƛύΥ ͍͍͊͊ͤ͒ͯͦͦ͡͡ ͣ͊ͫͦ͡ 

/{ όőŜǑǘƛƴŀύΥ ƭŜǾŀƴŘǳƭƻǾł ǎƛƭƛŎŜ 5! 

(dansk): Lavendelolie 

DE (Deutsch): lavendelöl 

9[ όŜƭƭƛƴƛƪłύΥ ʰʽʻʷˊʽˇ ʷ˂ʰʽˇ ˂ʰʲʰ˄ˍʾʵˇˌ 

EN (English): lavender oil 

ES (espanol): Lavanda, aceite esencial de ET (eesti 

keel): tähklavendli eeterlik õli FI (suomi): 

laventeliöljy 

FR (français): lavande (huile essentielle de) HU 

(magyar): levendulaolaj 

IT (italiano): Lavanda essenza 

[¢ όƭƛŜǘǳǾƛǽ ƪŀƭōŀύΥ 

[± όƭŀǘǾƛŜǑǳ ǾŀƭƻŘŀύΥ [ŀǾŀƴŘŀǎ ŢǘŜǊƛǎƪņ Ŝưưŀ MT (malti): 

NL (nederlands): lavendelolie 

PL (polski): Olejek eteryczny lawendowy PT 

όǇƻǊǘǳƎǳşǎύΥ jƭŜƻ ŜǎǎŜƴŎƛŀƭ ŘŜ ŀƭŦŀȊŜƳŀ wh όǊƻƳŃƴŇύΥ 

ulei volatil de ƭŜǾŇƴסƛŎŇ 

{Y όǎƭƻǾŜƴőƛƴŀύΥ [ŜǾŀƴŘǳƯƻǾł ǎƛƭƛŎŀ 

{[ όǎƭƻǾŜƴǑőƛƴŀύΥ ŜǘŜǊƛőƴƻ ƻƭƧŜ Ǉrave sivke SV 

(svenska): lavendelolja 

IS (íslenska): 

NO (norsk): lavendelolje 



 

  Community herbal monograph on Lavandula angustifolia 

Miller, aetheroleum  
 

1.  Name of the medicinal product 
 

To be specified for the individual finished product. 

2.  Qualitative and quantitative composition1,2
 

 

Well - established use  Traditional use  

 With regard to the registration application of 

Article 16d(1) of Directive 2001/83/EC as 

amended  

Lavandula angustifolia Miller, aetheroleum 

(lavender oil)  

i)  Herbal  substance 

Not  applicable.  

ii)  Herbal  preparations  
 

Essential oil obtained by steam distillation from 

the flowering tops of Lavandula angustifolia Miller  

 

3.  Pharmaceutical form 
 

Well - established use  Traditional use  

 Herbal preparation in liquid dosage form for oral 

use and as a bath additive.  

The pharmaceutical form should be described by 

the European Pharmacopoeia full standard term.  

 

4.  Clinical particulars 
 

4.1.  Therapeutic indications 
 

Well - established use  Traditional use  

 Traditional herbal medicinal product for relief of 

mild symptoms of mental stress and exhaustion 

and to aid sleep.  

The product is a traditional herbal 

medicinal product for use in the specified 

indication   

1 The material complies with the Ph. Eur. monograph (ref.: 07/2010:1338). 

2 The declaration of the active substance(s) for an individual finished product should be in accordance with relevant herbal quality guidance. 



 

Well - established use  Traditional use  

 exclusively based upon long -standing use.  

 

4.2.  Posology and method of administration 
 

Well - established use  Traditional use  

 Posology  
 

Adolescents, adults and elderly  
 

¶ Oral  use  
 

Daily dose 3: 20 ï80 mg  
 

¶ Use as bath  additive  
 

1 to 3 g per full bath once daily  
 

The use in children under 12 years of age is not 

recommended (see section 4.4 óSpecial warnings 

and precautions for useô). 

Duration of use  
 

If the symptoms persist during the use of the 

medicinal product, a doctor or a qualified health 

care practitioner should be consulted.  

Method of administration  
 

Oral use.  
 

Use as bath additive: recommended temperature 

of bath: 35 ï38 °C during 10 -20 minutes.  

 

4.3.  Contraindications 
 

Well - established use  Traditional use  

 Hypersensitivity to the active substance(s).  
 

Full baths are contraindicated in cases of open 

wounds, large skin injuries, acute skin diseases, 

high fever, severe infections, severe circulatory 

disturbances and cardiac insufficiency.  

 

4.4.  Special warnings and precautions for use 
 

Well - established use  Traditional use  

 The use in children under 12 years of age has not 

been established due to lack of adequate data.  

 

3 It is expected that for the finished product, the amount will be expressed in a number of drops. As this number depends 
upon the droplet counter and the oil itself, it is up to the applicant to convert the weight in a number of drops.  



 

Well - established use  Traditional use  

 If the symptoms worsen during the use of the 

medicinal product, a doctor or a qualified health 

care practitioner should be consulted.  

 

4.5.  Interactions with other medicinal products and other forms of interaction 
 

Well - established use  Traditional use  

 None reported.  

 

4.6.  Fertility, Pregnancy and lactation 
 

Well - established use  Traditional use  

 Safety during pregnancy and lactation has not 

been established. In the absence of sufficient 

data, the use during pregnancy and lactation is 

not recommended.  

No fertility data available.  

 

4.7.  Effects on ability to drive and use machines 
 

Well - established use  Traditional use  

 May impair ability to drive and use machines. 

Affected patients should not drive or operate 

machinery.  

No studies on the effect on the ability to drive and 

use machines have been performed.  

 

4.8.  Undesirable effects 
 

Well - established use  Traditional use  

 None known.  
 

If adverse reactions occur, a doctor or a qualified 

health care practitioner should be consulted.  

 

4.9.  Overdose 
 

Well - established use  Traditional use  

 No case of overdose has been reported.  



 

5.  Pharmacological properties 
 

5.1.  Pharmacodynamic properties 
 

Well - established use  Traditional use  

 Not required as per Article 16c(1)(a)(iii) of 

Directive 2001/83/EC as amended.  

 

5.2.  Pharmacokinetic properties 
 

Well - established use  Traditional use  

 Not required as per Article 16c(1)(a)(iii) of 

Directive 2001/83/EC as amended.  

 

5.3.  Preclinical safety data 
 

Well - established use  Traditional use  

 Not required as per Article 16c(1)(a)(iii) of 

Directive 2001/83/EC as amended, unless 

necessary for the safe use of the product.  

Adequate tests on genotoxicity, carcinogenicity 

and reproductive toxicity of lavender oil have not 

been performed.  

 

6.  Pharmaceutical particulars 
 

Well - established use  Traditional use  

 Not applicable.  

 

7.  Date of compilation/last revision 
 

27 March 2012 

 

  



 

 

 

 

Annexe 3 



 

Questionnaire concernant la prise en charge des troubles anxieux, 

ǘǊƻǳōƭŜǎ Řǳ ǎƻƳƳŜƛƭ Ŝǘ Şǘŀǘǎ ŘŞǇǊŜǎǎƛŦǎ ƳƛƴŜǳǊǎ Ł ƭΩƻŦŦƛŎƛƴŜ 

όŘŀƴǎ ƭŜ ŎŀŘǊŜ ŘΩǳƴe thèse) 

Ce questionnaire est destiné aux pharmaciens, aux préparateurs et aux étudiants en pharmacie de 6e 

année. 

 

CƻƴŎǘƛƻƴ ŀǳ ǎŜƛƴ ŘŜ ƭΩƻŦŦƛŎƛƴŜ :  

 

1) Avez-Ǿƻǳǎ ŘŜ ƭΩŀǊƻƳŀǘƘŞǊŀǇƛŜ Řŀƴǎ ǾƻǘǊŜ ƻŦŦƛŎƛƴŜ ?  

Oui                                     Non 

tǊŞŎƛǎŜȊ ǎŀ ǇƭŀŎŜ Řŀƴǎ ƭΩƻŦŦƛŎƛƴŜ όŜƴ ƭƛōǊŜ ǎŜǊǾƛŎŜΣ ŘŜǊǊƛŝǊŜ ƭŜ ŎƻƳǇǘƻƛǊΣ Řŀƴǎ ƭŜǎ ǊŞǎŜǊǾŜǎ ƻǳ ǎǳǊ 

ŎƻƳƳŀƴŘŜΧύ :  

2) Avez-Ǿƻǳǎ ŘŞƧŁ ŎƻƴǎŜƛƭƭŞ ŘŜ ƭΩŀǊƻƳŀǘƘŞǊŀǇƛŜ ǇƻǳǊ ƭŀ ǇǊƛǎŜ Ŝƴ ŎƘŀǊƎŜ ŘŜǎ troubles anxieux à 

ƭΩƻŦŦƛŎƛƴŜ ?  

Oui                                     Non 

Si oui, quelles huiles essentielles ?  

 

Si non, conseillez-vous un autre produit : 

                                                         Phytothérapie ou complément alimentaire à base de plantes  

                                                           Homéopathie 

                                                          Autre complément alimentaire (vitamines, minéraux, acides aminés) 

                                                         Autre produit sans ordonnance 

Précisez le ou les produit(s) :  

 

Donnez-Ǿƻǳǎ ŘΩŀǳǘǊŜǎ ŎƻƴǎŜƛƭǎ Řŀƴǎ ŎŜǘǘŜ ǎƛǘǳŀǘƛƻƴ ? Expliquez 

  

 

 



 

3) Avez-voǳǎ ŘŞƧŁ ŎƻƴǎŜƛƭƭŞ ŘŜ ƭΩŀǊƻƳŀǘƘŞǊŀǇƛŜ ǇƻǳǊ ƭŀ ǇǊƛǎŜ Ŝƴ ŎƘŀǊƎŜ ŘŜǎ troubles du sommeil à 

ƭΩƻŦŦƛŎƛƴŜ ? 

Oui                                     Non 

Si oui, quelles huiles essentielles ?  

Si non, conseillez-vous un autre produit : 

                                                         Phytothérapie ou complément alimentaire à base de plantes  

                                                           Homéopathie 

                                                          Autre complément alimentaire (vitamines, minéraux, acides aminés) 

                                                         Autre produit sans ordonnance 

Précisez le ou les produit(s) : 

 

Donnez-Ǿƻǳǎ ŘΩŀǳǘǊŜǎ ŎƻƴǎŜƛƭǎ Řŀƴǎ ŎŜǘǘŜ ǎƛǘǳŀǘƛƻƴ ? Expliquez  

 

4) Avez-Ǿƻǳǎ ŘŞƧŁ ŎƻƴǎŜƛƭƭŞ ŘŜ ƭΩŀǊƻƳŀǘƘérapie pour la prise en charge des états dépressifs mineurs à 

ƭΩƻŦŦƛŎƛƴŜ ? 

Oui                                     Non 

Si oui, quelles huiles essentielles ? 

 

Si non, conseillez-vous un autre produit : 

                                                         Phytothérapie ou complément alimentaire à base de plantes  

                                                           Homéopathie 

                                                          Autre complément alimentaire (vitamines, minéraux, acides aminés) 

                                                         Autre produit sans ordonnance 

Précisez le ou les produit(s) : 

 

Donnez-Ǿƻǳǎ ŘΩŀǳǘǊŜǎ ŎƻƴǎŜƛƭǎ Řŀƴǎ ŎŜǘǘŜ ǎƛǘǳŀǘƛƻƴ ? Expliquez 

 

aŜǊŎƛ ŘΩŀǾƻƛǊ pris le temps de répondre à ce questionnaire. 
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